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MARRON Se 
MARQUIS DE CHENNEVIÈRES 


CATALOGUE 


DE 


DESSINS ANCIENS 


MODERNES 


CONDITIONS DE LA VENTE 


Elle sera faite au comptant. 

Les acquéreurs paleront Cinq pour cent en sus des 
prix d’adjudication. 

M. Paul RoBLiN, expert, chargé de la vente, se réserve la 
faculté de rassembler ou de diviser les lots. 

L’Exposition mettant le public à même de se rendre compte 
de la nature et de l’état des dessins, aucune réclamation ne 
sera admise une fois l’adjudication prononcée. 

Pour un certain nombre de dessins, les attributions de 
l'amateur ont été conservées. 


ORDRE DES VACATIONS 


Mercredi 4 Avril, Dessins anciens. Nos °hà.188 
Jeudi 5 » Dessins anciens. Nos 189 à 374 
Vendredi G » Dessins anciens. Nos 375 à 550 


Samedi 7 » Dessins modernes. Nos 551 à 740 


L'ordre numérique sera suivi. 


CATALOGUE 


DESSINS ANCIENS 
DE L'ÉCOLE FRANÇAISE 
des X VIE, XVII et XVIIIe siècles, 


Ecoles Provinciales 


DESSINS MODERNES 
AQUARELLES 


Le tout ayant appartenu 
à Feu M. le Marquis de CHENNEVIÈRES 


Directeur Honoraire des Beaux-Arts. 


DONT LA VENTE AUX RE PUBLIQUES AURA LIEU 
HOTEL DES COMMISSAIRES-PRISEURS, RUE DROUOT, N°9 
Salle N° 7 
Du Mercredi 4 au Samedi 7 Avril 1900 


à deux heures précises. 


Commissaire-Priseur Expert 
Me PAUL CHEVALLIER M. PAUL ROBLIN 
10, Rue Grange-Batelière, 10 65, Rue Saint-Lazare, 65 


EXPOSITION PUBLIQUE 
Le Mardi 3 Avril, de 2 heures à 5 heures 1/2. 
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DÉSIGNATION 


DESSINS ANCIENS 


ABBATE (NICOLO DEL) 


1. — L’Adoration des Mages. Composition avec paysage et 
architecture. 


A la plume, rehaussé de blanc. — Collection E. Forget. 
2. — Composition allécorique, où se voient dans un paysage, 


des savants, des voyageurs, des guerriers, un pauvre, un 
Juge, etc. Au fond, vue d’une ville. 


A la plume, lavé d'encre de Chine et rehaussé de blanc. — 
Collection Mario. 


3. — L’Abondance, sa corne à la main, debout au milieu de 
Passemblée des Dieux. — L’oiseleur, costume fantasque 
pour mascarade. Deux dessins. 


A la plume, dont un lavé d’encre de Chine. 


ADAM 


4. — Un grand vase posé sur le mur d’un jardin, les anses 
sont formés par deux figures de satyres, l'un mâle, 
l’autre femelle. Ê 


Fa crayon noir lavé de sépia et rehaussé d’aquarelle, signé : 
dam. ; 


ALEXANDRE de Reims 


5. — Paysagiste peignant une étude au bord d’une rivière. — 
Deux artistes en costume du directoire semblent occupés 
à peindre un dessus de clavecin. — Paysages des environs 

de Reims. Cinq dessins. 


Au crayon noir, à la sanguine et à l’aquarelle. 


D'EMIS 


LA .- ALLEGRAIN €ET) 
6. — Ruines d’un temple antique au.bord d’un lac. — Paysa- 
ves. Trois dessins. 


A la plume lavés C’encre de Chine. — Coll2ction Kaïeman. 
ANDRÉ (attribué au Frère) 


7. — La Vierge tenant l’enfant Jésus debout sur ses genoux. 
— Un Religieux dominicain debout. Deux dessins. 


A la sanguine et au lavis d’ensre de chine — Vente Durand. 


ANGOT (noBERT) 


8. — L'Assomption de Saint François Xavier d’après le bas- 
relief de Legros. — : Un docteur et une femme s’entre- 
üennent. — Une femme vue de dos s’entretient avec une 
autre femme étendue sur un lit. — Le prophète Isaïe. — 
Marguerite de Cortonne découvrant le corps d’Amadis. 
Cinq dessins. aa. l 

A la sanguine. — Collections Mariette et Aussant 


ANGUIER (FRANÇOIS) 


9, — Figure de Henri de Montmorency décapité à Toulouse, 
couché +sur son tombeau, pour le Mausolée, exécuté à 
Moulins, vers 1640. ALES 


A la plume, lave d'encre de chine. 


ANGUIER (d’après FR.) 


on 


10. — Tombeau du Duc de Montmorency. . 
Trés belle esquisse peinte de l’époque du Maitre. 


ASSELYN (.) 


11. — Vue extérieurelles fortifications d’une villa italienne. 
— Ruines de la villa Mécène. — Ruines du Colysée. 
Cing dessins. ; ss 


Au lavis de sépia et à l'encre de chine. — Vente Guichardot, 


L 


CHELIER (attribué à) 


12. — Scène antique. 


A la mine de plomb, lavé de bistre. 


BARDON (DANDRÉ) 


j 43. — Saint Charles Borromée en prières. — Apothéose d’un 
Saint. — Le Silence. — Saint Vincent de Paul prêchant 
devant des religieuses. —  Médée s’enfuyant sur son 


char, etc. Huit dessins. 


À la sanguine, à la pierre noire et au lavis de bistre. — Gol- 
lections Mariette el Gasc. 


BAUDUIN (r. 


14. — Paysages à l’imitation de Van der Meulen. Trois des- 
sins. 


A la sanguine. 


BELGA (MATHIEU ELYE) 


15. — Sujets religieux. Onze dessins. 


A la sanguine. Signés. 


BELLA (STEPH. DELLA) 


16. — Carrousel. Evolution de cinq groupes de cavaliers. — 
Charrettes de Bohémiens. — Chasseurs. — Un Seigneur et 
une dame se donnant la main — La souricière Six des- 
Sins. l 


: A la plume lavés d'encre de chineet à l’aquarelle. -— Gollec- 
$ tions Vallardi el Crozat. 


BELLANGE (r4c) Lorrain. 


17. — La Vierge assise au pied d’un arbre fleuri, tient assis 
_ près d’elle l'enfant Jésus. 


= 


. Miniature sur parcheminsignée : Bellange [. 1668. Mauvaise 
conservation. 


18. 


407 


20. 


21. 


29. 


23. 


A Le Mie 
BELLANGE (J7ac. 


— Saint agenouillé entre des Anges. 


A la plume lavé d’indigo.— Vente Durand, Collection Gasc. 


BELLE (attribué à a.s.) 


— Portrait de René Antoine Ferchault de Réaumur. Deux 
études différentes. 


A la pierre noire sur papier gris. 


BÉNARD de Marseille 


— Projet pour la place Latour à Marseille. — Coupe d’un 
passage voûté. Deux dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de chine, réhaussé d’aqua- 
rélle: . 


BENVENUTO CELLINI (attribué à) 


— Buste d'homme à l’antique, dans une niche cintrée avec 
des fleurs de lys sur le socle et aux pilastres. 


À la plume lavé d'encre de chine. 


BERNIN (Le Cavalier) 


— Tête de Notre-Seigneur, grosseur demi nature. — Etu- 
des d’anges portant des fleurs. — Saint Gérome agenouillé. 
Trois dessins. 


A la plume et au lavis de bistre et de sépia. 


BERTHÉLEMY 


-— Tête de femme. 


Au crayon noir et lavis d'encre de chine, rehaussé . goua- 
che. Signé à l’encre Berthelmy . 


v 


24 


25. 


26. 


27. 


28. 


29. 
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BIART (PIERRE) 


. — Portrait de femme, profil tourné vers la gauche et en 


costume du temps. Elle tient un chat sur ses genoux. 
Très beau dessin à la pierre noire et au pastel sur papier 


bleuâtre, portant l'inscription du temps: pierre biart francois. 
— De la vente du général Andréossy ; encadré. 


BLANCHARD (Ac) 


— La présentation dela Vierge au Temple, — Jésus-Christ 
donnant la Cène aux disciples. -— Deux hommes luttant, 
— La Mansuétude de Blanchard père. Quatre dessins, 


A la pierre noire, rehaussés sur papier gris. 


BLANCHET (rx.) de Lyon 


— Allégorie avec un des princes de la Maison de Savoie. 
A la plume, lavé d'encre de Chine et rehaussé de gouache. 
Signé : Thomas Blanchet, in. et fecit. Lugduni. 
— Frontispice pour l’histoire généalogique de la Royale 
Maison de Savoie. . 
Plume et lavis, rehaussé de gouache, Signé : T. Blanchet in". 
— L'Incrédulité de St Thomas. — Projets de Monuments 


et de décorations. — La Sainte Famille, — Etude de fem- 
me etc. Dix dessins. 


A la plume, à la sanguine et au lavis. 


BLASSET (MICHEL) d'Amiens 
— L'Annonciation. 


Très belle composition avec motifs d'architecture, dessiné à 
la plume, lavé d’encre de chine et rehaussé d’aquarelle. 


BOHER (attribué à) de Perpignan 


30, — La Charité. 


A la plume, lavé de sépia. Signé d’un monogramme, 


10 —- 
BOISSIEU (1 5. DE), Lyonnais. 


31. — Paysages. Cinq dessins. 


Au lavis de bistre et à l'encre de chine. 


BOITARD (FRANÇOIS) 


32. — Sacrifice d'Iphigénie. — Une femme armée d’un 
poignard, se dispose à s’en frapper, — Portrait de Fr. 
Boitard, parisien. — Le Temps enlève la Vérone 
— L'Artiste et sa famille. Cinq dessins. 


Croquis à la plume, lavés d'encre de chine. 


BOIZOT 


33. — Tanaquil, montre à Tarquin, Servius Tullius enfant, 
endormisur les genoux de sa nourrice. — Silène, couché 
et appuyé sur son outre, est lié par deux hommes. Deux 
dessins. 


A la plume elau lavis. 


BONNART (Roz.) 


34. — Portrait présumé de Louis XIV à cheval, il galoppe 
vers la gauche et donne un ordre avec sa canne, Au fond, 
une ville assiécée. 


A la Sanguine, lavé de bistre. Gollcetions Bignon et Chanlaire; 
(sous laltribution de Testelin.) 


30. — La collation. Sujet avec trois personnages, 


À la plume, lavé d'encre de Chine et réhaussé de sanguine. 


BOSSE (attribué à AB.) 


36. — Dames et seigneurs, époque Louis XII, 


À la plume, lavé d’encre de Chine. — Collections Denon et 
Silvestre, \ 


RARE + Mao 
BOUCHARDON (EDME.) 


31. — Projet de Fontaine. — Première pensée de frontispi- 
ce pour le Traité A ertune de Vignolle. — Un 
Enfant est poignardé par un guerrier. Trois dessins. 


A la sanguine. 


98. — Médailles, Treize dessins. 


A la sanguine. 


39, — Costume de Chinois. — Portraits-charges, — Costu- 
mes religieux, Sept dessins. 


A là plume et à la sanguine. 


BOUCHER (FRANÇOIS) 


40, — L'Amour et Psyché. 
Dessin à la plume et aulavis de bistre de la première manié- 
re du maitre à son retour de Rome. Signé à l'encre: F Boucher. 
41. — Etude pour l'Ecole des Femmes de Molière. 


A la sanguine. 


42. — Etude d’acteur pour les Comédies de Molière, 


A la sanguine. Signé à l'encre : Boucher. 


43. — Projet d’une statue drapée d’Apollon. 


A la pierre noire rehaussé de blanc sur papier gris. 


44, — Paysage avec deux pêcheurs traversant un ruisseau, 


. Crayon noir. 


45. — Figure de vieillard drapé. — Académie d'homme nu, 
couché. — Etude de deux génies ailés pour le couronne- 
ment d’un cintre. Trois dessins. 


A la pierre noire rehaussée et aux crayons de couleurs, 


0 


BOUCHER (JEAN) de Bourges 


46. — L’adoration des Bergers. — Tête de jeune garcon. Deux 


dessins. 


A la sanguine. 


47. — L’adoration des Mages. — Etudes de femmes, d'enfants 
et de vieillards. — Etudes de mains, etc. Trente-quatre 
dessins. 


A la pierre noire et à la Sanguine. 


BOULLONGNE (Bon de) 


48. — Jésus chassant les marchands du Temple. — La Sainte 
famille. — Apothéose d’un saint, — Sujets religieux. 
Sept dessins. 


A la pierre noire et à la plume rehaussés sur papier gris. 


49, — Le Christ guérissant un vieillard aveugle. — Réunion 
de philosophes. - Mercure fouetté par trois Muses. — La 
famille d’un prince groupée près d’un pavillon de verdure. 


— Sujets d'illustrations. — Groupe d’Amours. Huit des- 
sins. 


A la plume, à la pierre noire rehaussée et à la sanguine 


50. — Etudes de moines et sujets religieux. Cinq dessins. 


A la pierrre noire rehaussée de blanc sur papier gris 


BOURDON (SÉBASTIEN) 


51. — Mort de Jézabel. — Le Crucifiement. — Repos de la 
Sainte Famille, — Allésories, — Sujets religieux. Neuf 
dessins. 

A la plume, à la pierre noire et àla sanguine. 
BOURGUIGNON (JAC. COURTOIS, dit le) 
92. — Mêélée de Cavalerie. 


Lo eOREE dessin à la plume lavé de sépia. — Collection 
Denon, : Fi 


93 


Fi 


96. 


97. 


08. 


59. 


use Dubé #5 708 T0 OT OR SES 


L: 


La 


Sr ia 
BOURGUIGNON (5. COURTOIS, dit le) 
… Combats de cavaliers. Deux dessins. 


. A la plume, lavés d'encre de chine et de bistre. Des collec- 
tions Wertheimber, Thibaudeau, Crozat, Testelin, etc. 


. — La Vierge sur desnuages tenant l’enfant Jésus. — Fi- 


gure de chasseur. — Scènes de Batailles. — Académies. 
etc. Neuf dessins. 


A la plume, à la sanguine et au la vis. 
BREBIETTE (». 
— Une procession — Cèrès. — Apollon et Mercure. 
Trois dessins. 


A la sanguine et au lavis de bistre. 


BUNEL (Ac. 


— Une sainte famille. 


A la plume, lavé de bistre. — Collection Destailleurs. 


CABEL (VAN DER) 


— Paysage montagneux, — Marine. Deux dessins. 


A la plume, lavés d'encre de chine, un est signé : Van der Cabel. 


CALLET 


— Hercule et Omphale. — Sujets mythologiques. — Scè- 
nes bibliques. — Allégories, etc. Seize dessins. 


A la plume, à la sanguine et au lavis de bistre et d'encre de 
chine. 


CALLOT (5) et son Ecole 


— L'Assomption de la Vierge. — Une fête de village. — 
Le portement de croix. — Les saintes femmes au tom- 


A4 


À 


beau du Christ. — Etudes de soldats.et de mendiants. 
Huit dessins. 


A la plume, au lavis et à la sanguine. 


CANOT /Atiribué à) 


60. — Un jeune garçon et une petite fille sont assis à table. 
Leur mère les gourmande doucement. Deux jeunes servi- 


teurs apportent à gauche les plats. Au premier plan, deux 
petits chiens se dressent contre la nappe. 


Aux crayons de couleurs. 


CARESME (Attribué à) 


61. — Danses de satyres et de bacchantes. — 


Bacchante 
endormie. Deux desins. 


A la sanguine et à la plume, lavé d’encre de chine. 


CARON ANTOINE) 


62. — La Salutation Angélique. — Combat des Juifs contre 
les Amalécites. deux dessins. 


A la pierre noire, lavés de bistre et rehaussés de gouache. 


CARS (LAURENT) 


— Notre-Dame des Victoires, patrone de l’Eylise Royale 
des Augustins déchanssés de Paris, fondée par Louis 13. 
Idée première d’un tableau destiné sans doute à cette 
église, 

À la Sanguine. Signé : Cars fil delineavit. 


CAUMETTE 


64. — Alexandre et son médecin. 


À la sanguine et au lavis d'encre de Chine. Signé : Cawmette. 


CAZES (JAc. 


65. — Une femme assise au bord de la mer. — Ulysse mena- 
çant Circé. — Une fondatrice d’ordre agenouillée devant 
un pape. — La nourrice de Myrtha énivrant le roi. — Le 
Centenier aux pieds de Jésus-Christ. — La Toilette de 
Vénus, etc. Sept dessins. 

Au crayon noir, à la plume et au lavis de bistre. 


- CELLONI 


66. — Un repas chez les musulmans, — Portraits d'hommes. 
Trois dessins. 


A la plume et au lavis de sépia. 
CHABRIE (Père) 


67, — Marsyas lié à un arbre, près d’un rocher. 


Au pinceau et à l'encre de Chine, réhaussé de blanc sur 
papier bleu. — Collection J. Vibert d'Avignon. 


CHALLE 
68. — Nymphes de la mer portées sur des vagues. — [nté- 
rieur de Temple Antique. — Huines et intérieur du 


Colisée à Rome. Cinq dessins. 
A la plume et au crayon noir réhaussés, 


CHAMPAIGNE (Pu. de) 


69. — La Vierge assise tenant l'Enfant Jésus. Etudes de 
fivures et de mains sur la même feuille. 


Important dessin à la pierre noire rehaussé de blanc. 


10 — Sujets religieux. Six dessins. 


A la pierre noire et à la sanguine réhaussés. 
CHANCOURTOIS (LOUIS BEGUYER) 


71. — Ecuries de Mécène à Tivoli. 


Paysage à la plume, lavé d'encre de chine. En haut à l'encre 
Ecurie de Mécène à Tivoli. Ghancourtois. 
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72. 


74. 


75. 


76. 


Van 


78. 


79. 


Er MR ENTER PORN 


AGE 
CHANTEREAU 
— Montreurs de marionnettes. Deux études sur la même 


feuille. — Jeune bacchante. — Femme assise. Trois dessins. 
Aux crayons de couleurs. 


CHAPERON (NICOLAS) 


es Apollon poursuivant Daphné. — Le Christ debout … 


accompagné de deux disciples. Deux dessins. 
Au crayon noir lavé de Sépia et d’encre de Ghine. 


CHARDIN (attribué à 3 B.s) 


— Suite d’une orgie. — Portrait d'homme. — Jeune 
femme assise et travaillant à l'aiguille. Trois dessins. 
L” 
A la sanguine et au crayon noir rehaussé. 


— Intérieur d’une maison de ferme. 
A la pierre noire réhaussé de blanc, sur papier bleu 


CHARLES (attribué à cc.) de Nancy 


— Le martyre de Saint Laurent, — La Sainte famille. 
Deux dessins. 


A la sanguine et à la plume, lavé d’encre de chine. 
CHARPENTIER (1.) de Caen. 


— Deux marchandes de lévumes entourées deleurs enfants 
et d'acheteurs. 


A la plume lavé de bistre, signé à l’encre : Charpentier. 


— Une boutique de marchande de légumes. 


Au pinceau, lavé de b:stre. Siné “ _Charpéntier. — Vente 
Hauregard. 


CHATELET 


— ue de l’Etna, prise de la maison de campagne du 
Prince de Biscarie. — Vue du phare et du détroit de 
Messine. Deux dessins. 


A la plume et à l’aquarelle. Ont été exécutés pour le Voya 
de l'abbé Saint-Non. B | yage 


80. 


81. 


82. 


83. 


84. 


85. 


En PE te 


CHATELET 
— Vues de villes au pied des montagnes. — Grotte de 
Sainte-Rosalie près de Palerme. — Vue de lécueil 
fameux de Scylla. — Façade d’un théâtre. Cinq dessins. 


A la plume et à l’aquarelle. 


CHEVILLET (J. 


— Jeune garçon vu de face à mi-corps et coiffé d’un 
bonnet. 


A la sanguine. Signé : G Chevillette féc. (Ghevillet graveur, 
était élève de Chardin). 


CHOISEUL (M. le Comte de) 


— Un vieux naturaliste, — Une vieille femme assise 


tenant un chapelet, Deux dessins. 


A la sanguine signés : Chois’ul inv. 


CLÉRISSEAU 


— jntérieur d’une rotonde romaine en ruine. 


Au Crayon noir lavé de bistre et rehaussé de gouache. 


CLERMONT (GJ.F. 


— Quatre tritons jouant avec une naïade. — Sujets villa- 
geois, Trois dessins. | 


A la pierre noire. 


COCHIN le fils (C N) 


— Un ange agenouillé en prière au milieu d'un. paysage. 
— Sujets pour 1llustrations de l’Iconologie; Térence, de 
Bellay ; La Jérusalem délivrée, etc. Vingt-neuf dessins. 


Au crayon noir et à la sanguine. 


90. 


Ji 


AGE 
CONSTANTIN d'Aix 
— Halte de troupeau. — Paysages. — Etudes d'hommes et 
de femmes. Trente dessins. 
À la plume et au lavis d'encre de Chine. 


CORNEILLE (3. 8.) 


— Frontispice à la gloire du Roï Louis XIV. 
Belle composition à la plume lavée d’encre de Chine. 


. — Vénus sur les eaux. — L’Apothéose d’un guerrier, — 


La Musique. — Sujets mythologiques. Six dessins. 
A la plume et au lavis d'encre de Chine. 


CORNEILLE (MICHEL) k 


. — Phébus s'élance sur son char que précèdent l'Etoile du. 


matin et la Rosée. Au-dessous, sur des nuages, le Som- 
meil et Diane avec son croissant. 


A la plume, lavé de rouge et rehaussé de jaune.— Collection 
Kaïeman. 


— Sainte Thérèse agenouillée devant Saint Joseph qui lui 
montre la Vierge, 


. Au crayon noir rehaussé de blanc sur papier gris. — Gollec- 
tion d'Ymécourt, où il était attribué à P. Mignard. 


— Paysages. — Sujets religieux et mytholosiques. — 
Ornements. — Allévories. Treize dessins. 


A la plume et à la sanguine 


COSTE (8) 


— Vue du Colisée et d’une portion du temple. du Soleil et 
de celui de Jupiter tonnant, près des Thermes de Tite. 


A la plume, rehaussé d’aquarelle. Signé : J -B. Coste 1782. 
COTELLE (5. 


— Le château de Chambord. Sur le devant du paysage, 
Vulcain faisant travailler ses cyclopes est assis près de 
Vénus qui préside à des jeux d’amours. 

A la plume. — Collection Chanlaire. 


SUP fe En 
COYPEL (CHARLES) 


94. — Compositions pour dessus de portes, Quatre dessins. 
Aux crayons de couleurs. 


COYPEL (LES) 


95. — Sujets historiques et mythologiques. — Etudes d’amours 
at de femmes. — Portraits. — Médailles, etc. Quatorze 
dessins. 


Au Pastel, à la sanguine, à la plume et au lavis de bistre. 


CRENICE (br) 


96. — Projet de fontaine monumentale avec nombreuses 
statues de fleuves et de Naïades. 


Dessin à la plume, dédié à M. de Bernage, prévôt des mar- 
chands de la Ville de Paris. 


D. C. (Louis) 


97 — Deux dames en costumes des dernières années du X VITE 
siècle, secourent une pauvre mère de trois enfants. La 


scène se passe au milieu d’un paysage napolitain décoré 
de ruines antiques. 


Très belle aquarelle. dédiée à Mme la Comtesse Pouschkine. 
Signée Louis. D. C. Naples le 24 Novembre 1797. 


DANLOUX 
98. — Etude de quatre têtes. Croquis de portraits et de sujets 


oracieux. Quinze dessins. 


A la pierre noire et une esquisse peinte 


DARET 


99. — Sujets religieux. — Etudes de têtes. — Paysages, etc. 
vingt-sept dessins. 


A la sanguine, à la plume et au lavis d’encre de chine 


ce OT REA 


ai, 
DARMANCOURT 


100. — Portrait d’actrice, et Portrait d'homme. Deux dessins 
srandeur nature. 


Très belles compositions aux trois Crayons à l'estompe et au 
pinceau. — Collection Romagnesi. 


DAVEN (1É0N) 


101. Jésus-Christ assis à table avec ses disciples. — Le 
Christ ressuscité est entouré et soutenu pe des anges, 
Deux dessins. 


A la plume et au lavis de bistre. 


DAVID de Marseille. 


102. — Paysages. Onze dessins. 


A la plume et à la sanguine, lavés d’encre de chine. 


DE BAY (Auc.) 


103. — Une jeune nymphe assise dans une grotte est 
lutinée par des satyres. 


A la sépia. Signé : À. Debay. 
DE LA HAYE (simon pP.) 


104. — Etude d'homme vu de dos. — Rome PRAGUES par 
une femme. Deux dessins. 


Au crayon noir et au lavis de sépia, un est signé. 


DELAMONCE (FERDINAND) : 


105. — Frontispice pour l'Analyse des Infiniment petits. — 
Sujets pour illustrations. Trois dessins. 


A la plume, lavés d'encre de chine, signés. — Collection 
Aussant. 


PARC à LES 
DELAMONCE 
106. — Sujets bibliques.— Scènes de l’histoire ancienne, — 


Vignettes pour illustrations. Dix dessins. 


A la plume et au lavis d’encre de chine. 


DELAPORTE 


107. — Portrait d’acteur.— Têtes d'enfants. Trois dessins. 


A la sanguine, signés : Dessinés par De la Porte, 1780. 


DE LA TRAVERSE 


108. — Vue de Morviedo en Espagne. — Vue de Lisbonne. — 
Paysages. Cinq dessins. 


A la plume et au lavis de sépia. 


DELAUNE (attribué à ET.) 


109. — Naissance de Bacchus. Une femme ailée tire l'enfant de 
la cuisse de Jupiter, une autre femme verse de l’eau dans 
un vase. Le sujet est entouré d'une bordure dont la moitié 
seulement est ornementée. 


A la plume, lavé et rehaussé de blanc sur papier teinté de 
sanguine. 


DE LAVAL (r.L1) 


110. — Portrait du Comte d'Artois. 


Grayon noir el lavis d'encre de chine. Signé : P.L «de Laval. 


DEMARNE 


11: — Départ d’un convoide troupes. — Etude de bouleaux. 
Paysages, etc. Sept dessins. | 


A la plume, lavés de sépia et à l’aquarelle. 


Rp, Nes 


DENNEL 


112. — L'’essai du corset d’après Wille fils. 


Dessin au crayon noir, mis au Carreau pour la gravure 
vente Rochoux. 


DENON (DOM. VIVANT) 


113. — Groupe de treize figures grimaçantes. — Groupes 
d’enfants, etc. Six dessins. 


A la plume, lavés de sépia. 


114. — Nympheet Satyre. 


A la plume, lavé d'encre de chine et rehaussé de gouache. 


DESCAMPS (5:.-B.) de Rouen 


115. — Petit paysage dans le goût hollandais. — Deux cava- 
liers se séparent de leurs maîtresses. — Vue du Vieux 
Château de Rouen. — Danse de Villageois. — Une Cau- 
choise accompagné de son père. — Présentation d’une 
nourrice. — Jeune femme assise. Sept dessins, 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier gris. 


116. — Etudes de femmes, d'enfants, de paysannes, etc. Seize 
dessins. 


A la Ssangnine, rehaussés de blanc sur papier gris. 


117. — Etudes de femmes, de religieuses et de paysans. — 
Etudes d'arbres. Dix-huit dessins. | 


A la pierre noire, rehaussés de blanc et de sanguine sur 
papier gris. 


DESCAMPS (attribué à J7.-B.) 
118. — La promenade publique. — Même sujet avec quel- 


ques changements. Deux dessins. 


A la sanguine. — Vente Descamps. 


ANT 


DESCAMPS fils (1.-1.) 


119. — Loth, sa femme et ses filles sortent de leur maison 
pour fuir Sodome sous la conduite de deux Anges, 


Important dessin à la pierre noire, rehaussé de blanc sur 


papier bleu. — Au verso un dessin d'architecture. — Vente 
Descamps. 

120. — Sujets mythologiques. — Etudes d'hommes. — Scènes 

d'histoire. — Décoration de monuments, — Armoiries 


papales, etc. Treize dessins. 
# la sanguine, au crayon noir et à la plume, rehaussés de 
pistre. 


DESFRICHES d'Orléans. 


121. — Vue de l'Eglise dela Chapelle, près d'Orléans. 


A la pierre noire, lavé de bistre. Dessiné le 16 Juin 1768. 


DESHAYES (:.-B.) 


122. — Au pied d’une colonne triomphale un guerrier debout 
et semblant succomber à ses fatigues, est soutenu par 
une femme drapée et la tête ceinte de lauriers. 


Très belle esquisse peinte sur papier. 
123. — La fuite en Egypte. — Le Repos de la Sainte Famille. 


— Supplice d’une Vestale. — Martyre d’un saint. —- 
Chute d’eau dans les montagnes, etc. Six dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de chine et de sépia. 
DESPRÉS 


124. — Vue du pillage de la Cocagne à Naples. 
A la plume et à l’'aquarelle A eté gravé pour le Voyage à 
Naples et en Sicile de l'abbé de Saint-Non. 


125. — Vue du golfe et du village de Mare Piano, près de 
Naples. 


À la plume et à l’aquarelle, a été gravé par Lingée pour le 
Voyage à Naples et en Sicile de l'abbé de Saint-Non. 


M à te rt LD, Cl x, à nd 
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DESPRÈS 


196. — Etablissement du camp des soldats. de Pompée. — 
Vue extérieure de l'Eglise Saint Philippe de Néri à Naples. 
Deux dessins, 


A la plume, lavés d’aquarelle pour le Voyage de l'abbé Saint- 


Non. l 


DESRAIS (C. L) 


497 — Les médaillens du Roi et des princes de la famille” 


royale, soutenus par des figures allégoriques. En haut, sur 
des nuages, leurs ancêtres. | 


A la plume, lavé d'encre de chine et rehaussé de gouache. 
Signé : C. L. Desrais, 1816. 


D'HUEZ 
128. — La France, sous la figure de la Reine, regarde la ma- 
‘chine aérostatique s’élevant dans les airs. — Triomphe de 


la Physique à l’occasion de la machine aérostatique. — 
Procédés des sieurs Montgolfier et Charles; la Physique y 
préside et semble satisfaite de leur découverte. Trois 
dessins. 

A la plume, lavés de bistre. Signés. 


DIEU (ANTOINE) 


129. — Vignettes pour l’oraison funèbre d’une princesse de la 
Maison de Bourbon. Deux dessins. 


A la plume, lavés d'encre de chine. 


130. — Un jeune nègre apporte un oiseau à-une dame assise 
dans sa volière avec une de ses amies, qui tient un perro- 
quet sur son doigt. 


Sanguine. Signé Dieu: 
DUBREUIL (TOUSSAINT) 


131. — Communion äes Chevaliers du Saint-Esprit. 


Trés fin dessin à la plume. lavé d'encre de chine et rehaussé 
de blanc sur vélin.Il à été exécuté en orfèvrerie pour l’une des 
quatre faces de la masse des chevaliers du Saint-Esprit au mu- 
sée des Souverains au Louvre, | 


RTE 
DUBREUIL (roussAINT) 


132. — Projet de décoration d’autel, avec les chiffres de Henry 
IV et de Marie de Médicis. 
Très belle composition à la pierre noire, lavée d’aquarelle. 
— Collections Kaiemann et Ch. Gasc. 


DUCHÉ DE VANCY. DUTERTRE 


133. — Jeune femme regardant deux amours tenant les [nitia- 
les L. G. — Modèles de Vases. — Psyché abandonnée. — 
Jeux de Satyres. — Vignette pour illustration. Cinq 
dessins. 


A la mine de plomb, à la plume et au lavis. 


DUFLOS (F.P.) 


134. — Terrasse d’une villa romaine. Titre pour : Vues de 
Rome et des environs, désinée (sic\ par F.P. Duflos. 
MDCCX L. 


Plume el lavis de Sépia. 


DUFRAINE 


135. — Costume de femme, époque Louis XVI. 


Crayon noir. 
DULIN (attribué à) 


136. — Costumes en pied pour le sacre de Louis XV. Cinq 
dessins. 


A la pierre noire, rehaussé de craie sur papier bleu et sur 
papier chamois. 
DUMONSTIER 


137. — Portrait d'homme, en buste avec large collerette. 


Beau dessin au crayon noir rehaussé de sanguine. 


138. — Portrait de la reine Elisabeth d'Angleterre, 
Aux crayons de couleurs. 


Crop 
DU PASQUIER 


139. — Les Supplices du Tartare, les danaïdes, Ixion. 


A la plume lavé d'encre de Chine. Signé : Du Pasquier. 1775 
De la collection Laluyé. 


DURAMEAU 


140, — L'Atelier du sculpteur. — L’Atelier du peintre. — 
Mort d’un guerrier. Trois dessins. 


A la plume et au lavis. Signés. 


DUVIVIER (IGNACE) 


141. — Intérieur d’un atelier de peintre. 


Crayon noir lavé de bistre. De la collection Aussant. 


142. — Taureau attaqué par des chiens. 


Au bistre, rehaussé de blanc sur papier apprèté. — Collection 
d'Ymécourt. 


ECOLE ANCIENNE (xvr° SIÈCLE) 


143. — Une Amadryade vient d’enfanter, des Nymphes et des 
Muses, jouant d'instruments divers, entourent le berceau 
de l'enfant. 


A la plume lavé de bistre, BONES être attribué à Lucas 
Penni ou au Primatice. 


ÉCOLE BRETONNE 


144. — Projet d’une châsse, au sommet de laquelle est. 
agenouillé un Evêque. Deux anges portent les attributs 
épiscopaux. 


A la plume, lavé d'encre de Chine. — Vente Aussant de 
Rennes, 


DE 7 DÉE 


ÉCOLE DE FONTAINEBLEAU 


145. — L’Archange Michel terrassant le démon. Composition 
ovale. 
À la plume et au lavis de sépia. Cachets de collections. 
Encadré. 
146. — Diane et Apollon. — Figure de l'Amour. — Samson 
portant des colonnes. — Le Triomphe de Mars. Quatre 


dessins par ou attribués à Jean Cousin, Dubreuil, Ant. 
Caron et Bellange. 


A la plume et au lavis de bistre et d’aquarelle. 


147. — Sujets religieux. — Scènes d'histoire. — Allégories. 
— Ornements. Etc. des écoles françaises du Nord, de Lyon, 
de Simon Vouet, des époques de Charles IX et de Henri 
IV, etc. Vingt-quatre dessins. 

A la plume, à la sanguine et au lavis de bistre, de sépia et 
d'encre de Chine. 


148, — Ornements, — Sujets religieux, — Allégories, — 
Paysages. Etc., par ou attribués à Benvenuto, Blanchard, 
À . Li L 
Boucher, Brebiette, Caron, Chauveau, J. Cousin et autres. 
Dix-neuf dessins. 


a la sanguine, à la plume et au lavis de sépia et d'encre de 
ine. 


149, — Allésories, — Motifs d'architecture. — Sujets d’his- 
toire, par ou attribués à Et Delaune, À. Dubois, T. Du- 
breuil, G. Dumée, Nicolo de l’Abbate. L. Penni, Perac, G. 
Pilon, le Primatice, Rosso et autres. Vingt-cinq dessins. 

A la plume, à la sanguine et au lavis de bistre et d'encre de 
chine. 


150, — Sujets religieux. — Etudes d’Amours.— Monuments. 
— Motifs d’architecture.— Mausolées, etc, vingt-trois des- 
sins par des Maîtres inconnus des XVe, XVIe et XVIIe 
siècles. 

A la plume et au lavis. 


ECOLE FRANÇAISE (fin du xve siècle) 


151. — Une tête de jeune homme, de longs cheveux encadrent 
sa figure et sont coupés par devant, au ras des yeux. 


Dessin à la pierre noire, cadre ancien en bois sculpté, 


ECOLE FRANÇAISE (xvi' siècle) 


152. — La Tentation du Christ. La partie gauche de la compo- 
sition est encadré d’ornements d'architecture entremêlés 
de figures dans la manière d’Etienne De Laune. 


A la plume, lavé de bistreet rehaussé de blanc.— Collection 
Ch. Giraud. 


_ 


ECOLE FRANCAISE (xvrre siècle) 


453. — L'Education du Dauphin (Louis XII). 


Très fin dessin à la plume lavé d'encre de chine. 


154, — Portrait d'homme. 


Beau dessin à la sanguine — Collection Aussant. 


155. — Deux généraux présentent au Roy ayant devant lui le 
jeune dauphin et entouré de sa Cour, des plans de villes 
conquises. Dessin entouré de médaillons représentant 
les faits principaux de l’Année. Composition pour un 
almanach. 


A la plume, lavé d'encre de chine et mis au carreau. 


1456. — La Ferme incendiée. 


Importante composition à la pierre noire rehaussée de blanc 
sur papier bleu. — Collection Aussant. 


157. — Projet de galerie de portraits pour un palais du Grand 
Condé. Il a écrit lui-même dans un trumeau surmonté de 
son écusson. ‘* C’est là le dessain que je veus ” (sic) signé : 
Louis de Bourbon. Dans de haut à gauche, projet de por- 
traits en pied. L’un de forme ova'e et un autre en repentir 
de forme carrée. 


Belle aquarelle. — Collections Rulxiel et Ch. Giraud. 


158. — Une Sainte et un enfant debout, tenant chacun une 
palme, sont entourés par des docteurs à genoux. 


A la plume, lavé d'indigo. 


159. — Composition à la gloire du Cardinal de Richelieu. 


A la plume, lavé d’encre de chine. 


He 


ÉCOLE FRANCAISE XVII siècle) 


160. — Portrait d’une dame de la Cour. Buste fort comme 
nature. 
Aux crayons de couleurs, portantle cachet de l'Ecole de Reims. 


161. — Nymphe endormie dans un paysage, un satyre s’appro- 
che d’elle et est repoussé par un Amour. 


A la picrre noire rehaussé de blanc sur papier jaune. — 
Collections Chev. Damery et Hauregard. 


162 — Sujets tirés de l’histoire Romaine. Allésories, Paysages, 
par ou attribués à Garnier, Fournier d'Ajaccio, Callet, 
Constantin, Sané, Ecole de David, etc. 

Dix dessins in-fol. 


163. — Projet pour la place du Pérou à Montpellier. 
Fin dessin à la plume rehaussé d’aquarelle. — Vente Ro- 
choux. 


164. — Jeune peintre assis devant un chevalet sur lequel est 
posé un portrait de femme auquel il travaille 


Esquisse à la pierre noire,rehaussé de blanc sur papier gris 


ECOLE ITALIENNE (xvire siècle) 


165. — Henry IV, debout et entouré de sept personnages,signe 
un édit ou un trailé que soutiennent à droiteet à gauche 
un Cardinal et un Docteur. 


Plume et lavis de bistre avec rehauts de gouache. 
Gotlection Vallardi. 


ECOLE DE LORRAINE 


166. — Un Are de triomphe dans le fronton duquel se voit, 
au milieu d’un trophée, l’écusson à la croix de Lorraine. 


A la plume lavé d’aquarelle. 
ECOLE DE LYON (xvre siècle) 


167. — Portrait d'homme à mi-corps, tenant un livre sur la 
marge duquel se lit la date de 1552. 


Dessin au crayon noir dont le fond est teinté de sépia. Le 
livre et le costume sont à l’'aquarelle. Cette composition pour- 
rait être attribuée à Corneille de Lyon et semblerait avoir 
rl de modèle pour un vitrail. — Gollection Maurel de Mar- 
seille. 


NL ie 
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ÉCOLE PROVENCÇALE 


168. — Une galère aux armes du Roi et deux vaisseaux avec 
des barques manœuvrant en vue d’une ville. 


Dessin sur vélin, très finementlavé au pinceau et à l'encre 
de chine. — Collection Maurel. 


ÉCOLE PROVENCALE {attribué à |) 


169. — Des Anges viennent délivrer des Ames du Purgatoire 
et les montent vers la Vierwe assise sur les nuages avec 
son enfant sur les genoux. 


A la pierre noire, lavé de sépia. — (Gollection J. Vibert 
d'Avignon. 


ÉCOLE DE TOULOUSE. 


170 — Un roien costume romain traverseau galop un champ 
de bataille. — Projet de portrait d’une nombreuse famille. 
Deux dessins. 


Au crayon noir et à la plume, lavé d’encré de chine. 


EISEN le père 


171. — Le marchand d’oiseaux. 


Bellé étude à la pierre noire rehaussée de blanc, sur 
papier gris. 


EISEN (CHARLES) 


172. — Vénus fouettant l'Amour. — Projet de tombeau pour 
Marie-Antoinette. — Costume d'Infanterie. — Vignettes 
pour illustration, Six dessins. 


A la mine de plomb et à la plume, lavé d’encre de chine. 


ESCHARD (CHARLES) 


173. — Paysages. — Ruines anciennes. — Costumes de pay- 
sans. — Trophées. — Portrait d'homme. — Etudes d’ani- 
maux, etc. Treize dessins. 


À la plume, à la pierre noire, à la sanguine et au lavis 
d'encre de chine et de sépia. 


Lg ot le (TETE ane ESS 


MST Pre 
ESCHARD (Cx.) 


474. — Mendiants et mendiantes. Six dessins. 


A la plume et au crayon noir. Signés. 


FACHOT l’ainé 
175. — Vue des principales carrières sur la montagne de 
Fiesole, près de Florence, — Paysages. Trois dessins. 


Au crayon noir et à l'encre de chine rehaussé de gouache. 


FALENS (Vax) 


176. — Chasseur égaré. 


A la mine de plomb et à la plume lavé d'encre de chine. — 
Vente Durand. Collection Gasce. 


FAVANNE (JACQUES DE) 
177. — Caline Olonnaise ou marchande de sardines à Roche- 
fort. 


Au crayon noir lavé d'encre de chine. Signé : Jac. de 
Favanne inv. 


178. — Vénus portée sur les eaux par un dauphin. — Un 
Roi fait lever par des soldats la pierre d’un tombeau. — 
Abraham renvoie Agar. — La présentation de la Vierge 
au Temple. Quatre dessins. 


Au crayon noir et à la plume, lavés d'encre de chine. 


FERDINAND (Louis-ELLE) 


179. — Projets de portraits d'hommes. Neuf dessins. 
A la pierre noire et à la sanguine, rehaussés de craie sur 
papier gris. 
180. — Projets de portraits de dames et de religieuses.  - 


Etudes de mains. Huit dessins. 


A la sanguine el à la pierre noire, rehaussés de craie sur 
papier gris. 
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FERDINAND (Louis ELLE) 


181. — Première pensée d’un portrait de femme couronnant 
l'amour, — Une jeune peintresse exécutant le portrait d’une 
famille, — Première pensée d’un portrait de famille. 
Trois dessins. — 

A la sangüine, rehaussés de blanc sur papier gris. 


FLAMEN (ALBERT) 


182. — Onze sujets pour l'illustration d’un Roman.— Quatre 
sujets sur les Plaisirs des gentilhommes et des dames à 
la campagne. — Vue extérieure d’un fort bastionné. — 
Vue intérieure de l’entrée d’un ancien château. Dix-sept 
dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de chine, la plupart sont 
signés.— Vente Guichardot. 


FLEMAEL (BERTHOLET) de Liège. 


183. — Projet de plafond. 
A la plume, lavé de bistre. 


FLODING, graveur suédois. 
184. — Portrait en buste, grandeur nature, d’un personnage 
dont la cuirasse est recouverte d’un manteau d’hermine. 


A la sanguine.-- Collection Sachtelen. 


FORBIN (Cite AUGUSTE de). 


185. — Costumes musulmans.— Vues de Grèce, d’Eyy pte et 
de Palestine. — Paysages, etc. Vingt dessins. 
A la plume, à la pierre noire, plusieurs sont lavés à l'encre 
de chine. 
FOREST (attribué à). 
186 — Paysages.— Réunion de nombreux personnages sous 


le péristyle d’un palais magnifique. Trois dessins. 


A la plume, lavés d'encre de chine.— Collections Villot et 
Guichardot. 


DE: PE 


FOUQUIERS (:.) 


187. — Paysage. 


Très beau dessin au lavis de sépia, Signé : Fouquier, 1568. 
FRAGONARD (Hoxork) 


188. — Un homme assis au bout d’une table de paysan, mon- 
tre de la main droite une carte et de la gauche étend son 
chapeau ‘vide, près du flambeau qui éclaire la scène, La 
table est entourée de figures d'hommes et de jeunes filles 
qui rient. 


Importante composition à la mine de plomb, lavée de sépia. 


FRAGONARD (Epoque de) 


189. — Deux hommes transportent un vieillard mort que 


d’autres à droite s'apprêtent à monter dans un tombeau 
pompeux. 


Belle composition au lavis d2 bis‘re, datée : Rome, 1774. 


FRANCART 
190. — Mercure assis tient une nymphe entre ses bras. 
A la plume lavé d’indigo. Signé : Francart invenit à Paris, 
622. 


FREMINET (attribué à) 


191. — Apollon vainqueur du serpent Python. 
Belle élude à la plume. 


FREUDENBERG (5) 


192. — Intérieur d’une famille villazeoise. 
A la plume et au lavis d'encre de chine. 


: : GAGNERAUX (attribué à) 


193. — Scènes nuptiales. — Sujets mythologiques. — Le Passage 
du Rhin, etc. Huit dessins. 


A la plume et au lavis de sépia. 


ee 
GALLOCHE (1. 


194. — Hercule rendant Admète à son époux. 


Beau dessin à l'encre de Chine, rehaussé de gouache sur 
papier bleu. — Collection Olive de Marseille. 


GAMELIN 


195. — Un combat de cavalerie. -—— Un lion attaquant un 
troupeau de moutons. Deux dessins. 


A la pierre noire et au lavis d'encre de chine rehaussé de 
gouache. 


GARAND 


196. — Portrait d'une vieille dame assise et tenant son rouet 
sur ses genoux. Devant elle, une table sur laquelle est la 
cage du perroquet qui est juché sur son fauteuil. 


Sanguine et crayon noir. Signé. 


GAUTIER-DAGOTY 


197. — Cincinnatus prenant son repas avec sa famille, est 
visité par un personnagé consulaire suivi par trois servi- 
teurs, qui lui apportent des présents qu’il refuse. 


Au pinceau et à la gouache. — Vente Perrot. 


GELLÉE (cLAUDE), dit le Lorrain 


198. — Soleil couchant passant entre des massifs d’arbres. 
Très beau dessin à la plume, lavé d'encre de chine. — Col- 
lections Mariette et Denon. 
199. — Magnifique et grand paysage. 
A la plume, lavé de bistre (restaurations). 
200. — Paysage représentant à droite une tour surmontant 
les murailles crénelées d’un fort. 


A la plume et au lavis de bistre. — Collection Ch. Giraud. 


BENQ NÉE 
GELLÉE (attribué à CLAUDE) 


201. — Paysages. — Etude de bateau de pêche, Quatre 
dessins. 


A la plume, lavés de bistre. Un est de la collection Gasc. 


GENOELS (14BR.) 


202. — Paysages. Cinq dessins. 


A la plume et au lavis de Sépia et d'encre de chine. 


GÉRARD (ul MARGUERITE) 


203. — Une jeune fille assise dans un fauteuil et tenant un 
portefeuille sur ses genoux, dessine d’après un modèle 
ajusté à un chevalet. 


A la sanguine. 


GERMAIN 
204. — Démolition d’un quartier de Paris. Au premier plan à 
gauche, un artiste dessine les ruines. 


Sanguine. Signé. 


205. — Buisson de fleurs sauvages. — Blocs de rochers entre- 
mêlés d’arbustes. — Tombeau antique mis hors de terre. 
Quatre dessins dont une contre-épreuve. 


A la sanguine. Signés. 


GHEZZI (PIETRO-LEONE) 


* 206. — Son portrait par lui-même. 


A la plume. 


207. — Portrait-charge de Joseph Vernet. 


A la plume. 


GILLOT 
208. — Croquis pour décoration de panneaux. — Sujet 


mythologique, — Paysage. Six dessins. 
A la plume et à la sanguine. — Collection Ch. Giraud, 


GILLOT (Ecole de) 
209. — Une noce de village dans une salle au milieu d'une 


nombreuse assistance. 


A la plume et à la sanguine, lavé d'encre de chine. — Au 
verso, autre dessin, sujet religieux. 


GIRARDON (attribué à) 
210. — Portrait de profil d’un Seigneur de la cour. -= Tête 


grimaçante. Deux dessins. 
A la pierre noire et à la sanguine sur papier gris. 


GOIS, sculpteur 
211. — Cérémonies religieuses. — Combat des Horace et des 
Curiace. Trois dessins. 


A la plume et au crayon noir, rehaussés d'encre de chine: 


212, — Un homme expire sur son lit entouré de sa famille: 
A la plume, lavé d'encre de chine Signé: Gois delineavil. 


GOUFFIER (Cite DE CHOISEUIL) 


213. — Jeune femme assise dans un paysage. — Vue de 


Florence. — Marius sur les ruines de Minturnes. Trois 
dessins. 


À la mine de plomb et à la plume, lavés de Sépia. 


GRAVELOT (HUBERT) 


214. — Titre avec figures allécoriques pour la carte du Haut 
Dauphiné et de la frontière de Savoie et de Piémont. 
Très belle composilion à la plume, lavée de sépia. On y 
a joint la gravure et le dessin sur papier végétal de Noël 
Le-Mire le graveur. 


DATE 
GRAVELOT (HUBERT) 


215. — Henri IV chez le Fermier Michaud. Composition 
ovale, gravée pour la Parlie de chasse de Henri IV, 
par Collé. 


A la plume, lavé de bistre. Sur la même feuille, un autre 
dessin représentant la Mort de Turenne. 


216. — Vignettes pour illustration. Quatre dessins. 


A la plume, lavés de sépia et à la sanguine. 


GRÉGOIRE (2.), d'Aix 


217. — Une fontaine dans un parc, — Vue de Toulon, 1782. 
— Sujets de Pêcheurs et de Paysans. Six dessins. 


A la pierre noire et au lavis de sépia. Signés. — Collection 
Aussant. 


GREUZE (5. 8.) 


218. — Portrait de Monsieur de Bufton. 


Esquisse peinte sur papier, Au bas on lit: Maquelte du 
portrait de M. de Buffon par J.-B. Greuze 1778. 


219. — Un jeune berger debout derrière une bergère au pied 
de deux grands arbres, et ayant près d’elle ses chiens, sa 
houlette et son panier. 


Belle esquisse au crayon noir lavée d'encre de chine. Si- 


oœné : Dessin original de Greuze . — Collection Jules Dupan 
de Genève. 
290. — Diane au bain. Elle est est accroupie dans les roseaux 


à l'ombre des arbres auxquels elle a suspendu son carquois, 
et elle s’abrite d’une draperie qu’elle relève au dessus de 
sa tête. 


Belle étude au pinceau, lavée d'encre de chine, encadrée. 


291. — L'Amour volant, le bras gauche levé. — Un homme 
debout et tenant un bâton paraît menacer un personnage 
invisible, deux enfants se jettent à ses genoux. Deux 
dessins. | 


Belles esquisses au pinceau et à l'encre de chine.— Vente 
Chanlaire. 


Do 
GREUZE (:.8B) 


292, — Repos de la Sainte Famille. — Le courant de la vie 
entraîne vers l’abîme la barque d’un pauvre homme qui 
rame en vain. Deux dessins. 


Esquisses à la plume et au lavis d'encre de chine. 


293, — Réunion dans une Eglise. — Dans un intérieur misé- 
rable, un homme relève de terre une femme gisante. 
— Etude du berceau pour le tableau de la mère bien 
aimée. — Etudes de femmes. — Un jeune homme cou- 
rant après une Jeune fille, un Amourle pousse. — La leçon 
de labourage etc. Huit dessins. 


Au pinceau et à la plume. 


GRIMALDI Le Bolognèse 


224. — Paysages. Neuf dessins. 


À la plume. 


GROBON, Lyonnais. 


225. — Marine dans le goût de J. Vernet. — Paysages. — 
Quatre dessins, 


A la plume et au lavis de sépia et d'encre de chine.— 
Collections Fleury, Hérard et Guichardot. 


GUASPRE-POUSSIN (GASP. DUGHÉ) 


226. — Paysages. Deux dessins. 


. À la sanguine, un est signé, l’autre provient de la collec- 
tion Mariette. 


GUIBAL (\) 


227. — L'Histoire, entourée de Génies des Arts et des Sciences, 
écrit le nom de Catherine II sur une table de marbre 
dressée devant elle. 


Belle composition à la plume lavée d’encre de chine, sur 
papier gris. Signé N. Guibal inv. 1777. 


or 
GUIBAL (x) 


998. — Portrait d'homme. 


A la pierre noire, rehaussé de craie sur papier bleu. 


HALLÉ (CL. GUY) 


229. — Le Jugement de Pâris. - L'Amour tenant un flam- 
beau.— Le Magnificat. — Jésus-Christ bénit le Centenier. 
— La conversion de Saint Paul. — Sujets,religieux, etc. 
Douze dessins. 


A la pierre noire et à la plume lavés de sépia et d'encre de 
chine ; plusieurs sont signés. 


HILAIR 
230. — Une mosquée au bord de la mer.— Soldat turc, debout. 
— Vue d’une ville d'Orient.— Etudes d’orientaux. Sept 


dessins. 
A la sanguine, à la plume lavés de sépia et à l’aquarelle. 


HOLLIER DES CARRIÈRES 


231. — Vue d’une ville (de la Champagne) et de son faubourg 
séparés par un pont, Nombreuses figures. 


A la mine de plomb. Signé: Hollier des Carrières, invenit, 
Delineavit. 


: HOUEL (:.) 


232. — Paysages. Deux pendants. 


Charmants dessins au crayon noir et à l’aquarelle. Signés : 
J. Houël, 1763. — Collection Jousselin. 


233. — Voyageur couché causant avec une bergère qui garde 
ses bœufs. 


Au lavis d'encre de chine, rehaussé de sépia.Signé : Houel, 
26 février 1774. 


234. — Chef de bandits faisant distribuer à ses hommes leur 
part de butin. — Costumes d’italiennes. — Vue de Pro- 
vins (?)}. — Grottes de stalactites. Cinq dessins. 


A la plume, lavés de sépia et d’aquarelle. 


A 
HUET (J.-B, 
235. — Des visiteurs montent l'escalier du Palais de Capracola 


appartenant aux Farnèse. 
A la sanguine. Signé : J.-B, Huet del. 1773. 


HURET (GRÉGOIRE) 


236. — Inauguration présumée de l’Eglise des Jésuites de la 
rue St-Antoine. 
Importante composition à la pierre noire. 


237. — Frontispice pour la Science héroïque du sieur de la 
Colombière. — Allégorie sur les sciences. Deux dessins. 


A la pierre noire. 
HUTIN (CHARLES) 


238, — Statue équestre de Louis XV, commandée en 1731 
par la Ville de Bordeaux et inaugurée sur la place Royale 
le 15 août 1743, d’après J.-B. Le Moyne. 


Sanguine. 
HUTIN (attribué à) 
239. — Saint Joseph debout, la tête levée vers le ciel et tenant 


sur son bras gauche l’enfant Jésus qui est servi et adoré 
par des Anges. 


Au crayon noir, lavé d’aquarelle et rehaussé de gouache. 
Vente Rochoux. 


JAY (L. J.) de Grenoble 


240. — Etude d'arbres, Intérieur de forêt, près de Voyron, 
1802. — Le Jeune botaniste. — Bélisaire recevant une 
aumône. Trois dessins. 

A la plume et au lavis d’encre de chine. 


JEAURAT (EDME) 


241. — Etude de trois paysannes. 


A la pierre noire, Sur papier gris. 


1 
butte a. dis és fes 


Sn 1, Pope 
JEAURAT (EpmE) 
242. — Etudes de quatre femmes du peuple. — Trois études 
de femmes.— Jésus-Christ ressuscite Lazare. Trois dessins. 


A là pierre noire, rehaussés de blanc sur papier gris. 


JOLLAIN 
243. — Une jeune mère tend les bras à un petit enfant de- 
bout. — Une fermière fait manger la bouillie à son en- 


fant assis sur ses genoux. Deux dessins. 


A la plume, lavés de sépia. 


JOUVENET 


244. — Plan de fortifications présenté au ministre de la 
guerre. 


Au lavis d'encre de chine, rehaussé de gouache. 


245. -— Compositions religieuses. — Etudes de têtes et de 
mains. — Académies. Quatorze dessins. 


A la pierre noire ct à lasanguine, sur papier gris, plusieurs 
Sont à la plume et au lavis d'encre de chine. 


JULIEN de Parme 


246. — Diverses têtes à caractères d'hommes, de femmes et de 
soldats. — Virgile lisant l’'Eneïde devant Auguste. — 
Etude de petit garçon. — L’Education de l'Amour par 
Vénus et Mercure, Quatre dessins. 


A la plume, à la sanguine et au crayon noir rehaussé. — 
Collections J. Dupan et Ch. Giraud. 


JULIEN de Toulon 


247. — Satyre faisant danser deux Nymphes. 


A la pierre noire rehaussé de blanc, sur papier gris. 
Vente Rochoux. 


VOS = 


LACOUR (PIERRE) de Bordeaux. 
948. — Bacchanales. — Le corps d’un guerrier étendu sur un 
lit de parade. — Sujets religieux.— Paysages. Six dessins. 


A la plume et à la mine de plomb. Deux sont rehaussés. 


249, — Débarquement du Comte d'Estaing à Bordeaux. 


Belle composition à la pierre noire, rehaussée detraits de 
plume et de sanguine, signée : P. Lacour. 


LAFAGE (RAIMOND) 


250. — Le Baptême du Christ. 


Dessin capilal, à la plume lavé d'encre de Chine. — Pro- 
vient de la vente de l’Artiste. Encadré. : 


951. — Sujets religieux. — Scènes mythologiques. — Por. 
traits. — Etudes de Costumes. — Allégories. Vingt-trois 
dessins. 


A la plume, et au lavis d'encre de Chine ; la plupart sont 
signés. 


LAFOSSE (CH. DE) 


292. — Allégorie de la Peinture. 
Sanguine. — Collection Guichardot. 
253. — Portrait de Magistrat vu de face, en robe rouge et à. 
parements noir. Se 


. AUX Crayons de Couleurs, sur papier gris. — Au Verso, 
études de mains. 


254. — Bacchant ivre couché à terre auprès d’un vase ren- 
versé. — Une Bacchante. Deux dessins. 


Vigoureuses études aux crayons de couleurs. — Collection 
Destailleurs. 


255. — Projets d'architecture et de décoration, — Plafonds: 
— Sujets mythologiques, etc. Dix-sept dessins. 


A la sanguine et à la pierre noire rehaussés. 


ee ADO ee 
LA FOSSE (5. CH. DE) 


256. — Projet d’une statue en pied du Roy Louis XV. Avec 
piédestal décoré des attributs de la Paix, de la Guerre et 
des Arts. 


A la plume, lavé d’encre de chine et rehaussé d’aquarelle. 


LAGNEAU 


257. — Portrait de Jean Pierre Acarie, membre du Conseil des 
Seize pendant la Ligue. 


Très beau dessin aux crayons de couleurs. 


258. — Portrait d'homme, vu de face, 


Aux Crayons de Couleurs. — Collection Aussant. Sur la 
“Re feuille un portrait de femme du XVI siècle. Deux 
essins. 


LAGRENÉE (7. 1.) le Jeune. 


259. — Marche de Jacob pour la Mésopotamie. 
A la plume, lavé d’encre de chine. Signé : Monsieur de La- 
grenée J. J. 
260. — Sujets mythologiques. — Modèles de vases. Cinq 
dessins. 


“ la pierre noire et à la plume lavés de bistre et d'encre de 
chine. 


LA HYRE (LAURENT DE) 


261. — Sujets religieux. — Etudes de décoration d’édifices. 


— Plafonds. — Paysages, etc. Treize dessins. 
A la pierre noire et à la plume rehaussé de sépia et d'encre 
de chine. 
262. — Sultan recevant des Esclaves et des présents. — Evê- 


que secourant des pestiférés. Deux dessins, 


Plume et lavis. 


RES » 


LALLEMAND (:8.) 


263. — Intérieur d’une cour de ferme. —- Cour de ferme. — 
Vue d’une ville de Bourgogne (?) — Vue d’une ville au 
bord d’un fleuve. — Baigneuses. — Paysage. — Intérieur 
d’une église de Rome. Sept dessins. 


A la pierre noire, à la plume lavés d’encre de chine et à la 


œouache. 
264. — Sujets pour illustrations. Quatre dessins sur la même 


feuille. 
Plume et lavis de sépia. Signés : Lallemand Père. 


LA LONDE (FR RICH. de) 


265. — Vue panoramique de la ville de Cren. Grand in-fol. en 
larg. avec les armes de la ville dans la marge inférieure. 


A la plume et au lavis d'encre de chine. A été gravé vers 


1747. 


LANCRET (NICOLAS) 


— Etude pour la figure d’un jeune galant, un genou à 


266. 
terre. — Deux Etudes pour une femme penchée en avant. 


Trois dessins. 
A la sanguine. 


LANGE de Toulouse 


267. — Vue des jardins de St-Grégoire, 
Au crayon noir. — Vente Rochoux. 


ed 


LANTARA 


268. — Paysages. Trois dessins. 
A la plume et à la pierre noire. 


269. — Paysage par un temps orageux. 


Beau dessin au crayon noir, 


0e 7 RE OS. VERRE 
CAES 


LARGILLIÈRE (Nicoras de) 


270. — Première pensée du charmant tableau de la famille de 
; _ l'artiste (Musée de Versailles), — Projets de portraits et 
de tableaux. Trois dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier bleu. 
271. — Portrait d’un chasseur et de sa famille. — Composi- 
tion différente pour le même portrait. Deux dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier bleu. — 
Vente Maurel. 


272. — Etudes pour portraits de Dames et de Gentilshommes. 
Cinq dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier bleu. 
273. — Projets de tableaux de familles, Deux dessins. 


Au crayon noir, rehausses de blanc sur papier gris. — 
Colleclion Aussant. 


LA RUE (pr) 


274. — Entrée triomphale d’un Ambassadeur Turc à Paris. 


Belle composition à la plume, lavée de sépia. 


975. — Scène de cabaret. — Sujets militaires, — Batailles. — 
Costumes, etc. Huit dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de chine et à l’aquarelle. 


LAVALLÉE-POUSSIN 
276. — Architecture. — Projet de fontaines. — Sujets mytho- 
logiques. — Académies, ete. Dix-sept dessins. 
A la plume lavés de bistre et à la pierre noire. 


LAVREINCE (attribué à x.) 


271. — Etude pour l’Heureux moment. 


Esquisse peinte sur papier. 


CU De 
LEBARBIER l'aîné 


278. — Deux philosophes Grecs conversent assis sur des ruines. 
— Joseph vendu par ses frères. — Paysage, etc. Quatre 


dessins. 
A la plume, lavés de sépia et d’aquarelle, 


LE BAS (5Ac. PH.) 


279. — Sujet Pastoral. 
Très fin dessin à la mine de plomb sur parchemin. — Vente 


Defer. 
280. — Sujet pastoral. — Une Bergère debout reçoit les con- 
seils de l’amour. Deux dessins. 
A la mine de plomb. — Collection Aussant. 


981. — Tête de jeune garçon. — Danseurs. Deux dessins. 
A la sanguine et à la pierre noire. Le premier, est signé : 


J. P. Le Bas, 1739. 


LE BLOND (ALEx. 


282. — Tombeau de Turenne dans une chapelle. 
A la plume et au lavis d'encre de Chine. 


LE BOULANGER DE BOISFREMONT 


283. — Sujets antiques. Etudes pour mascarons. Six dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papiers gris et 


bleu. 


LE BRUN (CHARLES) 


284. — Scènes d'histoire. — Vignette pour illustrations. — 
Allécories. — Sujets religieux. Neuf dessins. ee 
A la pierre noire et à la sanguine, rehaussés de sépia et 


d'encre de chine. 


Oo, Th SRE 
LIL 


LLC s0 ARS 


A 
LE BRUN (CHARLES) 


289. — Projet de mausolées. — Architecture. — Figures d’en- 
fants. — Sujets d'histoire, etc, Onze dessins. 


A la pierre noire el à la sanguine rehaussés. 
285 bis. — Entrée de Marie-Thérèse d'Autriche dans Paris 
en 1660. La Reine est assise sur un char et un écuyer 
soutient un parasol sur sa tête. Elle est précédée et suivie 


par de nombreux courtisans à cheval et en costume de 
carrousel. 


Grand dessin au crayon noir en forme de frise. 


LE CARPENTIER, de Rouen 


286. — Paysages. — Marines. Six dessins. 


Aux crayons de couleurs et au lavis de sépia. 


LECLÈROC (SÉBASTIEN) 


287. — Composition en forme de frise. Au milieu dans un 
raédaillon, Dieu formant l’homme de limon, à droite des 
personnages en costumes du 17e siècle, regardant divers 
ouvrages et attributs des Arts, à gauche, une dame et des 
Courtisans regardent des meubles et autres produits des 
Manufactures du Roy. 


A la plumeetau lavis d'encre de Chine.—-Gollection Jousselin. 


288. — Veuéë de dehors le faulx bourg St-Martin, entre les 
deux faulx bourgs St-Denis et St-Martin, vers Montmar- 
tre. — Autre veuë de la basse-cour du cabaret du Plessis- 
Piquet). Deux dessins. 


A la plume, lavés d'encre de Chine, signés : Leclerc f. 
289. — Le Printemps. — L’Eté, — L'Automne. — L’hyver. 
Quatre dessins. 


A la plume, lavés d'encre de Chine. 


290. —- Sujets religieux et mythologiques. Six dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine. 


NDS 
LECLERC (SÉBASTIEN) 


291. — Statue de Louis XIV sur la place des Victoires. — 
Machines hydrauliques. — Console chargée d'instruments 
d'astronomie. — Costumes militaires.— Le Roi présidant 
le parlement, etc. Sept dessins 


A la plume et au lavis de sépia et d'encre de Chine. 
292. — Allégorie de la peinture assise. — Quatre sujets pour 
l’Iliade d'Homère. — Couronnement d'un jeune roi age- 


nouillé devant un Autel. — Sacrifice de la fille de Jephté: 
— Paysages et costumes. Dix dessins. 


A la sanguine et au lavis d'encre de Chine. 


LEFEBVRE (CLAUDE) 


293. — Saint Thomas touchant les plaies du Christ, — Ea 
Sainte Famille. Deux dessins. 


A là sanguine. — Collection Guichardot. 


LE GEAI (:) 


294. — Vues de Monuments d’Architectnre composées d’après 
le souvenir des édifices de Rome ; Ste Marie Majeure et le 
Campo Vaccino. Deux dessins. 


a sanguine, un est signé : J. Le Geay. invenit et delin. 
J/, 


pa 


LÉGILLON 
295. — Taureau et Brebis dans un paysage. 


Très fin dessin au crayon noir et lavis rehaussé de. 
gouache. Signé : Leyillon, 1785. 


LÉLU (PIERRE) 


296. — Vue d’une porte de Ville prise à Provins.— Intérieur 
de lEcurie d’une auberge à Mâcon. - Etudes et sujets 


religieux. Six dessins. 


A la plume et au lavis d’encre de chine. 


PTS LE 
LE MAY (oLivier) 


997. — Ruines romaines, au Colisée à Rome. Deux dessins, 


A la pierre noire. Signés : May f. Le Colisée à Rome 1775. 


 LEMOINE (EMMANUEL) 


298. — Sujet allégorique avec emblèmes des Arts. In-fol. 
Belle composition à la pierre noire, lavée de bistre et re- 
haussée de blanc sur papier gris. Signé : Æmmanuel Lemoine 
invenit.— Collection du marquis de Cypière 
299, — Un Triomphe. - La déesse Pallas. Deux dessins. 
A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier bleu. La 


peinture du second sujet a été exécutée pour l'hôtel Soubise, 
au Marais. 


300. — Etudes d’amours, de femmes et de chevaux. Sept 
dessins. 


A la pierre noire rehaussés de blanc sur papier bleu. 
301. — Paysages. Quatre dessins. 


A la pierre noire dont un lavé d'encre de chine. 


LEMOYNE (attribué à FR) 


9302. — Décoration pour plafond. — Sujets religieux et mytho- 
logiques. Cinq dessins. 


A la pierre noire rehaussés d'encre de chine sur papier 
bleu. w 


LENAIN (attribue à) 
303. — La famille du peintre. 
A la plume, lavé d'encre de Chine 


LE PAON (Louis) 


304 — Cavalier en Védette.— La Consigne à l’avant-poste. 
Deux dessins. 


A la plume, lavés de sépia. 


LEE 
LE PAON (Louis) 


305. — Dragon à cheval, galopant vers la droite. 


Aquarelle signée à l'encre : Le Paon. 


LEPICIÉ (BERNARD) 


306. — Etudes d’amour et de femme. — Académie d'homme 
nu. Trois dessins. 
A la pierre noire rehaussés de blanc et à la sanguine. 


307. — L'Heureuse mère. 
A la plume, lavé de sépia. 


LE PRINCE (:.8.) 


308. — Paysage, Au premier plan duquel s’avance une Jeune 
femme donnant la main à un enfant.— Guerriers romains. 
Deux dessins. 


Au lavis d'encre de Ghine et à la sépia. On y a jointun des- 
sin de Bouchardon, ensemble trois pièces. 


LÉRAMBERT (attribué à LOUIS) 


309, — Animaux d’après des antiques conservés au maga- 
sin du Roy au vieux Louvre. Deux dessins. 


A la pierre noire, lavés d'encre de Chine et rehaussés de 
blanc sur papier gris. 


LE SUEUR (EUSTACHE) 


310. — Sujets religieux et mytholowiques. — Etudes de femmes 
— Académies, Vingt-trois dessins. | 
Au crayon noir rehaussé. 


LETELLIER (). 


311. — La vierge et l'enfant Jésus assis entre St Georges debout 
à gauche et une Sainte agenouillée. 


… Capital et précieux dessin à la plume, à la sanguine et à 
la pierre noire. à | 


RE ENE MÉT EE te 
+4 F4 à 


LS 
LE VIEUX 


312. — Sujets religieux. Cinq dessins. 


A la plume et au lavis de sépia et d'encre de Chine. 


LOIR (NICOLAS) 


313. — Le Roy drapé à l’antique est assis sur un char. Com- 
position pour Almanach de l’année 176... — Adam et Eve 
après le pêché. — Sujets religieux. — Allégories, Neuf 
dessins. 

A la plume lavés d'encre de Chine et à la sanguine. 


LUC (d'après le FRÈRE) 


314. — Cinq pécheurs se partagent les travaux de la salaison 
de la morue. — Le Baptême sous la ligne. — Costume 


d’Evêque. Trois dessins. 


A la sanguine, 


MACHY (P. À. de) 


315. — L’Ecurie du Pape Jules IT. 
A la plume, lavé de bisitre. — Collections Damery el Chan- 


laire, 
MALLET 
316. — Jeune homme attirant une jeune fille sur un lit dont 
l'Amour soulève la couverture. — Jeune femme faisant 
danser son enfant. — Une jeune mère donne un lave- 


ment à un enfant. Trois dessins. 


Esquisses à la pierre noire. 


MANGLARD (ADRIEN). 


317. — Etudes de navires. — Marines. — Paysages. Onze des- 
Sins, 
A la plume, lavés d'encre de Chine et à la sanguine. 
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DRE 
MARIETTE (cz. AUG. et P. 3.) 


— Académie d'homme assis. — Vue du Ponte-Rotto à 
Rome. — Paysage dans le goût des Carraches. Trois des- 
Sins. 
A la sanguine, à la pierre noire et à la plume. — Collections 
Mariette et Andréossy. 


MAROT (DANIEL) 


— Un bassin dont le centre est décoré d’un groupe com- 
posé d’une source élevant une couronne de laquelle l’eau 
s'élève en trois jets et d’un enfant qui souffle Peau par 
une conque. Autour du bassin hanté par cinq promeneurs 
une colonnade à pavillons. Dans la perspective du fond, 
les quinconces d’un parc magnifique. 


Très beau dessin à la plume et à l’aquarelle, Signé : 
Daniel Marot fecit. 


— Vue perspective d'un jardin se terminant au fond par 
un long bassin aboutissant à un-pavillon. 


A la plume et à l’aquarelle, signé : D. Marot fecit. 


MAROT (FRANÇOIS) 


— Bacchus exprimant lejus d’une grappe dans une coupe 
que tient Vénus. A leurs pieds, deux Amours avec un 
lion. 


A la pierre noire, lavé de sépia et rehaussé de’ gouache. — 
Collection Paignon-Dijonval. 


MAROT Epoque de JEAN) 


— Une colonnade décorée de statues, au second plan un 
palais flanqué de massifs d’arbres. 


À la plume et à l’aquarelle. 


MARTEL ANGE (Frère ETIENNE), jésuite 


— Projet d’un monument funéraire surmonté des Ar- 
moiries de Roger de Saint-Lary, duc de Bellesarde, com- 
pagnon de Henry IV. 


A la plume et au lavis de sépia sur fond bleu. 


LEA Le 
MARTIN (:.-B.) 


324. — Une bataille, sur le premier plan à gauche marche 


d’un groupe d'officiers suivi de trompettes et de timbal- 
liers. 


Beau dessin à la plume, lavé d’encre de Chine. 


MASRELIER (Louis) 


329. — Martyre d’un Saint attaché à une colonne, groupe de 
soldats payens qui lui lancent des flèches. 


Belle étude à la mine de plomb et à la plume, rehaussée de 


sanguine. 
MELI (Fr). MELLIN 
LA 
326. — Paysages. — Bataille. — Une matrone romaine. 
Quatre dessins. L , 


A la plume et au crayon noir rehaussés. 


MELLAN (attribué à CLAUDE) 


327. — Portrait d’un cardinal. 


Au crayon noir et à la plume, lavé de bistre. 


MÈNAGEOT 


328. — Des jeunes filles portent des présents à un autel pour 
le sacrifice. 


A la plume, réhaussé de gouache. Signé : Ménageot, 1767. 


METTAY 


329, — Trois amours jouant avec des moutons, — Académies. 
— Tôtes de chevaux. Quatre dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc et de sanguine. 


ei ES 
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MEULEN (ANT. FR. VAN DER) 


330. — Une dame de la cour à cheval et suivant une chasse, 
—- Groupe de cinq cavaliers sur le devant d'un paysage. 
Deux dessins. 


A la pierre noire et à la sanguine, le second est signé : Van 
der Meulen fecit. 


LE 


331. —- Un général à cheval donne des ordres à un officier à 
pied. Deux autres officiers à cheval et tête nue attendent 

des ordres. j 
A la sanguine. Signé : Van der Meulen. — Collection Crozat. 


332. — Vue de Paris, prise des Gobelins. 
Très grand dessin en largeur, à la plume et à l’aquarelle. 


333. — Chasteau de la ville de Dinant. — Saint Martin, la 
grande Eglise de Courtray. — Veuë d’une partie de la ville 
de Douay. — Veuë de Valenciennes du côté de la porte de 
Nostre-Dame. — Paysage. Cinq dessins. ë 

À laquarelle. È 


934. — Etude d’un port de ville flamande détruit par l’artil- 
lerie. — Vue d’un parc. — Vue d’un grand château de. 
l’époque gothique. Trois dessins. 


A la mine de plomb et à l’aquarelle. 
MEULEN (Attribué à ANT. FR. VAN DER) 


330. — Le Passage du Rhin. Au premier plan, Louis XIV 
donnant des ordres à ses généraux, 


Important dessin à la plume, lavé de sépia, et rehaussé 
d’aquarelle, a servi pour la gravure. . 


336. — Costume de Ballet. La Duëègne. — Le Mariage de 
Louis XIV et de Marie-Thérèse, modèle de tapisserie, —. 
Paysages. Six dessins. | 

À la sanguine et à la plume, lavés de sépia et d'encre de Chine. 


MEULEN (Epoque de vAN DER) 


3937. — Vue cavalière de Castelnaudary et de ses environs 
avec le plan de la bataille indiqué par des marches de 
troupes et des croquis de bataille, | 


Grand croquis à la pierre noire, rehaussé de blanc, avec 
en haut celte légende: Castelnaudary ou fut pris M. de Mont- 


morency en 1682, 


LT 


MEYER 


338. — Paysage. Au premier plan à gauche quatre baigneuses 
et des vaches et moutons. 


Beau dessin au crayon et au pinceau, lavé de bistre. 


MICHEL, de Toulon 


399. — Paysages. — Etudes de dindons. Cinq dessins, 


A la pierre noire el à l’aquarelle. 


MIGNARD (nic.) 


340. — Le Cardinal Mazarin assis sous un dais et entouré des 
principaux personnages de l'Etat. — Etudes pour por- 
traits. -— Sujets religieux. — Allécories. Dix dessins. 


A la Sanguine, à la pierre noire et à la plume, lavés d'encre 
de Chine. 


MIGNARD (attribué à P.), d'Avignon 


341. — Vue du Pont du Gard, 4 


A la plume, lavé d'encre de Chine. 
342, — Projet de plafond. 


Trés beau dessin au crayon noir. 


MILLET (Attribué à FRANCISQUE) 


343. — Vue de Munster en Lorraine. 


Au crayon noir et à la sanguine sur papier gris. 


MINIATURES 


344. — Combat de David et de Goliath, par un maître in- 
connu du XVe siècle, Epoque de Charles VIIT. 


Miniature sur parchemin. — Collection Ach. Devéria, 
Encadrée. 


L'ONU UP RON ONRENT D'ELLES 
F \ 


APRES 


‘ MINIATURES 


+ 345. — Portrait de la Vénérable Mère Angélique Arnauld, 
religieuse de Port-Royal. 


Très fine miniature sur parchemin, entourée de motifs et 
d’arabesques dans un beau cadre ottogone en bois sculpté. 
Au verso on lit : Jaques Legendre a fait ce presant ouvrage à 
Angers, an 1674. | 


n. 346. — Portrait de Louis François, comte de la Vallière, 2e 
14 fils de M. le Duc de la Vallière et de Marie Thérèse de 
0 Noailles, décédé le dernier Avril 1731, âgé de 21 ans. Il 
‘4 est représenté âgé de 3 à 5 ans en petit Saint Jean, cares- 
4 sant son mouton, il n’a d'autre vêtement qu’une guirlande 
4+ de fleurs et une draperie bleue. Il est assis sur le devant 
F: d’un agréable paysage. 
\ # Miniature sur parchemin. 


| 4 | MOITTE (A.) et mme 


14 947. — Un général tratorte au galop un champ de bataille. — 
1 Frontispice allégorique.— Etudes de femmes. Cinq dessins. 
1 

3.4 A la plume et à la pierre noire rehaussé de blanc. 


MOL (Attribué à vaN) 


L 


348. — Projet de tableau pour l’hôtel de ville de Paris. Trois 
échevins sont agenouillés de chaque côté de la composi- 
tion. — Le reniement de Saint-Pierre. Deux dessins. 


A la plume et au lavis. 


MONNET (CHARLES) 


| 1 349, — Allégorie sur la réouverture des églises par le premier 
110 Consul, gr. in-fol. | 
u A la plume et aulavis d'encre de Chine. À été gravé paË 


Dorger et Morret. 


390, — Mars et Minerve rot serment sur l’autel de la | 
2 Justice avec encadrement orné de faisceaux et d’ amours 
D: pour un Diplôme. 

A la plume lavé de sépia. 


391. — Un hussard assis présente son sabre à une jeune femme 
qu’accompagne une amie. 
A la plume. Gette composition rappelle une scène des contes 


PA Eu ‘© La fiancée du roi de Garbe ” “HŒHOR Didot, 
[2] j 


te LEŸ Dee 
MONTAGNY (£. x.) 


902. — Paysage avec ruines et personnages. 


Belle aquarelle, Signée : E, H. Montagny [. Roma. 


NANTEUIL (ROBERT) 


353. — Projet de frontispice pour une thèse de Théologie sur- 
monté du portrait du roy Louis XIV. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine signé : Rob. Nan- 
teuil. 
354. — Portrait d'homme en médaillon. 


Aux crayons de Couleurs. 


355. — Portrait d'homme. 
A la pierre noire. — Collections J. Dupan et Ch. Giraud. 


4. 


NANTEUIL (Epoque de RoOB.) 


906, — Portrait d’un jeune homme vu de trois quarts et tour- 
né vers la gauche. Figure de grandeur naturelle, 


Beau dessin aux crayons de couleurs. 


397. — Portraits d'hommes. Deux dessins. 
A la pierre noire. 


NATOIRE (cr. 


908. — Saint André élevé en croix d’après les fameuses com- 
positions de Calebresa. Deux dessins. 


Importants dessins à la plume lavés d’aquarelle. 


9309. — Apollon poursuivant une nymphe. — Statue dans une 
niche auprès d’un escalier dans le jardin de la villa Justi- 
niani. — Portrait à mi-corps d’une jeune femme. Trois 
dessins. 


A la pierre noire rehaussé de blanc et à la plume lavés de 


Sépia. . . 
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NATTIER (4. ") 
360. — Etude académique de femme nue et assise. — Etude 
de torse et du bras d’une femme. Deux dessins. 


A la pierre noire rehaussé de blanc Sur papier gris. 


361. — Figure de femme en prières, tournée de profil vers la 
droite. 


Aux crayons noir et blane sur papier gris. — Gollection 
Aussant. : 


NICOLLE 


362. — Perspective grandiose et jeux de voütes d'un monu- 
ment antique. — Vue des Tuileries prise du quai Vol- 
taire. — Escalier dans une bourgade romaine. Trois 
dessins. | 

. 


A la plume et au lavis de sépia et d'aquarelle. 


NIVELON (4. BAPT.) #54 


363. — Angélique et Médor. 


Miniature sur parchemin. Signée : Nivelon |. 


NORBLIN (le Père) À 


364. -- Gros four en ruines. — Joueurs de cartes et lanterne 
magique. — Une jeune femme remplit une cruche à une 
fontaine, — Mort de Turenne. Cinq dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine. — Collection Gui- 
chardot. 


NORRY 


365, — Vue du Xistos restauré des Thermes de Dioclétien à 
Rome, servant aujourd’hui d'église aux Chartreux. — Vue 
dessinée à Montcassin, 1783. Deux dessins. 


A la plume, lavés de bistre et d'encre de Chine, 


— 99 — 
NYERT (Az. p. de) 


366. — Pastorale antique. — Grandes rondes de bacchants et 
de bacchantes. Jeune fille assise et lisant (pierre gravée). 
Trois dessins. 

A la sanguine. — Collection Mariette. 


ORNEMENTS 
367. — Quatre dessins par Errard, Van Clève et Toro. 
368. — Treize dessins par ou attribués à : Barbey de Jouy, Bau- 


drin, Benoist, Bérain, Bibiéna, Chastel, C. Cochet et 
Rob. de Cotte. 


369. — Sept dessins par ou attribués à Clérisseau, Lepautre, 
Germain, Meissonier et Delaroze. 
+ 


370 — Douze dessins par ou attribués à Et. Delaune, Gauthier, 
Jouvenet, Lamare, Lavallée-Poussin et Lecointe. 
371. — (Quatorze dessins par P, Leduc. 


9372. — Jix-huit dessins par Lepautre, D. Marot, Meusnier 
Mondoa le fils, J.-B. Monnoyer, Montagny et Oppenord. 


9 


373. — Seize dessins par ou attribués à B. Palissy, Pellegrin, 
Percier, P. Quesnel, De Rüiolle, H. Robert, Serrurier, 
Thierry, L. Tissier, Mme Valayer-Coster et Van Daël, 


314, — Quinze dessins de Maîtres inconnus des X VII et X VIILe 
siècles, de l'Ecole de Rouen, etc. 


OUDRY (1.8), DESPORTES 


379. — Intérieur d’un tripot.— Etude de lévrier. - Chien et 
canard. Trois dessins. 


A la plume, au crayon noir et à la sanguine. 


OZANNE 


376. — Vue dela Ville et des rades de Toulon du côté de l'Est, 


A la plume, lavé d'encre de Ghine, 


LE EN ee 
OZANNE 


377. — Marines.-— Paysage. — Etudes de femmes. — Quatre 
dessins. 


au crayon noir et au lavis de sépia et d'encre de Chine. 


PAJOU (Au) 


378. — Consulassis sur sa chaise curule et donnant des ordres. 
Apollon et Cérès, — Lycurgue blessé dans une sédition, 
— Les trois grâces supportant une vasque. 


A la plume et au lavis de sépia,le 4 dessin est par Delarue. 


PARIZEAU (rx) 


379. — Vue des tours en rumes d’un vieux château. — Inté- 
rieur d’une maison de village. — Paysages, etc. (Cinq 
dessins. Ÿ 


A la plume et au lavis de sépia et d’äquarelle. 


PARROCEL (CHARLES) 


380. — Danse de village. 


A la sanguine et au lavis d'encre de Chine. Signé : C. Par- 
rocel f. — Collection Lempereur. 


381. — Etudes de cheval et de cavaliers. — Sujets religieux. - 
— Batailles, etc. Onze dessins. 


rh 


Aux crayons de Couleurs, à la sanguine et à la plume lavés 
d'encre de Chine. 


PARROCEL (J0SEPH). 


382. — Femme debout appuyée sur une bêche. — L'Annon- 
ciation. — L’Amour reçoit les hommages des Dieux. — 
Paysages. Six dessins. 


A la pierre noire, à la sanguine et à la plume. lavé d’entre 
de chine. 
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PARROCEL (ET. et PIERRE) 


383. — Réunion de cinq femmes autour d’une table. — Le 
Christ insulté par les soldats. — L’Immaculée Conception. 
— Sujet religieux. Quatre dessins. 


. la pierre noire rehaussés, et à la plume lavés d’encre de 
Ine. 


PATEL ile père) 


384. — Paysage avec ruines. 


Gouache, encadrée, 


389. — Paysages. Quatre dessins. 


Au crayon noir rehaussés de blanc, dont un au pastel. 


PAU DE St MARTIN (Azex.), de Mortagne. 


386. — Grand paysage traversé par un pont au pied duquel 
travaillent des lavandières. 


A la sépia. Signé : A. P. St Martin 1790. 


* 387. — Paysage avec chaumière. 


A la pierre noire Signé : St Martin. 


PÉCHEUX (1), de Lyon 


388. — Assemblée des Dieux. — La Salutation Angélique. — 
Présentation de l'Enfant Jésus au temple. Trois dessins. 


A la plume, lavés d’encre de Chine. 
PERELLE (G.) 


389. — Seigneurs à cheval, poursuivant un cerf. 


Important dessin à la plume. 


390. — Paysage. 


A la plume. 


Die 


PERELLE (G) 


4 391, — Paysage. — Chasse au cerf. — Château fortifié. Trois 
dessins. 
A la plume, un est signé à l'encre. 


‘ PERIGNON (\.) 


392, — 5me Vue et perspective du Chàteau d’Angervillier, 
prise en face de la basse-cour. 
4 Gouache, signée. — Collection Jousselin. 


393. — Le Temple de la Sybille à Tivoli. — Paysage italien. 
‘4 Deux dessins. 
Ex Aquarelies, une est signée: N. P. 1779 — Collection Gasc. 


PERRIER (FRANÇOIS) 


$ 394. — Combat de femmes et de Dieux marins, compositions 
h. pour bas-reliefs. — Martyre d’une Sainte. — Croquis 
| mythologiques. Quatorze dessins. 

à A la plume et au lavis d’indigo. 


PERSEVAL, de Reims 


399. — L'Assomption de la Vierge, — Combat de cavaliers. 
— Etudes de tètes d'hommes et de femmes, etc. 


A la sanguine et une esquisse peinte. 


PESNE (ANT. 

996. — Suzanne surprise par les deux vieillards. — La robe 

de Joseph rapportée par ses frères, — Tobie guérit son 

père aveugle. — Bethsahée sortant du bain. Quatre des- 
Sins. 


Au crayon noir dont deux rehaussés de blane sur papier 
gris. 


PETERS (br) 


1% 397. — Portrait de jeune garçon assis, vu de profil et tourné 
vers la droite, | 


À la sanguine. 


— 03 — 
PEYRE 
398. — Projet de monument équestre à Henri IV. Trois des- 
sins. 


A la plume lavés d'encre de Chine. 


PEYRON (:.rr8.P,) PEYRE 


399. — Agar conduite dans le désert par un ange. — Un Roi 
fait saisir et garroter un vieillard, — Homme mourant 


étendu sur un lit, — Pont DROIT celui de la Concorde. 
Quatre dessins, 


A la plume, lavés d'encre de chine et à l’aquarelle 


PICART (2ERNARD) 


400. — Une foule nombreuse d'hommes et de femmes vêtus à 
l’antique assistent des terrasses et des fenêtres d’un palais 
à la pendaison d’un homme. 


Dessin très poussé. à la plume, lavé d'encre de Chine. 
Signé : Designé par B. Picart. — Gollection Chanlaire. 


PICART (attribué à 2.) 


401. — Ecole d'enfants en Turquie, composition pour éventail. 
A la plume, lavé d'encre de Ghine, (manque un coin). 


PIERRE (4.2) 
402. — Reine agenouillée, allégorie de forme cintrée. — Pas- 


torale galante, Deux dessins. 
A la pierre noire et à la sanguine. — Collection Aussant. 


403. — Jeune ouvrière assise et travaillant. — Groupe de sou- 
dards couchés auprès d’une tente. — Sujet tiré de l'Enéide 


de Virgile. Trois dessins. 


A la sanguine et à la plume lavé de Sépia. 
PILLEMENT 


404. — Paysages. — Ruines, — Marines. Cinq dessins. 
À la pierre noire. | 
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PNR 
PLATTEMONTAGNE (Nic. de) 


405. — Portrait de Françoise de Champaigne, — Portrait de 
Pierre Hurel. -- Portrait de François Beaudin, 1663. 
Etudes de portraits. Cinq dessins. 


Aux erayons de couleurs. 
406. — Vue panoramique de la vue de Rouen. — Le pont de 
Vernon-sur-Seine, 1654. Vue d’une abbaye. — Vue 


panoramique des environs de Vincennes. -- Paysages. 
Cinq dessins. 


Au crayon noir et au lavis d'encre de Chine. 
407. — Etudes de figures et de mains. — Sujets religieux. 
Sept dessins ; 


A la sanguine et à la pierre noire, rehaussés. 


PORBUS 


408. — Un Roi agenouillé sur un coussin-et tenant un chape- 
let de la main droite. Divers seigneurs agenouillés à droite 
et à gauche de la composition adorent Ja Vierge assise dans 
une gloire sur des nuages supportés par des anges. 


A la plume et au crayon, lavé de bistre, rehaussé de blane 


el mis au carreau. — Collections Ruttxiel, Général Griois, 
Guichardot. / 


PORBUS (Attribué à) 


409. — Tête de femme vue de face. 


Beau dessin aux crayons de couleurs. 


410. — Portrait de femme debout en costume de Cour. 


A la pierre noire, rehaussé de blanc sur papier gris. 


PORTAIL 


A1. -- Coche de cérémonie suspendu ettrainé par un ui 
cheval dans lallée d’un parc. 


A la pierre noire. 


SR RE 

PORTAIL 
412. — Un charriot attelé de trois chevaux. — Portail d'entrée 
: d’une courde ferme. — Etude d’une façade de palais. — 


Maçons travaillant avec des échafaudages, etc. Cinq 
dessins. 


A la pierre noire avec quelques rehauts de sanguine. 


POUSSIN (NICOLAS) 
413. — Tête de Minerve d’après Digne — Tête de fenme 
de profil. Deux dessins. 


A la plume, un est de la collection Gasc, l'autre avec une 
marque inconnue. 


414. — Deux hommes causant ensemble, fond d'architecture. 
— Groupe de deux figures d'hommes, Deux dessins enca- 
drés. 


A la plume lavés de bistre. — Collection Fréd. Villot. 


415. — Scènes bibliques. — Sujets religieux. Cinq dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine. 


416. — Paysages. — Ruines. Sept dessins. 
A la plume. 
417. — Etudes d'hommes et d'animaux. — Sujets d'histoire, 


etc. Neuf dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine. 


418. — Sujets mythologiques. Treize dessins. 


A la plume. 


POUSSIN (Ecole de Nic.) 
419, — DObtrat de Nicolas Lo Ene — Venus et Adonis. — 
Paysage. Trois dessins. 


A la pierre noire rehaussé de sanguine et à la plume lavés 
d'encre de Chine. 
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420. — Petit Berger assis dans un paysage. — - Trois vieilles 
femmes descendent un chemin escarpé. Déux dessins. 


A la sanguine signés et datés de 1800 et de l'an @%. 


PRÉVOST (Ac.), de Gray. 


421. — Alllégorie : Ainsi vale monde. — Le Christ insulté 
par les soldats, Deux dessins. 


A la plume, signés. 


PRÉVOST («:. L. 


422, — Fleurs, Sept dessins. 
Gouaches, signées. 


PRIEUR 


493. — Ouverture de l’Assemblée des notables à Versailles en 
1788. | 


Très beau dessin à la plume et au lavis d'encre de Chine. 


PUGET (PIERRE), de Marseille 


424. — Deux vaisseaux à l'ancre à droite. À gauche, une pa- 
lère abordant auprès d’un palais antique surmonté de jar- 
dins. 


Dessin très terminé à la plume sur vélin. Signé à l'encre. 
P. Puget, inventor. 


425. — Un port dont la droite est remplie par trois grands 
vaisseaux. À gauche, Arc de triomphe et Obélisque. 


Dessin très terminé, à la plume sur vélin — Collection Ch. 
Giraud. 


426. — Deux vaisseaux de haut bord én pleine mer. | 
Dessin très terminé à la plume sur vélin. 


427. — Vue de la Ville de Toulon, de ses murs, de sa rade et 
de ses environs. 


Dessin très fini à la plume, lavé d’encre de Chine. Sur vélin. 


— 67 — 
PUGET (PIERRE) de Marseille 


428. — Magnifique galère abordant auprès d’un quai. Sur le 
devant, à gauche, un portefaix. 


Très beau dessin à la plume sur vélin. — Collection Ch. 


Giraud. 
429, — Trois gros vaisseaux et une galère manœuvrant dans 
une rade. 
Dessin à la plume très poussé, sur vélin. — Collection 
Maurel. 


430, — Vue du port et de la rade de Toulon. — Vue d’une 
rade entourée de montagnes. Deux dessins. 


A la plume. — Collection Andréossy. 


431. — Poupe du vaisseau ‘‘ le Rubis ?”. 
Très beau dessin à la plume signé : Pre Puget n° 40, 
432, — Dessin de la lanterne d’une Galère. 


A la plume, lavé d'encre de Chine, sur vélin. — Vente Maurel. 


433. — Tête d'homme. 


Très belle étude à la plume, signée à l'encre : P. Puget. 
Collection du D: Pons (d'Aix). 


PUGET (Attribué à PIERRE) 


434. — La Sainte Famille, — Modèle de gaines. Trois dessins. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine — Collection Gui- 
chardot. On a joint à ce lot 4 dessins de Abel de Pujol. Sujets 
de saints. Ensemble sept dessins. 


QUESNEL (rR.) 


435. — La naissance, le Baptème et l’éducation d’un jeune 
prince. Composition distribuée en trois compartiments 
divisés par des colonnes. 


A la plume, lavé d'indigo, signé à l'encre F. Quesnel. — 


Collection His de la Salle. 


ES PS 


bebe 
RABEL (Par et attribué à) 


436. — Portraits de St-Mathieu et de St-Luc. — Trois fem- 
mes secourant une malade. —- Apollon est assis à table à 
l'ombre d’une grotte. Quatre dessins. 


A la plume, lavés de bistre. 


RAOUX 


437. — Bas-relief composé de trois amours. 
Beau dessin à la pierre noire, rehaussé de blanc, sur pa- 
pier gris. 


REGNAULT (Le Baron 3.8) 


438. — Achille tuant Priam au pied de l’Autel de Jupiter. 
A 13 plume lavé d’encre de Chine et rehaussé de blanc au 


pinceau. — Dessin pour le tableau qui décore aujourd’hui le 
Musée d'Amiens. 


RENARD (4 


439, — Paysage dans le goût de Hubert Robert. 


Sanguine : À Palazol Vicino d'Albano, in Roma 1777. À. 
Renard. — Collection Aussant. 


RESTOUT (:.) 


440, — La présentation au Temple. — Saint-Vincent de Paul 
assis dans une galère et prêchant. — Scène antique. — 
Etudes de têtes et de mains, etc. Six dessins. 

A la pierre noire réhaussés de blanc sur papier gris. 


44. — Sujets religieux. Etudes de têtes. — Académies.Douze 
dessins. 


A la pierre noire réhaussés de blanc sur papier bleu. 
RESTOUT fils (:.-B8.) ROETTIERS 


449. — Saint-Louis combattant les infidèles. — Sacrifice de 
jeunes victimes. — Académies. Quatre dessins. 


A la plume et aux crayons de couleurs. 


— 69 — 
RIGAUD (HYACINTHE) 
443, — Portrait d'homme à mi-corps, tourné vers la droite et 
resardant de trois quarts. 


Très légère esquisse peinte sur papier. Signée: H, Rigaud, 1698. 


RIGAUD (attribué à HyAc.) 


444, — Portrait d’un jeune évêque assis, la main gauche sur 
sa poitrine, de la droite, il tient un livre posé sur son 
senou. 


Important dessin au crayon noir, réhaussé de blanc sur 
papier gris reproduisant avec quelques variantes le portrait 
de Robert Secousse. 

445, — Portrait d'homme avec perruque et grand rabat, 

Au crayon noir réhaussé de gouache sur papier bleu. 


RIVALZ (ANT.) 


446, — Des Génies descendent du Cüel deux berceaux d’en- 
fants de France que Junon confie à Minerve. 


Aux crayons noir et blanc sur papier gris. 


447, — La Visitation, deux compositions différentes. — Sujet 
religieux. Trois dessins. 
A la pierre noire, rehaussés de blanc, sur papier gris. 


ROBERT (HUBERI) 


448. — Tombeau antique et à demi ruiné supporté par deux 
vénies ailés formant console. 
Plume et lavis d'encre de Chine, rehaussé d’aquarelle. 
Signé. — Collection Chanlaire. 
449. — Quatre vieillards, vêtus à l’antique, debout sur des 
ruines, Viennent de faire lever une pierre. 


Au crayon noir. Signé : H. Roberti, 1786. 


ROBIN (attribué à) 


450. — Portrait de M. Trudon, 4° échevin. 
A la pierre noire, rehaussé de craie, sur papier gris. 


451. 


453. 


he 


TG El 
ROETTIERS (c. M) 


__ Jeune homme vêtu à l'antique et lisant un livre de 
géométrie. — Vignette pour illustration. Trois dessins. 


A la sanguine etau lavis d'encre de Chine. Le 3 est de 
Jouvenet. 


ROMANELLI (FR.) 


-___ La Puissance et la Paix. — La Prudence et la Vérité.— 


Deux projets de décoration. 
Aquarelles. — Collections Fleury, Hérard et Ch. Giraud. 


ROQUES le Père), de Toulouse 


— La Visitation. | 
A la pierre noire, lavé de bistre et rehaussé de blanc, sur 
papier gris. Dessin mis au Carreau pour un tableau de maitre- 

autel. 


. — Des hommes apportent et ouvrent des sacs pleins de 


butin. | 
Au crayon noir, rehaussé de blanc, sur papier ardoise. 


ROSSO (DEL) 


— Sujet tiré de la Bible. Un grand prêtre devant un 
autel, où brûle un sacrifice, montre à une grande multi- 
tude d'hommes, de femmes et d’enfants, la tête et le bras 
d’un supplicié suspendus à un arbre. 


A la plume lavé de bistre, signé Rosso, 1530.— Collections 
Wertimber, et Thibaudeau. 


. — L’Adoration des Mages, — Dècoration d’une chapelle. 


Deux dessins. 
A la plume et au lavis. — Collections Vasari et Destailleurs. 


ROUSSELET 


. — Saint Ignace assis au premier plan et appuyé sur le 


livre de l’Institut de son oräre, montre de la main gauche 


ses armes de soldat portées par trois Anges sur des nuages, . 


A la plume lavé d'encre de Chine, 


M net 
ROZIER (1.) 


458. — Vue d’un palais au coin d’une place. — Une villa ita- 
lienne et ses jardins. — Vue d’un port. Trois dessins 
en médaillon. 


A la plume et au lavis d’encre de Chine. Signés. 


RUBENS fr. p.) 
| + L « LR La Li Fr + 
459, -- Figure de mère désolée, agenouillée à terre,et les bras 


et la tête criant vers le ciel. 


Beau croquis à la plume et à la sanguine. — Collections 
Mariette et Ch. Giraud. 


SABLET (34cOB) 


460. — Scènes familiales.— Etudes de portraits de femmes. — 


A la sanguine, à la pierre noire et au lavis de bistre. 


SAINT-AUBIN (GABRIEL DE) 


461. — Une jeune femme, montée sur une table et s’apprétant 
à accrocher un rideau, remet son enfant entre les bras 
d’une jeune fille. 

À la sanguine. — Collection Dauzats. 


462. — Sujets de l’histoire de Romulus. Deux dessins. 


A la plume et au lavis, un est rehaussé d’aquarelle. 


SAMBIN (auGuEs) et son école 


463. — Etudes de Termes. Sept dessins. 


A la pierre noire et à la plume lavés d'encre de Chine. 


SARRAZIN 


464. — Paysages. — Motifs d'Architecture, — — Sujets mytho- 
logiques. Huit dessins. 
A la mine de plomb, à la plume et à l'aquarelle. 


2 6e 
SARREBAT (DANIEL) 
465 — Mars couché sur un lion. — Le sacrifice d'[phigénie: 


Deux dessins. 
A la plume, lavés de bistre. 


SAUVAN d'Avignon 


466, — L'Immaculée Conception. 


Charmant dessin à la plume, lavé d'encre de Ghine et de” 


bistre. — Collection Maurel. 


SCHUPPEN (JACQUES VAN) 


467. — Académies de femmes nues. Trois dessins. 


Aux crayons de couleurs, réhaussés de pastel. sur papier 
bleu. 


SEVIN (PAUL) 


468. — Dessein du Convoy du corps de la Reyne Marie-Phé- 
rèse depuis Versailles à Saint-Denys. Dessiné sur le lieu, 
par Sevin, l’an 166 .. Au mois d’Aoust. 

A la plume et au lavis d'encre de Chine. Dans la marge infé- 


rieure du dessin, les divers groupes du cortège sont indi- 
qués en regard de lettres répétées également sur le dessin. 


469. — Le festin que Clément IX, fit à la Reyne de Suède à 
Monte-Cavallo, l’an 1667. 


A la plume, réhaussé d'aquarelle. 


#10. — Dessin pour la 2° planche de la Thèse soutenue par 
le Prince de Turenne au Collège de Clermont en 1679; — 
Dessin de la fin du livre des médailles du cabinet du 
Roy. — Feuille d’études de pieds et de mains. — Titre de 
Thèse. Louis XIV assis sur son trône. — Mausolée du 
Pape Alexandre VIT. — Le Dauphin entouré de son pré- 
cepteur M. de Montausier et de Bossuet, est présenté au 
Roi et à la reine. Six dessins. | 


À la plume, lavés d'encre de Chine, et à la sanguine. Signés 


et datés. 
471. — Feste de Course d’enfants, d'hommes, de chevaux, 
etc., pour gagner le Pailium le fer mars 1666. — Le 


Mont Hetna jettant des dragées sur le peuple. — Festin 


D PME 


F2 


73 — 


du Jeudi Saint au Vatican. — Festin fait à Frascati dans le 
palais de la princesse Rozana.— Le magnifique festin que 
fit le pape Clément IX au Chevallier Lubomirsky, 1668.— 
La grande procession générale de tous les ordres religieux 
qui sont à Rome. — Comment sont vêtus les douze pré- 
tres pélerins. — Feste de Saint-Roch à Rome. — Carrou- 
sel fait à la place St-Marc à Rome pour l’arrivée de la 
Reyne de Suède. — La chasse de tous les Princes de 
Rome. — Mascarade de la princesse Colonne en Circé. — 
Les Princes Costaguti. — Mascarade du Prince Cambou- 
niano. — Festin de la Semaine Sainte — Procession à 
Venise. — Audience des ambassadeurs du Siam. Dix- 
huit dessins. 
A la plume, lavés d’encre de Ghine et réhaussés d’aquarelle, 
La plupart signés et datés de 1666 à 1688 


SILVESTRE (ISRAEL) 


472, — Vue du Palais de Versailles, prise derrière les écuries, 


vers 1685 (avant la Chapelle). — La Porte de la citadelle 
de Nancy. — Vue du château de Saint-Germain. Trois 
dessins. 


A la mine de plomb, dont un lavé de sépia. 


SILVESTRE (Les) 


473. — Vue de Marseille. — Vue de la ville et du château de 


Beaucaire. — Vue de la cour d’entrée, des écuries etd’une 
partie des jardins du château de Richelieu. — Etudes d’ar- 
chitecture d’après un château du temps de la renaissance. 
— Costumes. — Paysages. — Sujets variés. Dix-huit 
dessins. | 

A la plume et à la sanguine. 


SLODTZ (m.1) 


474. — Apollon — Etude de suldat sur un rocher. Deux 


dessins. 


Vigoureuses Compositions. à la sanguine. Signées : M. À. 
Slodtz. 


SPIERRE (CLAUDE) 


475. — Le martyre de Saint Pierre. — Louis XIV assis devant 


sa tente. - Des ouvriers travaillent à la construction d’une 


ville. — Tullie faisant passer son char sur le cc 
père. Quatre dessins, ; 


A la plume et au lavis de sépia el d” encre de 
de sr collection Guichardot. É 


STE LLA (JACQUES) 


476, :- Un buveur. — Jeux d'enfants. — Sui 
Dix dessins. Le 


A la plume, à la pierre noire et au lavis d 
de chine. 


SUBLEYRAS (PIERRE) 


477. —" Un saeritite. 


Très belle étude à la pierre noire, rehau: 
papier bieu. — — Gollection DEMAIN | 


. 


SUVÉE 
4TS. — Paysages en ruines. — Etude de fem: 
— Le Christ parmi les docteurs. — Une 


mettre au monde un enfant. Cinq d 


A la plume et à la pierre noire rehau 
sépia. — Collections Guichardot, es 


479. — Jeune femme debout etinvoquant la 


elle est soutenue par une amie M 
de l’autel. 


Au crayon noir, rehaussé de blanc sur 


TARAVAL. 


THÉOLON 
481. — Une | Jeune servante assise dans un : 
manger à de Des oiseaux dont elle res 


main. 
Esquisse peinte, — Collection Denon, 


PP Lite 
THIERRY (LÉONARD) 


482. — Projet de cinq pièces d’orfévrerie, aiguières et coupes, 


À la plume lavé d'aquarelle signé: Léonard Thierry. — 
Collection Aussant. 


TOMBE (DE LA), amateur 


483. — Projet d'adresse pour un coiffeur, 
Charmante composition à la plume lavée d'encre de chine. 


TORTEBAT fre, 


4S4. — Vénus et les Grâces. — La Force et la Victoire. Deux 
dessins. 
A la pierre noire. 


TOUZÉ 


485. — Saint Martin donne à un pauvre la moitié de son 
manteau. — Saint Louis en costume royal, agenouillé de- 
vant un autel. — Etudes de mains et de têtes. — Sujets 
religieux. Huit dessins. 
A la pierre noire et à la sanguine réhaussés de blanc, et à 
la plume lavés d'encre de Chine. 


TRÉMOLIÈRES (Par ou attribué à) 


486. — Sancho Pansa assis à table et servi par des valets. — 
Repos de la Sainte famille. — Sujets religieux et mytholo- 
giques. Cinq dessins. 


‘A la pierre noire et à la sanguine, rehaussés. 


TROY (FRANÇOIS DE) 


487. — Le Prévôt des marchands suivi des échevins sort de 
la grande porte de l'Hôtel de Ville. Au-dessus du groupe 
SL Mercure vole dans les airs, au fond, on aperçoit 

es tours de Notre-Dame. 
A la pierre noire lavé de bistre et rehaussé de blanc sur 
apier bleu. Etude pour un grand tableau d’apparat destiné à 
l'Hôtel de Ville de Paris, | 


GES 


TROY F8. DE) par ou attribué à 


488. — Magistrats à genoux devant un autel. — Etude de 
magistrat agenouillé. — La Reine Marie Leckzinska 
appelant les prières de deux saints de l’ordre des Jésuites 
sur les Armoiries de France et de Lorraine. — Un hom- 
me en costume Louis XIII visite des malades. — Etude 
pour l'Evanouissement d’Esther. — Groupe de quatre 


magistrats debout. Six dessins. 
A la pierre noire et à la sanguine rehaussés. 


TROY GEAN DE). 


489. — La Peinture et la Poésie. 


A la sanguine.lavé d'encre de chine el mis au carreau pour 
le tableau qui se trouve au musée Atger à l'Ecole de mêdes- 
cine de Montpellier. 


TROY Æcole de J. DE) 


490, — Fête pastorale, danse à la porte d’un Palais. 
Belle composition au crayon noir, lavée de sépia. 


UBELESKY (ALEXANDRE) 


491. — Un pape assis sur son trône sous le portique d’un 
Palais. — Un vieillard soutenu par un jeune homme. 
Deux dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier gris. 


VAILLANT (WALÉRANT) 
492. — Portrait d'homme avec fraise. — Portrait de jeune 


fille à grand collet plat. Deux dessins. 


Aux crayons noir et blanc sur-papier gris — Collection 
Maurel de Marseille. 


VAN LOO (cARLE) 


493. -— Etude de femme assise et drapée, — Repos de là 
Vierge, — L’Amour nu, debout, s'apprête à lancer une 
flèche. — Sujets militaires. Cinq dessins. 


A la pierre noire et à la sanguine. 


VANLOO (5. CÉSAR) 


494. — Souvenirs de Tivoli. En haut à gauche les Aqueduecs 
de la villa de Mécène. Au premier plan un pont de bois 
sur le torrent. 


Au lavis de bistre. Signé : César Vanloo [. R. 1782. 
VAN THULDEN (attribué à) 


495. — Le Triomphe de Henri IV. 
Esquisse peinte.-- Collection el vente Gasc. 


VASSÉ (LouIs) 


496. — Projet de monument funéraire avec deux figures 
groupées auprès d’une urne et au-dessous de la console 
qui les porte, un médaillon de jeune fille avec inscription. 


A la sanguine. Signé : Louis Vassé sculpteur du Roy Louis 
E 


VASSÉ. — VIEN (:.) 


497. — Sujet pour illustration. — Des jeunes filles antiques 
viennent puiser de l’eau à une fontaine. — Deux hommes 
sonnant de la trompe. — Sujets mythologiques, Cinq 
dessins. 


A la plume et au lavis de sépia. 


VAUTRON (\.) 


498. — La femme adultère, 


Peau dessin dans le goût de Rembrandt, au pinceau et à 
la plume lavé de bistre. Signé : N. Vautron fecit 1644. 


VERDELIN (La Mis de) 


499. — Portrait de Jean-Jacques Rousseau de profil et coiffé 
d’un bonnet de fourrure. 


Au crayon noir rehaussé d’aquarelle. Sur la même 
feuille : Le portrait de Mlle de Lomenie de profil et en 
costume d'homme par M'le Che de Boufflers, à la mine de 
plomb. Deux dessins. 


NT Eee 
VERDIER 


500. — Sujets religieux et mythologiques. Seize dessins. 
À la pierre noire et à la sanguine lavés de bistre. 


VERDUSSEN 


501. — Rendez-vous de chasse sur la lisière d’une forêt. 


A la mine de plomb. — Collection. J. Dupan. Vente Guichar- 
dot. 


502. — Feste des mareschaux de Marseille 1757. Cavalcade 


Pi 


sur les promenades publiques. — Rencontre de deux char- 
rettes. — Marine. Trois dessins. 
A la pierre noire et à la plume, le 3° est de J. Vernet. 


VERMANSAL 


503. -— Etude de figure et de draperie. — Sujets religieux. 
Quatre dessins. 
A la pierre noire et au lavis d'encre de chine. 


VERMONT (cozzIxN de) 


504. — Antiochus et Stratonice. Composition terminée et mise 
au carreau pour le tableau qui concourut en 1727 pour le 
prix de 5000 fr. proposé par le duc d’Antin. 


. Au pinceau lavé de bistre et rehaussé de blane. — Gollec- 
tion Kaïieman. 


VERNET (J0sEPH) 


905. — Etudes de bateaux, — Marines. — Paysages, Quatre 
dessins, : 
A la plume et au lavis d'encre de chine. 


VIGLIANIS 


006. — Quatre chasseurs à cheval poursuivent un cerf au 
sortir d’une forêt. 


Beau dessin au crayon noir lavé de Sépia. -— Vente Gui- 
chardot. 


— 179 — 
VIGNON (CLAUDE) 


507. — Saint Paul debout. — L’adoration des Mages. Deux 
dessins. 


A la plume lavés de sanguine. — Collection Kaiemann et 
J. Duval le Camus. 


VIGNON attribué à cL.) 


508. — Le repas du Roi Balthazar. 


A la sanguine. — Vente Guichardot. 


VINCENT (FR. ANDRÉ) 


009, — Boyer Fonfrède, enfant, recevant une lecon d’agri- 
culture. Première pensée du grand tableau qui décore 
aujourd’hui le Musée de Bordeaux. 


Important dessin à la plume, lavé et rehaussé de blanc. 
Signé : Vincent, 1775. — Collection Descamps. 


510. — Un Ami de l’Artiste, assis à l'arrière d’un bateau et 
lisant. 
A la pierre noire. Signé à l'encre : Vincent f. en Pleine mer 
1771. 
511. — Vue d’un côté des Jardins de la villa Borghèse, — La 


Peinture agenouillée devant la Musique que couronne un 
génie. Deux dessins. 


A la plume, lavé de sépia et à la pierre noire, rehaussés de 
blanc. Signés et datés. 


VIVIEN (J0oSEPH) 


512. — Portrait présumé de Churbayer, peintre d'animaux. 


Belle étude au Pastel. — Collection Sam. de Festitits. 


VLEUGELS (attribué à) 


513. — Saint Pierre et Saint Paul conduits au martyre. 


À l’estompeet aux crayons de couleurs, sur papier bleu 


o14 


D19 


516. 


917 


518 


19 


020 


LORS 


VOLAIRE (Le Chevalier) 


. — Paysages. — Vues d'Italie, Quatre dessins. 


A la plume et au lavis. 


VOUET (SIMON) 


. — Etude de femme tenant une urne renversée. 


Au crayon noir, rehaussé de blanc, sur papier gris. — Col- 
lections Mariette et Villenave. 


-_ Portrait de gentilhomme. ; 
rayon noir, rehaussé de sanguine. Signé : Vouet fecit. 


. — Etudes de figures et de mains. — Ornements: — 
Sujets religieux. Neuf dessins. 


A la pierre noire, rehaussés de blanc sur papier bleu, et à 
la plume. 


VOUET (Ecole de SIMON) 


. — Sujets religieux et mythologiques. — Etudes de figu- 
res drapées, — Allégories. Dix-sept dessins. 


A la sanguine et au crayon noir, rehaussés, à la plume et 
au lavis d'encre de chine. 


WAILLY (DE) 


. — Projet d'une salle de spectacle pour la Russie dont les 
deux aigles et la couronne surmontent la scène. 


A la plume et au lavis d'encre de chine. Signé : De Wailly 
1785. — Collection Turcaty. 


. — Trophées d'architecture. Au-dessous d’attributs guer- 
riers se voit un bas-relief où est représenté un architecte 
donnant des ordres à des maçons: et des sculpteurs. 

A la plume, lavé d'encre de chine. 


WATTEAU (Anr.) et son école 


l. — Etudes de Têtes. — Paysages. — Pastorales, ele. 


Seize dessins. 
A la Sanguine et au crayon noir, 


Ms os 7 


Cle 
WATTEAU (rRANGois) de Lille 


522. — Etudes de Hussards. — Croquis de Tambours. — 
Etudes de cavaliers. Trois feuilles de croquis. 


A la mine de plomb. 


WICAR 
528, + Léandre et Héro. —- Sacrifice: d'Abraham. Deux 
dessins. 


Au crayon. Signés el datés 1791-1792. 


WILLE (3. G). WEIROTTER. WATELET 


024, — Paysages. Sept dessins, 


A la plume et à l’aquarelle, la plupart signés. 


ECOLE FRANCAISE DU XVII: SIÈCLE 


929. — Deux peintres, la palelteel les pinceaux à la main, 
s’entre-dessinent leurs portraits sur des toiles ovales. 


A la plume, lavé d'encre de chine. 


926, — Paysages, Allésories, Etudes, Sujets religieux, par ou 
attribués à J. Pesne, G&. Focus, Ch. Lebrun, Amb. Dubois, 
Lafage, Ant. Dieu, G. Dulys, N. de Larvillière. 


_Neuf dessins in-folio. 


527. — Quatorze dessins par où attribués à Arnould de Vuet, 
J. Blanchard, Borzone, J. de Bon Boullongne, S. Bourdon, 
Borzoni, J. Carray, Caumette, Ph. de Champaigne, Chau- 
veau, L. Chéron. 


528. — Treize dessins par ou attribués à N. Colombel, J.-B. 
Corneille, J. Cotel, N. Coypel, A. Dieu, G. Dolci, A, 
Dubois, T, Dubreuil, J.-H. Doluter. 


. | « r 
929. — Dix dessins par ou attribués à A. Fredeau, M. Fré- 
| minet, Guion, J. Hellart, Jouvenet, Lafage, Layneau, 
Larcanger, 


DD 
ECOLE FRANÇAISE DU XVII: SIÈCLE 


530. — Quatorze dessins par ou attribués à Ch: Le Brun, 
Lefebvre, Léger Richier, Lepautre, Licherie, Mellan, 
Ménaville. 


531. — Seize dessins par ou attribués à N. Mignard;R: 
Nanteuil, H. Pader, J. Pesne, Plattemontagne, Ch. Poer- 
son, N. Poilly, d. Porbus, Nic. Poussin, 


HD SeIre dessins par P. Puget, Quinet, Poland, Ronce, 
H. Sambin, Sanellé, À. Squazella, J. Stella, H: Swane- 
velt, L. Testelin, Walton. Ecole de Simon Vouet: 


533. — Quinze dessins de maîtres inconnus. 
534, — Dix-sept dessins de maîtres inconnus. 
535. — Vingt-six dessins de maîtres inconnus. 


ÉCOLE FRANCAISE DU XVille SIÈCLE 


536. — Quatre dessins d’ornements et sujets variés, par des 
maîtres inconnus. 


537. — Douze dessins par L. Aubert, Aubry, J. Asselyn, 
Aveline, Avril, Badin, Baltard le père, Bardin, Beaufort, 
Beaujou, Beauvais. 


038. — Onze dessins par Bellanger, Berthélemy, N°: Bertin, 
Blondeau, Blondel, Boguet, J. Bremant, Brenet, Briard 


999. — Dix-huit dessins par À. Caron, Casanova, J. Chamont, 
De Channe, F. Charpentier, De Chaumont, Chauveau, 
Chéry, Chiron, Colignon, Cotelle fils, Courtin, Coypel. 


QT 
ES 
© 


Seize dessins par Debucourt, Delagrive, Desrais, 
Devez, Devosge, Doyen, Drouais, Dubin, À, Dubois, T: 
Dubreuil, Duchange, Duchateau, Dufourny. 


OH. — Dix-neuf dessins, par Dufresnoy, Dugoure, Dumée, 
Dumont lé Romain, Durameau, Durupt, R. Duvert, Ig. 
Duvivier, Errard, Fabre, Forest, Fouquières, Frontier. 


F La 


042. 


043. 


044. 


PRO 

ECOLE FRANÇAISE DU XVIIIe SIÉCLE 

— Quinze dessins par Galimard, Gallait, Gault de Saint- 
Germain, Génillon, Gibelin, Gonord, Guaspre-Poussin, 


Goyrand. 


— Neuf dessins par Heimlich, Hellard de Reims, Hénon, 
Houasse, J. B. Huet, Hutin, Jollain. 


— Vingt-deux dessins par Lafond, Landon, Larchevêque, 


_ Le Bas, Leblond, Lebouteux, Lèbre, Lefebvre, Legrand, 


545, 


046. 


Legros, Leloy, Lempereur. 


— Douze dessins par Levesque, Lhuillier, Licherie, Lou- 
therbourg, Loys de Montpellier, Magnan de la Roquette, 
Malbeste, Marchand, Martini, Masquelier le père, Meynier. 


— Vingt dessins par Fr. Millet, Méli, Monnet, Monsiau, 
De Mouchy, Moulinneuf, Parrocel, Perrier, Perrin, Per- 


. ronnet, Pichler, Pigeon, Quivet. 


041. 


048. 


049. 


990. 


— Dix-neuf dessins par Restout, H. Rigaud, Rupallevy, 
le R. P. Joseph de Saillans, Saint-Aubert, Saint-Aubin, 
Saint-Non, Saint-Ours, Sané, Sampan, Santerre, Sauvage, 
Sebert, Serre. 


— Vingt-trois dessins par Schmidt, Soldini, Sorlay, 
Stouf, Subleyras, Swebach-Desfontaines, Taunay, Thi- 
bault, Valenciennes, Valentin du Finistère, Van-Loo, 
Collin de Vermont, Watteau de Lille, Wibert. 


— Dix-sept dessins d’ornements. Portraits, études de 
têtes par des maîtres inconnus. 


— Dix-sept dessins par des maîtres inconnus. 


EF PRET 


ALIGNY (CAMILLE D) 


551. — Vue prise à Royat le 13 août 1 5 
A la plume. Signé des initiales. 


552. — Intérieur d’un pare à Ségré !{ ! 
—_ Vue de Francheville, 20 octobre 
Trois dessins. 


Au crayon noir rehaussé. 
ANDRIEUX 


553. — Officier de lanciers, à cheval. 
Au crayon noir rehaussé nie 


ANSIAUX 


554, — Portraits de dames a. tem v ss 
dessins, At 


585.2 DR lu ET es 
Etude de coqs. Deux dessins. 


556. — Portrait d’ Dar Comettant. — 
dessins. : 


AU crayon noir. 


BÉNOUVILLE (Lours) 
597. — Etudes d'hommes et de femmes, — Vues et paysages, 
Neuf dessins. 


A la pierre noire et au lavis. 


BERGERET (») 


598. — Homère aveugle chantant les héros devant un vieux 
soldat. — L'Amour assis et jouant de la Iyre sur le lit 
d’Anacréon. — Paysage. Trois dessins. 


A la plume et au lavis de sépia. 


BIDAULT 


559. — Etudes de bois et de lisières de forêts. Dix dessins. 
A la mine de plomb. 


BIGAND 
960. — Le masque en plâtre de l'Empereur Napoléon [er posé 
sur une table à côté d’une tête de mort. — Vue de la 


Maison du Cardinal Fesch à Ajaccio. Deux dessins, 
A l’aquarelle. 


BLANCHARD (THÉOPHILE) 


961. — Chemin couvert au bord d’une prairie. - Têtes de 
licteurs. Deux dessins. 


Crayon noir el esquisse peinte. 


BLANCHON 
562. — Europe. Frontispice allégorique, avec bordure ornée 
d’aigles, d’abeilles et de l’initiale de Napoléon [er. 
Fin dessin à la plume et à l’'aquarelle. Signé. 


BOICHOT (auILL.) 


563. — Projet de Tombeau d’un guerrier, dans le goût Flo- 
reutin. — Un vieux Fleuve entouré de Fontaines et de 
Naïades. — L’Education de la Vierge. — Etudes et 


croquis. Sept déssins. 
A la plume rehaussé et à la sanguine, 


. 
+ 
1120 
Aude. 


BOILLY (JULES) 


564. — Paysan romain debout derrière une charrette. -- Turc 
debout vu de face. Deux dessins. 
Au crayon et au lavis de sépia. Signés. 


565. — Sujets d'enfants. — Vénus et baigneuses. — Le 
Marchand de statuettes. Huit dessins. 
Au crayon noir rehaussés de blanc sur papier bleu. 


BOISSELIER (Les) 


566. — Paysages. — Vues d'Italie. — Sujets de l'Histoire 
ancienne. Neuf dessins. 
A l'aquarelle, au lavis de bistre et au crayon noir. 


BONVIN (FR) 
» 
567. — Tête de jeune fille tournée vers la gauche. 
A la grosse plume. Signé : F. B. 30 août 1847. 


BOSIO 


568. — Jeune dame peignant dans sa chambre dont la fenê- 
tre regarde la tour de Saint-Germain des Prés. Près d'elle 
son perroquet. 


A la sépia rehaussé de blanc sur papier bleu. Signé : Bosio, 
peintre (Album de Mme de Mirbel). 


BOUCHOT (re) 


569, — Le Christ en croix, entre la Vierge debout et la Made- 
leine agenouillée. — Un jeune seigneur coiffé d’une 
toque à créneaux, montre une lettre à une jeune femme. 
— Etude d'homme. Trois dessins. 


2 SE crayon, noir, dont un lavé de sépia. Signé : Æ. Bouchot, 


BOUDIN 
970, — Deux pêcheurs debout sur la grève, un troisième 


retire ses rames de la barque. 
Aquarelle. 


PES RE 


nn A 
BOULENGER (Louis) 


571. — Etude d'homme bêchant. 
Vigoureux dessin au crayon noir, rehaussé de pastel. 


572. — Condamné à mort conduit à l’échafaud. 


Importante Composition à la plume, lavée d'encre de chine. 
Provient de la vente de la Taglioni à laquelle Victor Hugo avait 
donné ce dessin. 


973. — Gringoire dans la cour des Miracles, 
Belle composition à la plume, lavée d'encre de chine. Pro- 


vient de la vente de la Taglioni à laquelle Victor Hugo avait 
donné ce dessin. 


BOULENGER (c. et L.) 


974. — Etude de femme nue. — La Madeleine dans sa grotte. 
Deux dessins. 


A la mine de plomb et à la plume. Signes, 


BOURGEOIS (4. p. c.) 


919. — Tête de vieillard à longue barbe. — Etudes d'homme 
et de femme. — Ruines antiques. Quatre dessins. 


A la mine de plomb et au lavis de sépia. 


BRACQUEMOND (FÉLIx) 


576. — Hiver (ou le loup dans la neige). 


Au crayon noir, a été gravé. {Henri Beraldi, n° 180) 


BRASCASSAT 


577. — Etude d’une futaie à la lisière d’un bois. — Cour 
intérieure.d’Hôtellerie. Deux dessins. 


A la mine de plomb. 


CABASSON 


518. — Sujets pour illustrations. Quatre dessins. 
Au lavis de bistre. Signés. 


LE 
P 


ur, ar. + > (TE . Var ere 
DFai Hey , A ER NE TTOE 
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— 88 — 
CAILLEUX (ALPH. de) # 
579. — Marset Venus couchés. — Vénus 


dessins et une contre-épreuve. 


A la sanguine. Signés. 


CASTILLAN 


580. — Scènes familières antiques. —Pays 


A la mine de plomb, à la sépia et ar q 


CHARLET ais 


581. — La Sentinelle. Se 
Au pineéau el à la sépia — Gollection 

CICERI Le père 

582. — Intérieur d’une serre. — Po 
dessins, PE 

A la sépia et à l'aquarelle. Signés. 

583. — Projet pour une table à peindre sur 

posé de quatre sujets, soit antiques, soi: 


Très fine aquarelle Signée : Giceri 


CLÉSINGER 


584. — Portrait de femme, 


Au crayon noir rehaussé de gouache st 


Encadre. 5 


CŒURÉ 


089. — Voyageurs suivant la diligence « 
La fête au château. — Le repas sur. 
fille raconte une histoire. Quatre dessins. 


A la plume et à l'aquarelle. 


nt RU 


COURT 


586. — L'Empereur et l’Impératrice, entourés de la cour, 


approuvent les plans du Musée Napoléon. 1" pensée de 
son grand tableau du Musée Napoléon d'Amiens. 


Au cravon noir rehaussé de pastel. Encadré. 


DALIPHARD 


587. — Vues de Rouen. Onze dessins. 


Crayon noir, lavis et aquarelle. 


DARJOU (1) 


588. — Programme. — Costume de mode, — Odalisques. — 


Barricade blindée de la place Vendôme, etc. Huit dessins. 


A la plume et au crayon noir. 


DAUMIER (HONORÉ) 


589. -- Arrestation dans une émeute en 1852, 


Croquis au crayon noir. 


DAVID (JAC.-LOUIS: 


990. — Etude pour la figure de l'Empereur destinée au ta- 


bleau du sacre. L'Empereur est debout, nu, tenant de la 
main gauche son épée à l’antique et de la droite faisant le 
geste de prendre la couronne sur sa tête, Au verso, croquis 
de l’Impératrice à genoux. 


Beau croquis au crayon noir, mis au carreau, encadré. — 
Vente Sorel. 


091. — Etude double pour le tableau du sacre de Napo- 


léon Ier, — Guerrier à cheval, — Un roi agenouillé de- 
vant un jeune homme. — Escalier de la Trinité du 
Mont — Martyre d’un saint. — Deux hommes vus de 
dos et coiffés à l’orientale, — Fragment de la composi- 
tion des Sabines. — Allésories, etc, Dix dessins. 


A la plume et au crayon noir, 


ue, OR À 


591 


__ 0e 
DAVID (Louis) 
bis. — Album de Croquis et d'Etudes pour Les Sabines 


et Léonidas. In-16, rel. maroq. rouge, tr. d. 


Recueil précieux de 61 feuilles dessinées à la mine de 
plomb au recto et au verso. — Gollection Thibaudeau. 


DAVID (ÉCOLE DE J.-L.) 


592. — Sujets militaires. — Allégories. — Etudes. — Scènes 
de l’histoire romaine, — Monuments. — Armes de l'Em- 
pire, ete. Dix-huit dessins, | 

A la plume et au crayon noir, lavés d'encre de chine. 
DAVID D’ANGERS 

593. — Portrait de Parchitecte Percier. — Trophée, figure de 
la Victoire. — Croquis pour bas-reliefs. — Figures de 
Victoires debout, etc, Dix dessins. 

A la plume, deux sont signés. 
DE BAY (AUGUSTE) 

594. — Statue de Jeanne d'Arc. — Etudes et Croquis. — 
Portraits. Quatorze dessins. 

A la plume et à la mine de plomb. 
DEBON (x.) 

995. — Rubens et Philippe IV. Ils se promènent à cheval 
avec l’Infante. — Défaite d’Attila dans les plaines de Chà= 
lons ; le tableau est au Musée de Marseille. Deux dessins. 

A l’aquarelle. Sig nés. 
DECAMPS 

096. — Costume de pêcheuse Boulonaise, — Pêcheurs jouant 

aux cartes, Deux dessins. 
Au crayon noir, lavé de bistre. 
597. — Jeux d'enfants, — Une Rue en Orient. — Paysage. 


Trois dessins. 
A la mine de plomb et à l’aquarelle. 


Eve ii 8 Mg SN OS Gi te Je SRE 
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As el 
DÉDÉBAN 


598. — Projet de monument à Napoléon [e' dans l’église des 
Invalides. Au verso, deux feuilles d’explications pour ce 
projet. 


Au lavis d'encre de chine. 


DELACROIX (EUGÈNE) 


999. — Front de bœuf insulté par la sorcière. — Redgauntlet 
poursuivi par le fantôme. Deux dessins. 
Au crayon, rehaussé de bistre. — Cachets de la vente 
du maitre. 
600. — Redgauntlet poursuivi par le fantôme. — Un lion 
 dévorant un homme. — Cheval attaqué par un tigre. — 
: Etudes et croquis d'animaux. Six dessins, 
A la plume et au crayon noir. — Cachets de la vente du 
maitre. | 
601. — Saint Paul renversé de son cheval. 


_ Dessin au crayon noir, mis au Carreau, pendentif pour la 
Chambre des députés (?), encadré. 


62. — Etudes pour le Triomphe de Trajan. - Croquis divers 
présumés pour les Croisés. Deux feuilles de dessins. 


À là plume. — Cachets de la vente du maitre. 


DELAMARE père et fils 


603 — Tête de Christ d’après Le Brun. — Etudes de bateaux 
de pêche. — Rue d'Arles. — Une ruelle de Basse Norman- 
die. Cinq dessins. 


A la pierre noire, à la plume et à l’aquarelle et une esquisse 
peinte. 


DELAROCHE (PAUL) 


604. — Huit études sur la même page pour le tableau de la 
prise du Trocadéro qui est au Musée de Versailles, 


A la mine de plomb. — Collection Horsin d'Eon, 


DELAROCHE (PAUL) 


605. — Trois études sur la même page mue L r 
Charles Ier insulté par les soldats. 3 


. A la mine de plomb. — Collection Hart 1 


dée par un prince et soi His et où des mn 
train d’accuser un pauvre diable mis à la t 
dard raconte üne gasconnade qui fait rire t 
blée. MALE à 


Beau dessin à la mine de te — Ver 


DELESCLUSE fr.1) 


607. —- Le ciei d'Homère. Curieuse compo 
traits de Voltaire et de Napoléon Ier. | 


A la plume sur crayon et au lavis d 
des iniliales KE. J. D. 


1 | DEVARENNE ee 


; 608. — RAS militaire, costumes Ro nd 
environs de Dresde. — Bataille de Na: 
femme. — Paysages. Huit dessins. 


A la plume, à È sépia et à De LES 


$ | DEVÉRIA ŒUGÈN EN 


609. — Portrait de RUE 
A la mine de plomb, signé : Eug. Devéi 


DROLLING 


" 610 — Cuisinière assise, 
| Crayon nos 


GTL. — Vieille paysanne toi et ré ï 


— Etudes de figures et de Ge mes mil: 
Sins. 4 


Ala pierre noire, | rehaussé, avec le c 


PR: UE 
DU MESNIL (ARMAND) 


612. — - Croquis fantastiques. Dix-huit dessins. 


Au trait de plume. 


DU PLAT (P. L.) 


DUVAL LE CAMUS (1.) 


ow. 


M — Projet d Daforr pour lPhôtel d’un Espagnol à Paris. | 
se Paysages. — Costumes de femmes, — Animaux de basse- 


EC -coûr, Sept dessins. 


A 5 titi et au crayon noir. 


EMPIRE (Ecole de l’) 


| ; Fr Le Do GS visite un général mourant. 


nn 


tnt de Claude Lorrain, re un tableau du 


usée Le US 
| e Fa 


0 AE 
GAUDAR DE LAVERDINE 


619. — Portrait par lui-même d’Alphonse Gaudar de Laver- 
dine, peintre, mort à Vienne en 1804, âgé de 23 ans. 


Crayon noir. 
GAVARNI 


620. — Castillan et Andalouse. 


Très fine aquarelle signée. 


GÉRARD (BARON FRANÇOIS) 


621. — Première esquisse du portrait en pied de l'Empereur 
Napoléon [e' en costume Impérial. 


A la mine de plomb et à l'huile sur papier préparé. Les 
couleurs sont indiquées non seulement par la peinture, mais 
par quelques mots désignant les tons. — Vente de Barbier 
Walbonne. Encadré. 


622. -- Un guerrier s’apprêtant au combat. — Général à 
cheval.— Tête de femme.— Etudes et croquis. Six dessins. 


A la piume et à la mine de plomb. 


GÉRICAULT (rx.) 


623. — Un officier, un sapeur et des soldats entourent un 
petil monument sur lequel sont inscrits les mots : Aux 
braves du 45° de Ligne. 


Beau dessin au Crayon noir, lavé de bistre et rehaussé de 
gouache. Sur papier gris. — Vente Durand. Collection Gasc. 


624. - Etudes de chevaux. Six dessins. 
Au crayon noir, à la mine de plomb et à la plume. 


625. — L’assassinat de Fualdès. — Les Lutteurs. — Intérieur 
d’une cour. Homme nu sur un rocher. — Costumes et 
Académies. Sept dessins. 

À la plume et au crayon noir. 


626. — Etudes et croquis. Sept dessins. 


A la plüme, dont un rehaussé d’aquarelle. 


mt DE de NP 


MEUUN es 


GÉRICAULT (rx. 


627. — Etude de deux chevaux. — Etude de cheval percheron 
et d’un dessinateur. — Aspirant de marine. — Femme 
sur un rocher. - 


Femme mourant. — Le factionnaire 
Suisse au Louvre. Six dessins. 


A la plume, au crayon noir et au lavis de bistre. 
627 bis. — Album contenant vingt-trois études d’après les 
sculptures, bas-reliefs et vases antiques que l'artiste avait 
pu voir à Londres et représentant des sujets hippiques. 


In-4 oblong, cart. 


Au crayon noir, à la mine de plomb et à la plume rehaussés 
de blanc Sur papier végétal. 


GIRARDET, GIRAUD (Em) 


628. — L'abbé Coquereau, grand aumônier de la flotte. — 
Frontispice allégorique. —  Portraits-charges. Quatre 


dessins. 


A la plume, au crayon noir et à l’aquarelle. #” 


GIRODET (&.-L) 


629. — Etude de dragon combattant, pour le tableau de la 
Révolte du Caire. | 


“Beau dessin au crayon noir rehaussé de pastel. — Collec- 
tion Benoist d’AZY. 


630. — Ossian et ses guerriers recevant les héros français.  - 
Le Génie d’Anacréon. — Andromaque. — Le déluge. — 
Etudes de femmes. Huit dessins. 


Au crayon noir, à la plume et au lavis. 


GONCOURT (JULES DE) 


631. — La Bouquetière, d’après Fr. Boucher. 


Très fin dessin à la mine de plomb, inséré dans l'étude des 
deux frères sur Fr. Boucher. 


L 
à 


—  — 


GRANDVILLE (3.3). 


632. — Retour d’Eau-Bonne en 1829. 
A la mine de plomb. 


GRANET 
633. — Moines dans la salle d’un cloitre. — Pe 
d’une calotte. — Un moine debout et en n 


Intérieur de cloître. — Costume d’Italienne , 
croquis. Neuf dessins. à 


Au crayon, à la plume, au lavis de bistre 
l'aquarelle. 


GROS (1E BARON). 


634. — ctiCes te croquis. Cinq dessins, 
_ A la plume et au crayon noir. 


z 


 GUÉRIN (JEAN) de 4 g 


635. — Portraits des Généraux de Sainte- 
__ vion Saint-Cyr, Deux dessins. 


Au crayon noir. Ont été gravés par 
_ GUÉRIN (attribué à À JEAN) Fu 


Co Portrait de face d’ un ROAEES et le « à 


GU ÉRIN rer) 


637. — Etudes pour le tableau repreeE 
parte pardonnant aux révoltés du Caire 
sept feuilles. 


A la mine de plomb et : à la pierre noire: 


638. — Achille furieux, assis sur un roche 
sant des jean sur le tombeau d’Eurydice 
l'Empire. — Une D — Fe »S 
dessins. | *s 


A la plume, au ven noir 6 une € 


SN y FE 


GUYS (CONSTANTIN) 


639. — Groupe de quatre officiers d’Etat-Major à cheval en 
promenade.— Pachas précédant le sultan, devant un front 
de troupes, place de la Monnaie à Constantinople. Deux 
dessins. 


A la plume et à l’aquarelle. 


HAUDEBOURT-LESCOT, HEIM. 


640. — Scène de l’histoire de la peinture italienne au XVe 
siècle. -— Costume de femme italienne. - Etudes de femme 
et d'Amours. Sept dessins. 


_ À la mine de plomb et à la plume. 


HENNEQUIN (PH. AUG.) 


641. — [La liberté de l'Italie. — Les fureurs d’Oreste. — Le 
Génie de la guerre sous la figure d’un jeune guerrier. — 
Paysages. — Etudes diverses. Huit dessins. 


A la plume et au lavis de bistre et de sépia. 


HENRIET (FRÉD.) 


642. — Paysage, effet de soir. — Autres paysages. Trois dessins. 


Au crayon noir et à l’aquarelle. 


HESSE (x. J0s. et AUG.) 


643. — Portrait de jeune fille. — Serment des sept chefs 
devant Thèbes. — Adam tenté par Eve. — Jeune femme 
nue évanouie soutenue par son époux qui l’embrasse. 
Quatre dessins. 


Au crayon noir, réhaussés de sépia et de gouache. 


HORAUX (HECTOR) 


NA PROPREUE 


644. — Avant-projet d'Eglise pour l'Ile d'Aix. — Projet de 
_ Salle de spectacle portative. — Nouveau temple à édifier 
en Terre Sainte. -- Projet de belvédère à élever pour 1867 


LORIE 


au bois de Boulogne. — Projet de Palais à | Londre 
— Projet de diorama. — Palais législatif, sal 
provisoire, — Vue de deux projets de ponts 
de grands navires pour Constantinople. "à 
Neuf dessins. 


A la plume et à l’aquarelle. 
INGRES(GAD) 


645. Poe de M. Brandt. | 
A la mine de plomb. Signé : Ingres à Brandt 


646. — Enfant endormi, pour le groupe de la 
de Dreux. — Etude de la main de M. le 


dessins. ne 
A la mine de plomb et au crayon noif: NE 


647. — Etude pour l’une de figures ke He Me 
le tableau du Duc d’Albe à Ste ch 


Au crayon noir. Signé. 


648. — Portrait de Jean de La . | 


A la plume lavé de sépia sur papiér 
par Dien pour le Plutarque Fe LES 


649. — Une jeune femme entourant Cr 
arbre que vient de planter son amant, 
protéger nee les DORE à 


INGRES ee t. 


650. — Projet de médaille pour la naissante 
ou du duc de Bordeaux. — Le Bain. Deu “ 


Au crayon noir dont un lavé’ de 
petit dessin fe Prudhon : « Psyché FRE 
qui s’en vole. 


| ISABEY (2s) ; 
651. — Projet de décoration pour une 8 Fe 


charges. Onze dessins. 
Au pinceau et à l'aquarelle, 


Eu 
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2 dt 
ISSENDYCK (van) 


652. — Portrait de femme assise. 
AUX crayons noir et rouge. Signé des initiales. 


JACQUE (CHARLES) 


653. — Cinq chevaux dans une écurie, un charretier etun en- 
fant qui tient l’un des chevaux, poules dans le fumier. 


- Trés beau dessin à la mine de plomb, lavé d’aquarelle. 


654. — Cultivateur labourant avec une charrue attelée de 
deux chevaux. 


Très beau dessin à la mine de plomb, Signé : Ch. Jacque 
Janvier 69. 


655. — Le rémouleur auquel un enfant du village présente 
son couteau. 


A la plume et à l’estompe. Signé : Ch. Jacque. A été gravé. 


JOINVILLE (ERN. ANT.) 


656. — Villa Ludovisi à Rome, — Palais d'Orléans à Palerme. 
Deux dessins. f 


_Au lavis et à l’aquarelle, le second est daté : Palerme 11 
Janv. 1832. Cachets de la vente de l'artiste. 


JOHANNOT (ALFRED et TONY) 


657. — Sujet pour Walter Scott. — La fuite en Egypte. — 
La déclaration. — Portrait d'homme assis, — La Flagella- 
tion, Cinq dessins. 


Au crayon noir et au lavis d'encre de chine. Quatre sont 
signés. | 
LAEMLIN (ALEXANDRE) 
658. — Première pensée du tableau de la Charité (Salon de 


1846). — Dieu crée l’homme. — Création de là femme. 
— Histoire de Job. — Vision de Zacharie. — La Musique. 
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__ Portrait-de dame âgée. — Symbole des pro 
terre. — Projet de candélabre. — L'Esprit fra 
Dix-huit dessins. ; 4 

Au crayon, à la plume et une esquisse peint 


ce du 


* 


LAFITTE 


ue. ee 
r se PU 


# 659. — Entrevue des deux Empereurs, Napoléon 
A la plume, lavé d'encre de chine. NÉE 


al, 


PT ANT | 
Lu” k 


660. — Projet de décoration d’un fronton d'Arc | 
__ Première pensée du tableau de la Psyché 
Groupe de femmes et d'enfants, — Minerve 
armée, — Groupe de trois Amours. Cinq desst 

A la plume et au crayon noir. Be vo 


A 
‘ * 


8 


FOI AT Y 


de 


! LAFONTAN (ERNEST) 


661. — Dessin arrêté de l’éventail qu'il peignit 
ver de 1839-1840. | RCI vs 


Au crayon noir. 


LAMI (EUGÈNE) 
662. — Costumes militaires français et 
dessins. ee RE 


A la mine de plomb, deux sont lavés 
LAMOTHE (LOUIS) 
663. — La mère de douleurs assise au pied de la 
emportant sur ses épaules son père. — La 

_ Vénus. — Etudes de têtes. Sept dessins. 

A la plume, au crayon noir, ‘à la san 

peintes. {a Dee 


LANGLOIS (2. du Pont de | 


664. — Paysages.— Portraits — Vues dè 1 
mandie. — Etudes et croquis. Dix-neuf de 


A la plume, au crayon noir et à l'aqu 
signés. | ee 


note 
LEBORNE de Nancy. 


— Costumes. — Paysages. Cinq dessins. 


Aa mine de PB: à la sépia et à l’aquarelle. 


LECOMTE (P. et HYP.) 


"Æ 


666. — = Projet d'écran. — Sujets militaires. — Jeune femme en 
_ costume moyen-âge, debout, s'appuyant sur un tombeau. 
Sue dessins, 


1 Ë A la plume et au lavis de sépia. 
LE COURTIER 


eo Orgues 4 dint- ie 


A la plume lavé d'encre de chine el rehaussé de bistre. 
Signé: Le Courtier delineavit et Rewdificavit 1801. 


s 


# LEDRU (attribué À HILAIRE) 


_. Groupe de trois Jeunes femmes. Das. dessins ovales. 
; A la plume, lavé d'encre de chine. — Collection Arthur 
Dour 


| LEFEVR E pi) 


a he jeunes Hoies assises dans un riche apparte- 
sent. — Etudes et académies de femmes. Sept dessins. 


Per 
Pau 


_ Au-erayon noir, à la sanguine et à l'aquarelle. 


6 ire en Dex à la Sépia, rehaussé de gouache (album 
à e Mme Le Mirbel. Signé : Robert Lefèvre ft. 


. Signé ; 
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LEMAN (3ACQUES-EDM.) 


672. — Pierre Corneille faisant une lecture dan 
salon à Versailles, grande composition anim 
breux personnages, ren 


A la mine de plomb, rehaussé de gouache. Sie 
Leman et avec dédicace. 560 


‘imaginaire des Aibadelts persan. 
fique colonnade à droite et à gauche se va 
et des gardes et de nombreux personna ages ( 


Importante composition à à l'aquarelle S 
inv. et del. 1809. 


675 — Dans une Eglise 1 imaginaire un pré 
maître-autel où il va dire la messe. De tri 
figures sont éparses dans les diverses partie 
cette Eglise, f 


Grande aquarelle signée : J. J. HA 


LESCAILLE (5) 


676. — Arc de triomphe élevé par la ville 
R. le duc d’ Angoulême le 26 déc. 18re 


A la plume, rehaussé laquatels 


LESSORRE 
677. — Paysages. Trois dessins. 
A la plume. 


AU 


LETHIÈRE (GUILLON) 


678: — Personnage romain distribuant la paie à ses ouvriers 
sous les portiques de son palais. — La sainte famille. Deux 
dessins. 


A la plume et au lavis de bistre. 


LORDON 
679. — Entrée de Henri IV dans Paris. — Héro et Léandre. 
— Enfant couché dans un paysage. — Télémaque et Men- 
tor paraissant devant Calypso et ses nymphes. Quatre 
dessins. 


Au crayon et au lavis rehaussé, sur papier bleu. 


MARILHAT 


680. — Etude de Palmiers. 


A la mine de plomb, daté du Caire. — Vente Rouillard. 


MARLET 
681. — Scènes familiales. — L'Ecole de natation. — Déguise- 
\ ments. — Sujets mythologiques. — Portraits de Béran- 
ger et de Denne-Baron. — Campements de cosaques, 


Paysages, etc. Vingt-six dessins. 


A la plume, au crayon noir et au lavis de bistre. 


MAUZAISSE (1.2) 


682. —- Portrait de M. Dumont, miniaturiste de la reine 
Marie-Antoinette. 


Superbe dessin à la mine de plomb. — Collection Defer. 


MEISSONIER (ERNEST) 


683. — Le sergent rapporteur. — Tête de moine. Deux croquis 
sur une feuille de papier buvard. 


A la plume, signés du monogramme. 


__ J0Pe 


MÉÈRIMÉE (LÉONOR) 


684. — Un vieiladorateur de Pan raconte à det 
reux histoire de Pan et Syrinx qu'illeur m 
sur un bas-relief. 10e 

A la sépia, signé (Provient de l’album de 


MICHALLON 


685. — Vue de la villa Médicis. — Attela | 
& Intérieurs de forêts. Quatre dessins. nr 


Au crayon noir et à la plume, lavés d'en 


ie  MILLET(G Er). 


686. -— La tondeuse de moutons. 


Important dessin au crayon noir jlégèr 
blane sur papier gris ; signé : J. FR. fe let. 


687. — Baiyneuses sortant de la rivière ; au 
dans leurs paturages. 


Croquis à la plume. 


688. — Jeunes filles assises, — Fee PR 1 
— Mendiante assise. Quatre dessins. 


AU crayon noir. 


689. — Tête de Napoléon {tr, - Arc de td il 
la cathédrale de Rouen, Trois des ; 
A la mine de plomb, 


MOVELINANS) de Regm LL 


690. — Vue de Bellesme, prise du oué Dolle: 
Mans, 1867. — Réception arabe. 4 & 
‘tainebleau. Cinq dessins. ne 


Au lavis es de chine et deux 
signées, ; 


— HOPE— 


NANTEUIL (CÉLESTIN) 


NÈG RE RÉ LPAONSES 


1, — Les naufragés, — Marine. — Vue de Provence. Trois 
PR Ureerns, 


AU evo noir et à l'aquarelle. 


NOAILLES (ALFRED de) 


& “Beau Es au crayon noir ct au lavis de sépia. Signé 
ne | Dessiné d Lapres nature par Alfred de Noailles en 1803. 


PARELLE 


Ne Fermière normande assise, — Vue de Rouen, — 
qe Ours dévorant un homme. -- Lutteurs. Quatre dessins. 
PAU lavis de sépia et au crayon noir. 
SU | # 
_PENGUILLY-LHARIDON (0.) 


+ cour de ferme. — on gibet. — Paysages monta- 
Uux, — Dour ŒATDreS Fretze Dr 


n cardinal assis à table: La toilette. — La cen- 


à _ Aa Eie de plomb, à la ue à la sanguine Fe au lavis 
" bistre, 


Un général accompagné de trois officiers d’ état-major 
bserve avec une lunette les divers engagements d'une 
taille rs les Kusses, 


ut : 4 


1e 


PILES, le père 


‘quis. Huit dessins. " 
A la plume et à l’aquarelle. 


PONCE-CAMUS 


699. — Napoléon visitant le tombeau d 
— Napoléon debout à droite et en 
reçoit le placet que lui présente un L 
par sa mère. Deux dessins. 


A la plume lavés de sépia. 


PRADIER (.) Ë 
700. — Le Centaure et la achat ee 


Dessin à la mine de plomb. très 
posé au Salon de 1817 ne. de 
J, Pradiet1819 


QUESNEL (1. FR ) de 


701. — Rideau de la Salle de spectacle Ê 
voit le panoïama de la ville de Co 
HAS peinte. 


702. — Bataille du temps de la cpu SE 
chiens. Po. 


703. — Marche d’un régiment de 
village semé de moulins à vent. — 1 
Croquis militaires. Neuf dessins. re, 

Au gras et à l'aquarelle. 


CRIBOT. 


704. — Jeu garçon assis en sant. 
Aquarelle. 


ji Re 
— 107 — 
| ROMAGNESI 


Dons. _ - Fragments des sculptures de J. Goujon à l'hôtel Car- 
À navalet. 


A la mine de plomb lavé de bistre. Signé : : Romagnesi del. 
Hôtel Dome 


__ ROUILLARD 


© 706. — Portrait d'homme d’après Th, Lawrence. 


_ Au crayon noir. 


_ ROUSSEAU (ruéononr) 


707. hs Quai d’un port de mer. — Rue d’une petite ville. — 
= Bateaux de pêcheurs dans des roseaux. — Etude de grand 
Re arbre dans une forêt. Quatre dessins. 


in la mine de plomb. — Cachets de l'artiste. 


DER a = 


D : SAINT 


+ 


| Po «Portrait de M. Germain d’Hauteroche de Montpellier, 
1812. 


RU sk mine de plomb. 
__ :  SCHEFFER (1rv. 


— Costumes d'élèves d’une école militaire. Deux dessins. 


SCA la mine de plomb, lavés de sépia. Signés : Ary Scheffer 
Vente Ach. Baudin. 


vg " 


_ SCHNETZ (vicror) 


es SN Philibert Pan les captifs, — Diagoras porté 
par r ses fils, — Etude d'homme à genoux. Trois dessins. 


+ 


—— 108 


A (H) 


711. — Hôtel de ville d’ Thu (Espagne). — Res 
vant le gouvernement provisoire. —— Récepti 
varde nationale à Londres par le Lord-Mair 
la place de la Concorde. — Costumes et E 


dessins. 
Au crayon noir el à l’'aquarelle. 


TAVERNIER el 


712. — Etudes de paysages de ES à Apach en À 
les environs de Paris. Six dessins. 


Au crayon noir, lavé de sépia. Signés. 
THIÉNON 0 2 
713. — Paysage Italien. — Etudes d’arbres. 


auprès d’un tombeau. Quatre dessins. 


Au crayon noir et au lavis de sépia.. 


dela mate de Saint FRS. — “Une pr 
Deux dessins. | LR 


A l’aquarelle. 
THOUIN 
715. - Portraits. — Etudes. — Académies” 
A là pierre noire, à la sanguine et esqu s£ 
TOURNEMINE (cu. de) 


716. — Paysage bretons — Vues d'Orient, 
dessins. HA 
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VAN ELVEN 


| Auarelle. Signée : Fan Elven. 


Cu 


, VAN 98. 


VERNET (CARLE) 
9. — FRE de chasse. D Ro drapées à l’Antique. Sept 
ARE dessins. Le 


Au crayon noir rt à à {la plume. 


[A = 

VERNET é(HORACE) 

_— Rd du général de Beaufort d’ Hautpoul. — Grand 
dessin pour la bataille de Wola peint pour l'Empereur de 
ussie. — Paysage Italien. — Portraits- charges. — Etu- 
des Janimanx, etc. Douze dessins. 


0 LR eur nn de la Eire de menu 
e l'Empereur. Deux études. 


lilhographie pa ur 


Ja mine de plomb et à l'aquarelle. A été reproduit en Chro- 


Mb 


133. 


724. 


1 
[ie] 
CN | 


728. 


730. 
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WATTIER (EMILE) 


— Un berger dans le goût de Watteau, assis dans un pare, 


joue de la guitare près d’une bergère debout. 


Fine aquarelle. Signée. 


ZIEM (attribué à) 


__ Grand bassin d’un port de mer, rempli de bâtiments 
et entouré d’édifices. — Hangar et bâtiment de ferme: 
Deux dessins, 


A la mine de plomb et au lavis de sépia. 


DESSINS MODERNES 


. — Vingt-trois dessins et aquarelles, par Appian, Arago, 


Zach. Astruc, Atthalin, Aubry, Mme Auzou, Ballu, Beau- 


jan, Bérat, Bernot, Bertall, Bézard, Blanchard, Blondel: 


. — Vingt-deux dessins et aquarelles par C. Bonnefond, 


Boquet, D. Brager, G. Brion, Brun, F. Cassas, Cazals, 
Chaponnière, T, Charon, J.-D Charpentier, Ch. Chasse- 
lat, Chaudet, Choquet, Clérian, 


. — Vingt-deux dessins et aquarelles, par L. Cogniet, 


Constantin d'Aix, A. Couder, Coutan. A, Creneau, Da- 
guerre, Dauvin, Daudet, Dauzats. 


— Vingt-deux dessins et aquarelles, par A. David, De- 
bret, Decaisne, Dejuinne, Delannoy, P. Delaroche, Mlle 
Delaval, E.-J. Delescluze, Delisle, G. Descamps, Desjo- 
bert, Desenne, E. Deveria. je | 


— beize dessins, aquarelles et esquisse peinte par Diaz, 
Dimier, Drouin, Duban, Ducornet, Dürocher, L. Duveau, 
Enfantin, d'Espinassy. 


— Vingt-cinq dessins et aquarelles, par Fechner, 4. 
Félon, Flatters, Fontallard père, Foulongue, Fournier, 
P. Franque, Garbet, Garnier, Gautherot, A. Géniol, EF. 
Gérard, J. Gigoux, Gillot Saint Evre, Gisors, Granger. 


a toire ed ht 20", Li =: doi /U Es Le. RS A Ce 
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DESSINS MODERNES 


PAL — Ving-cinq dessins et aquarelles, par Ed. Hédouin, 
G. L'Heureux, Hofer, Huard, GC. Jacquand, Jeanron 
J. Jollivet, Jorand, Jourdy, Ne Ladurner, Lafosse, Ch. 
_ Landelle, Landon, Lassus, Laurens aîné. Laviron, H. 
Lazerges. 


“ 
L2 


ARS cs Quinze dessins et aquarelles, par H. Lebas, Le Dieu, 
Legrain, R.,Lehmann, J. Ed. Leman, Lenepveu, J. Léo- 
Le HU Letuaire fils, J. Laire, Lorentz. 


738. — Vingt -six dessins, aquarelles et esquisses peintes, 
- par Malathier, de Malen, de Marbot, Maréchal, Marlet, 
Marulio, L. Massard, L. Matout, Fe Mauduit, Manzarthe, 
Melin, Ménageot, Metling, Meunier, H. Monnier, Morel- 
_Fatio, À, Muraton. 


Seize dessins, par C. Nanteuil, Naudet, de Nieuwer- 
ie L. Noël, Ed. Dunoyer de Noirmont, Mme O’Connel, 
_ Orsel, sp Ouvrié, LOUE fils, Fos 


RFA Vingt et un dessins, aquarelles et esquisses peintes, 

| par J. Paris, Pensèe d'Orléans, Pérignon, Perlet, Pernot, 
__ Perseval, S. Petit, Picot, Pigal. Peuguilly l'Haridon, Poi- 
en rot, Pradier, Protheau. 


3. — ne -quatre dessins, , par Petit-Radel, Ramey, Régnier, 

Fi Rémond, Révoil, Th. Richard, Richomme père, Rohen, 
E. Roger, Roman, Romny, Roqueplan, Rosalbin, G. Rou- 
de Le Roux, De Rudder. 


737. -- Treize dessins, par de Senonnes, Sergell, Seurre, 
_ Sicardi, Tassaert, Taurel, E. Tellier, Thomassin, P. Thuil- 
_ lier, Triquely, Truphäine, ne de Crissé. 


Lei FAT G. ae Vauzelles, Vernet, 
ne Vincent fils, Vinchon, Visconti. 


CANCER À 5: 


OLLECTION 


COLLECTION 


AUGUSTE ROUSSEAU 


TABLEAUX 


Aquarelles — Pastels — Dessins 


PRÉFACE ET ÉTUDES 


PAR 


L. ROGER-MILES 


CONDITIONS DER 
Elle sera faite au comptant. 
Les acquéreurs paieront cinq pour cent en s 
te 
Paris. pe nees 


L£ : 


CRE T OCGU'E 


DE 


BIBLEAUX 


Tquarelles, Pastels, Dessins 


PAR 
BONVIN, BOUDIN, COROT, 
DELACROIX.-DACBIGNY, DIAZ, J. DUPRÉ, FANTIN-LATOUR, 
ISABEY, JONGKIND, RAFFET, RIBOT, 
TH. ROUSSEAU, TROYON 


CGomposant la Collection de 


M. AUGUSTE ROUSSEAU 


ET DONT LA VENTE AURA LIEU 
GALERIE GEORGES PETIT 
8, Rue de Sèze, à Paris 
Le Vendredi 9 Niars 1900 


A 3 IIEURES 


LLLLLLLLOLOLESLLISLLLLLLSLLS 


péri À LA 
à 
COMMISSAIRES-PRISEURS LE TO. 


M° GEORGES DUCHESNE 


6, rue de Hanovre, 6 


M° PAUL CHEVALLIER 


10, rue Grange-Batelière, 10 


EXPERTS 


M. GEORGES PETIT 


12, rue Godot-de-Mauroi, 12 


M. HENRI HARO 


14, rue Visconti, et 20, rue Bonaparte 


LL LL LL LL 


EXPOSITIONS 
Particuuère : Le Mercredi 7? Mars 1900, de 1 heure à O heures. 


Puezique : Le Jeudi 8 Mars 1900, de 1 heure à 6 heures. 


LT AR LA TARA 


PRÉFACE 


Dans ses Petits Souvenirs, Jules Janin, parlant de la 
facon dont, au XVI siècle, on encourageait les artistes, écrit 
cet aphorisme : « Acheter un tableau à un peintre, c'est payer 
une delte nationale. » 

Vorlà certes une formule heureuse et fière, et tous, nous 
serions dans la joie si les choses se passaient ainsi. Mais tous 
les amateurs n'ont pas les mêmes dispositions d'esprit, et il 
faut avec eux élablir des classifications. Il y a, par exemple, 
l'amateur qui achète une œuvre célèbre pour l'éclat qui en peut 
rejaillir sur lui-même; pour tirer, par conséquent, une satis- 
faciion d'amour-propre, une fièvre d’orqueil de cette fantaisie 
qu'il n'estime pas à un prix excessif. Il lui suffit d'entendre 
autour de lui monter l’encens des complaisances flatteuses, 
chaque fois qu'il montre l'œuvre retentissante, pour se sentir 
grisé de sa propre gloriole ; mais il n'éprouve devant l'œuvre 
aucune sensation esthétique, quand il se trouve seul à la con- 
templer. Ce n'est peut-être pas de cet amaleur-là dont Janin 
aurait dit qu'il payail une delte nationale. 

A côté de cet amateur, à qui il faut le grand orchestre de la 
renommée, il y a celui qui recherche sans bruit les artistes dont 
e talent l’émeut ; celui qui s’entoure de petits tableaux, cueilhs 
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dans l'atelier et que personnne n'a vus ; de petits tableaux qui 
portent le reflet de l'art le plus élevé ; celui qui, en celle compa- 
gnie d'élite, fermant sa porle aux unportluns el aux indiscrets, 
connait l’adorable joie de reposer ses yeux sur des œuvres qu'il 
aime, el que seul il a le droit d'aimer. La renommée, ul n'en a 
cure ; il s’est créé une volupté à Ra, jalouse, silencieuse ; chaque 
jour il est revenu à ces petites merveilles, dont il est le gardien 
plein de sollicitude et chaque jour, depuis quarante ans, wa 
découvert en elles des qualités insoupconnées la veille, des aper- 
cus qui lui avaient échappé, des clartés subtiles dont son œil 
n'avait pas encore deviné la caresse. 

Tel est le cas de M. Rousseau, dont la collechon très 
remarquable est ici décrite. Ses tableaux, 1 ne les a pas exhi- 
bés : comme il connaissail bien les peintres, qui élaient ses 
peintres d'élection, il s'est entouré d'œuvres peltes, pour la 
plupart, d'œuvres dont aucune gazelle n'avait vanté le titre, 
d'œuvres où l'artiste cependant avait mis toul ce qu'il avait en 
lu d'expression caractéristique et même de génie. 

ET c'est vraiment un régal que ce petit musée de perles, 
créé par un homme qui a montré des idées très arrêlées en ses 
goûts, el un penchant à demander à l'art de véritables qualités 
d'intimité. On le verra; pour les tableaux qui composent cette 
collection, la majesté et l'ampleur d'une galerie de musée 
seraient déplacées ; ce qu'il leur faut, c’est le petit salon aux 
lapis moëlleur, c'est le home confortable, où le regard sans 
fatlique va du foyer qui pétille aux murs tout iradiants du 
soleil de l'art. | 

Je n'oserai pas affirmer cependant que M. Rousseau a 
fait profession d’éclectisme : il avait choisi parmi les maitres 
ceux dont le talent — ou le génie — s'accordait le mieux avec 


PRÉFACE 7 


ses propres aspirations ; el, sul se rencontre un certain nombre 
de noms dans sa collection, l'en est cependant quatre ou cing 
qui reviennent assez fréquemment pour que nous en puissions 
conclure que ceux-là étaient le plus près de son cœur : Théodore 
Rousseau, Corot, Diaz, Jules Dupré, quatre figures grandes 
entre loutes, dans la phalange des naturalistes de l'école fran- 
caise de 1830, et Eug. Boudin, un disparu d'hier, un sincère 
el un brave, et l’un de ceux qui, de notre temps, eut la vision la 
plus délicate. 

Pour ceux-là, à mesure que l’ordre alphabétique amènera 
leur nom dans le cataloque, on trouvera des notules critiques 
élablissant avec précision les caractéristiques de chacun, surtout 
en ce qui concerne leurs œuvres réunies par M. Rousseau. Mais, 
au moment où cette rare collection va être dispersée, il nous a 
semblé qu'en un regard d'ensembie, 1 convenait d'en apprécier 
la portée, quand ce ne serait que pour féliciter l'homme de haut 
goût qui, pendant quarante ans, se réjouit de leur vue, et sut 
deviner souvent dans des tendances combaltues par ses contem- 
porains, ce qui serail plus tard la raison la plus solide d'une 
gloire à jamais consacrée. 


L. ROGER-MILES. 


lABLEAUX 


EUG. BOUDIN 


Ce n'est pas par l'effet d'un hasard que les œuvres de 
Boudin se trouvent si nombreuses dans cette collection. 
L'homme de goût qui l'a formée a compris l’affinité qu'il y 
avait entre l’école de 1830 et la manière de ce naturiste 
sincère, dont 1l avait pu apprécier le talent très personnel, 
et la haute probité d'art de ce marin, à qui 1l était permis de 
parler de sa longue carrière sans amertume, en homme qui 
ne regrette rien, qui a la conscience pure de toute défail- 
lance, en vaillant qui ne devait qu'à lui, à son effort, l'estime 
où le tenaient et le tiennent plus que jamais les seules gens 
capables de l’apprécier et de l'aimer ; en travailleur qui n'a 
Jamais rien demandé et à qui, — selon la loi de l'ombre 
dont les médiocres aiment à envelopper le vrai mérite — 
l'on n'a jamais rien donné. 

Chaque morceau qu'il a signé marque un aspect dans le 
temps; rien n'y est laissé au hasard ; on devine que tous 
ses effets ont été vus, et on constate qu'ils ont été notés et 
interprétés avec une incroyable virtuosité de pinceau ou 
de crayon ; je n’en veux citer pour exemple que les toiles 
qui sont inscrites dans ce catalogue. 

Les vrais amateurs trouveront une égale joie d’art élevé 
à admirer ses tableaux achevés, et ses dessins et études, 
qu'il s'agisse de feuillets aux notations sommaires, où 1l 
donne cependant, lui le peintre des grands horizons, toute 
une synthèse de ce qu'est cette chose étroite et folle, la 
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mode, ou qu'il s'agisse de bateaux de toutes formes, indi- 
qués en leurs lignes essentielles. 

Parfois l'examen passé outre-tombe est sujet à décep- 
tion pour ceux qui aimaient l’aruüste sans avoir suffisamment 
contrôlé leur sensation de son œuvre à l’étalon d’une esthé- 
tique rationnelle. Eugène Boudin n’a pas à redouter l’amer- 
tume de ces surprises sentimentales ; 1l'apparaît dans son 
œuvre avec un talent robuste, une étude continue et sans 
cesse en progrès, une conceplion personnelle et juste de ce 
que doit être la transposition des aspects de nature, par une 
traduction à l’aide de couleurs et de lignes ; 1l procède avec 
une étonnante sûreté de touche, que sa belle conscience de 


travailleur lui avait acquise. 


TABLEAUX 13 


EUG. BOUDIN 


1 — Le Cange, à Étaples, marée basse. 


À droite, la berge, surélevée, où des barques sont à quai ; 
au bord de la berge, des pêcheuses à la besogne. 

Plus à droite et au fond, les maisons d’Étaples. 

A gauche, de l’autre côté de la rivière, les marais au sol 
découvert, où quelques barques sont échouées ; puis une 
bande de canards ; puis, plus loin, du même côté, la colline, 
dominée par les constructions blanches du sémaphore et du 
phare. 


Signé à droite, en bas, dans le terrain : £'ug. Boudin, 1883. 


Toile. Haut., 36 cent. : larg., 58 cent. 


EUG. BOUDIN 


D Pdturage. 


Dans un pré vert, que baigne la rivière, les vaches et les 
bœufs sont en train de paître et de ruminer : les uns s'ap- 
prochent de l’eau, pour humer la fraîcheur qui monte en vapeur 
légère ; d’autres sont couchés et sont vus de dos ; d’autres, 
enfin, s'éloignent d'une barrière, contre laquelle s’appuie un 
paysan. 


Signé à droite, en bas : 1880. 


Toile. Haut., 36 cent., larg., 46 cent. 
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EUG. BOUDIN 


3 __ Le Canal abandonné de Mardick (Environs 


de Dunkerque). 


Au milieu, quelques mares, à la surface desquelles nagent 
des feuilles de nénuphar. 

À droite, sur une pente douce, des linges étendus à sécher, 
et, blotties dans la verdure, des maisonnettes à toiture de 
tuiles rouges, 


A gauche et au fond, tout un village, aux maisons coiffées 
de tuiles de même couleur et semées parmi les buissons. 


Le ciel, ennuagé de gris, menace de pluie. 


Signé à gauche, en bas : £. Boudin, 89. 


Toile. Haut., 46 cent-E/2; larg, 65 cent:1/2: 


EUG. BOUDIN 


4 —_ Päturage au bord de la Touques. 


A droite, sur la berge, les bœufs paissent et ruminent 
debout ou couchés. 


Vers la gauche et au milieu, quelques-uns ont descendu la 


berge en pente douce, et, les pieds dans l’eau, prennent le 
frais. 


Signé à droite, én bas, dans la verdure : Æ. Boudin. 


Toile. Haut., 32 cent.; larg., 46*cent.1/2: 
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EUG. BOUDIN 


5 — Le Passage du qué. 


Le troupeau de bœufs s’est engagé dans le gué, les bêtes 

ont de l'eau jusqu'aux genoux, et les voici qui s'avancent 
. . x , 

vers la gauche, sous un ciel clair, où cependant s amoncellent 


des nuées d'orage. 


Signé à droite, en bas : £. Boudin. 


Toile. Haut., 32 cent.; larg., 46 cent. 1/2. 


EUG. BOUDIN 


6 — Les Vaneuses de Quimper. 


Toutes deux agenouillées sur un drap et vues de profil, 
elles passent les grains au tamis. 
Au fond, la porte entr'ouverte de la ferme. 


Signé à gauche, en bas : £. Boudin. 


Panneau. Haut., 24 cent.; larg., 32 cent. 


EUG. BOUDIN 


7 = Bassin au Havre. 


Le bassin où un transatlantique domine les bateaux et 
chalands amarrés dans le voisinage. 

Au fond, à droite, les maisons en bordure du quai; à gau- 
che, d’autres mâtures lointaines, et des réservoirs. 


Signé à gauche, en bas : Æ, Boudin, 89. 


A droite, en bas : Le Havre. 


Panneau. Haut., 32 cent. 1/2; larg., 41 cent. 


TABLEAUX 197 


EUG. BOUDIN 


8 — Le Bassin du port, à Honfleur. 


A droite et à gauche, les bâtiments aux mâtures dressées. 
Dans le bassin, à l’eau frissonnante, une barque traverse, 
montée par trois personnages. 

A gauche, on aperçoit les toits des maisons, 


Signé à droite, en bas : £ug. Boudin, 1881 


Panneau. Haut., 37 cent.; larg., 46 cent. 


EUG. BOUDIN 
9 —_ Za Jelée de Deauville. 


Sous le ciel bleu, les baigneurs en toilette de couleurs vives, 
font leur promenade sur la jetée, et regardent les bateaux dont 
les mâts portent des flammes de couleur et de grandes voiles 


où souffle le vent. Les chiens sont plus distraits..… 


Signé à gauche, en bas : E'ug. Boudin, 69. 


Panneau. Haut., 23 cent. 1/2; larg., 32 cent. 


EUG. BOUDIN 


10 = Marée basse, à Trouville. 


La mer s’est retirée, et sur le sol, marqué de place en place 
par les flaques d’eau qui demeurent, les bateaux de pêche 
sont sur le flanc, les voiles pendantes, les pavillons de cou- 


leurs fouettés par le vent. 


un 


igné à gauche, en bas : £. Joudin. 


L) 
Panneau. Haut., 91 cent. 1/2 ; larg., 27 cent. 
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EUG. BOUDIN 


11 — Ze Rivage de Deauville. 


Sur la plage, que la mer laisse découverte pour l'instant, 


A = 
un pêcheur passe, portant sur l'épaule ses instruments de 


pêche. 
Le ciel bleu est masqué de nuées blanches, ourlées de nuées 


grises. 
A l'horizon, quelques silhouettes de bateaux. 


Signé à gauche, en bas : Æ. Boudin. 


Panneau. Haut., 21 cent.; larg., 19 cent 


EUG. BOUDIN 


12 — La Touques, le matin. 


Sur le bord de la rivière, à droite, cinq ménagères sont 
agenouillées et lavent leur linge. Derrière elles, de grands 
baquets reçoivent les pièces mouillées. 

Au fond, la berge, avec des bateaux en chantier, forme une 
ligne boisée. 


Au ciel, l’azur est voilé par le floconnement des nuages. 


Signé à droite, en bas : Æ. Boudin. 


Panneau. Haut., 24 cent.; larg., 19 cent, 


PTABLEAUX 19 


BONVIN 


Do — Pecheuses. 


Elles se sont rencontrées en revenant du port, dont on 
aperçoit au fond les bateaux amarrés et l’eau bleue. 

L'une est vue de profil à droite : jupe et caraco noirs, 
tablier blanc, poche bleue, fichu rouge ; elle porte sur le dos 
une hotte, et à la main, appuyé contre le flanc gauche, un 
panier. L'autre est vue de profil à gauche, jupe brune, fichu 
bleu foncé, tablier bleu clair, poche bariolée, à tons bleus 
dominants. Elle tient la main gauche à la hanche, la paume en 
dehors, et de la droite cale un panier contre sa cuisse droite. 

Toutes deux sont coiffées d’un bonnet blanc. 

Le ciel est chargé d’orage. 

Signé à gauche, en bas : #. Bonvin. 


Toile. Haut., 32 cent.; larg., 24 cent. 


CAMILLE COROT 


Les œuvres de Corot qui sont 1c1 réunies sont d’une 
qualité exceptionnelle; il semble bien que toute l'ampleur 
de son génie trouve son expression dans ces petits tableaux 
d'une si complète émotion et d’un art si pénétrant. C'est 
son âme qu'il y raconte tout entière, son âme qui si haut 
s'élève hors de la pensée qui lui fut contemporaine : Je 
m'explique. Il y a des sujets sur lesquels 1l revient souvent, 
en des variations toujours exquises et toujours nouvelles : 
ce sont les pêcheurs et surtout les passeurs. Dans un grand 
nombre de ses toiles, le voici ce bonhomme, debout, en 
cotte sombre et chemise blanche, guidant d’un bras nerveux 
la barque qui fend le miroir de l'étang ou de la rivière. 

Autour de lui, dans la splendeur des frondaisons aux 
nids querelleurs, sous le ciel qui plane en des profondeurs 
diaprées, les heures et les saisons chantent leur antienne ; 
et lui, calme, inconscient de la féerie sans cesse renouvelée 
qui semble se jouer pour lui, pour sa solitude, mais heu- 
reux cependant d'un bonheur inexprimé autant qu'inexpri- 
mable lui, le passeur, est là, superbe de naïveté, exprimant 
la vie dans ce qu'elle a de plus auguste : le devoir simple, 
simplement accompli. 

Ses passeurs et ses pêcheurs se meuvent aux heures 
où le Jour se lève, aux heures encore où le soleil disparaît 
derrière l'horizon. Mais là, point de tristesse : juste ce qu'il 
faut de mélancolie pour apaiser le sourire des lumières 


éclatantes ou préparer l'âme aux recueillements attendris : 


TABLEAUX 01 


— 1 


et nulle part on ne découvre l'ennui, parce que nulle part 
il ne veut montrer autre chose que le bonheur de vivre et 
non. l'orguetl de vivre! Et c'est pourquoi aujourd'hui ses. 
passeurs et ses pêcheurs, même ceux qui datent de cinquante 
ans, semblent faits d'hier. Je regardais, l’autre man, ceux 
qui se trouvent réunis dans la collection de M. Rousseau, 
et je me sentais ému d’une admiration grandissante devant 
ce poème sublime de l'hunulité humaine, qui est là, en une 
énorme variélé, l'expression d'une éternité vraie, parce: 
qu'elle a son écho dans l'éternité du génie. 
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COROT 
14 — Le Chemin du village. 


Au milieu du pré aux herbes folles, et qu'émaillent quel- 
ques buissons fleuris, le sentier va du milieu vers le fond, à 
gauche ; il conduit au village construit au revers d’un pli de 
terrain, et dont on aperçoit le clocher au toit d’ardoises, po 
tant dans le ciel bleu. 

A droite, au premier plan et au devant de la lisière d’un 
bois, une vieille femme accroupie fait sa cueillette de mousses. 
Plus loin, du même côté et au bord du chemin, deux pay- 
sannes causent, debout ; l’une est vue de face, coiffée d'un 
bonnet blanc, l’autre de dos, avec une coiffe rouge, et un 
caraco marron. | 

Derrière elles, dans l’écartement des branches, deux mai- 
sonnettes mitoyennes, aux toitures de tuiles brunes, apparais- 
sent, et le soleil qui tombe sur le mur y laisse un bel éclat de 
lumière. Tout au fond, la ceinture des collines apparaît grisée 
sous l’ambiance chaude d’un ciel d’été. 


Signé à gauche, en bas : Corot. 


Toile. Haut., 30 cent.; larg., 44 cent. 


COROT 
15 = Le Péchenur 


À gauche, la berge plantée de grands arbres, dont les fron- 
daisons, légèrement agitées par le vent, s’écartent, pour laisser 
voir, au fond, le ciel doré par la féerie du soleil couchant. 

A droite, au premier plan, le pêcheur dans sa longue bar- 
que qui circule au milieu des roseaux émergeant hors de l'eau : 
il est vêtu d'une chemise blanche et coiffé d'un bonnet rouge. 

Au fond, du même côté, l'étang fuit à perte de vue, et 
dans son miroir frissonnant fait jouer de chauds reflets, sur 
lesquels se forme et se déforme le caprice des nuées grises. 


Signé à gauche, en bas : Corot. 


Carton. Haut., 23 cent. 1/2; larg., 39 cent. 


14 — COROT. Le Chemin du village. 


# 


Fe. 


per gigi 


15 —"CORO!Ë. Le Pécheur. 
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COROT 
16 -— Le Chemin montant. 


La route serpente à mi-côte, ayant à droite un déval aux 
herbes parfois foulées, et aux arbres jeunes. À gauche, une 
montée douce, où un bois met de l’ombre; à gauche, dans la 
montée, une femme est vue debout, de face, avec une corfle 
blanche et un fichu rouge. Au bord de la route, une fillette 
est assise, en coifle rouge et fichu bleu. Au tournant, une 
vieille masure en ruines. Au fond, s'étageant sur la pente, les 
maisons d’un village aux toitures de tuiles et d’ardoises. 

Le ciel, où s’envolent quelques nuages blancs, est tout 
éclairé de soleil blond et chaud. 


Signé à droite, en bas. 


Toile. Haut., 25 cent/1/2-#lars/#9peEnt 


COROT 
17 — Le vieu Etang, à Ville-d'Avray (Ejfet 


du matin). 


L'heure crépusculaire où, dans le silence des choses, les 
grenouilles entonnent leur cantique du matin. 

Le bois se recueille au bord de l'étang, où ses reflets se 
mêlent au reflet des chaudes clartés naissantes qui dorent le 
CIC 

A droite, parmi les roseaux, près du bord, sous l’ombre 
d’un massif d’arbres aux branches largement éployées, un 
pêcheur, en chemise blanche et bonnet rouge, est en train de 
démarrer sa barque. | 

À gauche. autour des roseaux dont les lances émergent de 
l’eau, il passe des frissons de lumière, doux comme des bai- 
sers, mystérieux comme une prière. 

La lune disparaît à l'horizon. 


Signé à droite, en bas : Corot. 


Toile. Haut.,21 cent.1/9,42re, S6went 


16 — COROT. Le Chemin montant. 


17 — COROT. Le vieil Élang, à Ville-d'Avray (Effet du matin;. 
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COROT 
18 = La Mare. 


A gauche, la plaine, de l’autre côté d’un talus sur lequel un 
arbre a poussé ; à droite, un bois aux frondaisons légères, et 
plus loin, au fond, une pente dont le flanc a été ouvert parle 
pic du carrier. 

A gauche et au milieu, une petite mare au bord de laquelle 
une femme debout, en jupe beige, caraco noir et bonnet 
blanc, veille sur une fillette blonde assise dans l’herbe. 

Dans le ciel au fond d'azur, il y a toute une envolée de 
nuages blancs diaphanes. 


Signé à droite, en bas : Corot. 


Toile. Haut., 29 cent.; larg., 35 cen.. 


COROT 


19 —— Zes Chaumièires. 


Sur la grande route, elles s’en vont toutes trois, la mère et 
les deux filles, vers la ville, laissant derrière elles, à gauche, 
les chaumières construites dans le reph de la colline, et à 
droite, le bois dont les grands arbres sont plantés en amphi- 
théâtre sur la pente qui dévale. 

À gauche, au premier plan, une montée aux herbages prin- 
taniers, dont le tapis verdoyant est interrompu de place en 
place par une brèche, laissant apercevoir le terrain argileux. 

Le ciel clair est largement paré dé nuages blancs, derrière 
lesquels on devine l'écran infini de l’azur. 


Signé à droite, en bas : Corot. 


Toile. Haut., 27 cent:; larg; 34 cent:12; 


10 — COROT. Les Chaumières. 
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COROT 


20 __ Coucher de soleil sur l'étang. 


À gauche, un massif d'arbres dont la silhouette se dessine 
sur le ciel doré par la magique splendeur du soleil couchant. 

A droite, un passeur conduit sa barque et va chercher une 
femme debout, dont le fichu rouge est comme un coquelicot 
fiché dans les genèts. 


Signé à gauche, en bas : Corot. 


Carton. Iaut., 11 cent. 1/2 ; larg., 19 cent. 


DAUBIGNY 


21 — Soleil couchant sur la rivière. 


A droite, la rivière ; à gauche et au fond, la berge en pente 
douce et verdoyante. 

Dans le ciel, parfois d'azur profond, le soleil laisse traîner 
ses dernières clameurs ; voici que de la gauche accourt le 
voile épais de la nuit. | 

Des reflets frissonnent à la surface de l’eau, et tout, dans 
ce site, que l'ombre ambiante fait plus désolé, tout est tra- 
gique d'aspect et de sensation. 


Signé à gauche, en bas : Daubigny. 


Panneau. Haut., 35 cent.; larg., 57 cent. 
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N. DIAZ DE LA PENA 


Bien qu'il ne soit représenté que par trois œuvres dans 
cette collection, mais deux œuvres dont l’une surtout porte 
ses qualités de verve et de primeésaut, Diaz est une figure 
trop intéressante dans la pléiade de l'École française de 1830, 
pour qu un paragraphe, si court soit-1l, ne lui soit pas consa- 
cré. Il lui a manqué trop peu de chose pour y être classé 
au premier rang; mais ilest néanmoins une personnalité 
considérable dans l’art. 

Il eut, avec ses contemporains, la communauté de la 
lutte et des difficultés. Tout le temps qu'il ne dépensait pas, 
aux heures de début, à son travail professionnel — 1l était 
apprenti dans une fabrique de porcelaine, — il l’employait 
à peindre, et, dès 1831, 1l paraissait au Salon. 

Il s'était, lui aussi, placé en face de la nature; mais il 
n'y voulait pas voir des paysans frustes comme Millet, ni 
des nymphes à l'ingénuité poétique comme Corot. Il ne 
cherchait pas non plus le labeur difficile comme Rousseau. 
Né dans le Midi, le Midi spécial de Bordeaux, qui n’est pas 
celui de Marseille, avec du sang espagnol dans les veines, il 
avait la fougue et l'imagination et il fut surtout un merveil- 
leux improvisateur. | 

Nul plus que lui n'a voulu, sans peiner, traduire les sen- 
sations très vives qu'il éprouvait, et son rêve est essentielle- 
ment souriant; mais 1l le veut rapide, lestement enlevé, 
brillant et jeune, plein d'éclat et de fantaisie. 

La fantaisie, voilà quelle a été la grande préoccupation, 


TABLEAUX 31 


la grande soif de son tempérament d'artiste. Il avait bien 
vu et bien compris la splendeur de la forêt, à Barbizon; 
mais à côté des arbres vêtus de plus belles frondaisons, il 
voyait, comme si l'écrin lui eût paru nécessairement devoir 
être habité par de rares joailleries, des formes païennes 
caressées d’un pinceau opulent, ou des figures parées de 
riches costumes. Quand, au contraire, c’est la forêt seule 
qui le prend, quand c'est le pittoresque qui l'emporte au 
point de ne plus laisser au rève le temps de peupler le site, 
il relègue en un coin, très loin, comme un modeste coque- 
licot jeté parmi les herbes, la paysanne à la coiffe d’un 


rouge éclatant. 


1 
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22 __ Mare en forét. 


Comme une coupe où le ciel ensoleillé : 
irisées, la mare s’est creusée dans la forêt el son 
a des profondeurs infinies. | ee, 

Autour d'elle, ainsi que des gardes 
arbres élèvent leurs bras robustes d'a 
avancé ; loin des nids, les pe d'avril c 
les on rouillées doivent, à chan 
laisser pleurer parmi les herbes du so 


Signé. à en bas : W. De 11. 


# 


Panneau. Haut. pe 


\\ 


29 — DIAZ DE LA PENA. Mare en forél. 


9» 
22 
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DIAZ DE LA PENA 


93 __ La Chasse au renard. 


Dans la vallée ; le renard est chassé de son gîte : 1l fuit vers 
la droite, suivi de près par la meute élancée des chiens. 

Sur le sol, parmi les genêts, de grandes roches montrent leur 
matière granitique. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau. Haut., 17 cent.; larg., 28 cent. 


DIAZ DE LA PENA 


24 — Clarrière en forét. 


La forêt, épaisse à gauche, laisse à droite un espace au sol 
planté de bruyères et de genêts. 

Le ciel, en partie ennuagé de gris, s’éclaircit au fond, 
jusqu'à découvrir un pan d’azur : il en descend une clarté 
que reçoit, vers le milieu, un arbre dont le feuillage rouillé 
parle de fin d'été. 

A droite, au premier plan, un arbre aux branches rares. 


Panneau. Haut., 13 cent.; larg., 20 cent. 


JULES DUPRÉ 


A ——————— 


Je crois quil serait difficile, s'il s'agissait d'établir som- 
mairement la synthèse du génie de Jules Dupré, de réunir 
des œuvres plus caractéristiques que celles qui font partie 
de la collection Rousseau, et cela m'est une occasion de 
commenter la pensée du peintre et d’expliquer un peu 
l’homme qu'il fut. 

Jules Dupré, lui aussi, a connu les longues années de 
lutte ; mais sa vocation était telle, que rien ne le rebuta. 
Parti de la fabrique de porcelaine où 1l élait apprenti, 1l 
s'était placé en face de la nature et il a cherché. 

Il a cherché toute sa vie : toute sa vie 1l a poursuivi, 
dans un labeur incessant, la conquête d’une interprétation 
du pittoresque qui répondit à son idéal, et l’on doit recon- 
naître que, s1l fut au début l’un des inittateurs de l'École 
française dite de 1830, 1l en est également l’un des maîtres 
les plus aimés, les plus justement aimés. 

Ce qu'il a voulu, c'est montrer le drame dans la nature, 
le drame qui se joue au-dessus de nos têtes, dans le ciel, et 
prépare aux sites qu'il domine un effet spécial, digne de 
fixer son inspiration. Il est le grand poète, le grand sym- 
phoniste des tempêtes et des accalmies. 

Corot, qui aimait à l'aller voir dans sa maison de l'Isle- 
Adam, disait avec justesse que Dupré était le Beethoven du 
paysage. On n’a jamais fait d’un mot plus SDRIQRuE Ja 
synthèse du génie de Dupré. 

En des œuvres, qui sont pour beaucoup des chefs- 
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LA 


d'œuvre, Dupré a écrit lui aussi sa symphonie pastorale. Il y 
a des ciels où les nuages semblent suspendus devant l’azur 
que l'heure changera autre part en une transparence rosée ; 
mais il y a aussi des ciels où gronde l'orage, de larges ciels 
où courent, en une chevauchée folle, les nuages sombres 
balayés par les vents hurleurs: 1l y a des ciels qui paraîtraient 
opaques et ardoisés, si l'on ne sentait, dans l’amoncellement 
des vapeurs, des rousseurs d’éclairs, prêts à rutiler dans 
un grondement effroyable. 

Alors, sur la nature, sur les arbres, sur les maisons, sur 
les bruyères, le soubresaut des choses a son retentissement. 
Tout est alarmé, tout participe de la colère atmosphérique ; 
tout exprime l'angoisse de l’inévitable secousse. Jules Dupré 
a marqué ces effets avec une extraordinaire vigueur et une 
pensée magnifique : 1l nous donne parfois le frisson; et 
même, lorsqu'il ne fait pas, dans ses toiles, passer toutes les 
masses orchestrales de la nature pour la tempête bruyante 
et déchainée, il ne peut s'empêcher d'imposer au spectacle 
qu'il a sous les yeux et qu'il interprète d'un pinceau essen- 


tiellement maître de lui, encore que préoccupé de s'affiner 


toujours dans des voies parfaites, 1l ne peut s'empêcher 


d'imposer à ce spectacle un caractère de mélancolie pleine 


d’attendrissement, qui est comme un reflet de son âme. 


LA) 


TABLEAUX 31 


PUABESSDUPRE 


95 —_ ]/Abreuvorr. 


L'été dans la campagne. A gauche, une ferme sous l'ombre 
de grands arbres aux frondaisons touflues ; au-devant de la 
ferme, des ménagères sont occupécs à leurs besognes domes- 
üiques. 

A droite, et vue en perspective, une autre ferme de grandes 
proportions, avec des greniers où les champs entassent des 
richesses ; au-devant s’avance un chariot attelé de deux 
bœufs roux, et un groupe de paysans le regarde passer. 

Au premier plan, dans une mare où le ciel, mêlé d'azur et 
d'or, fait frissonner de chauds reflets, des bœufs, des chevaux 
cet des vaches s’abreuvent, sous le regard d’un garçon d’écurie, 
en chemise blanche et pantalon de toile bleue. Sur le chemin 
qui longe, à droite, un chien court, aboie et se multiplie, 
poussant à l'eau un cheval noir que la baignade tentait len- 
tement. 

A gauche, sur l'herbe, quelques poules et canards. 


Siwné à droite, en bas et en biais dans le terrain : Jules 
Dupré, 1836. 


Toile, Haut., 28 cent.; larg., 45 cent. 


COLLECTION AUG. ROUSSEAU 


JULES DUPRÉ 


96 — Les Passeurs. 


L'heure du soir, où la clarté de la lune commence à enve- 
lopper les choses. À gauche, au fond, un bois au bord de 
l’eau : des branches de saule pleureur plongent même dans le 
miroir humide où elles se réfléchissent. 

A droite, près du bord aux herbes veries émaillées d’une 
touffe fleurie, deux hommes sont dans une barque : l’un d’eux, 
debout, appuyant sa gaule au sol, va, d'un mouvement puis- 
sant, faire démarrer l’embarcation. 

Dans le ciel où, comme des géants, passent de grands 
nuages, la lune allume sa clarté à la fois mélancolique et 


tragique. 


Signé à gauche, en bas : J. D. 


Toile. Haut., 24 cent, 12 Mar 55 rentre, 


295 — JULES DUPRE. L'Abreuvoir. 


26 — JULES DUPRÉ. Les Passeurs. 


40 COLLECTION :AUG. ROUSSEAU 


JULES DUPRÉ 


97 __ Vaches se désaltérant dans une mare. 


4 


Au milieu de la plaine, la mare offre son miroir à la splen- 
deur du ciel d'azur où planent de grands nuages blancs. 

A droite, un bois dresse ses frondaisons, où déjà quelques 
rouilles se montrent : c'est la fin de l'été. Dans l’eau jusqu'aux 
genoux, des vaches prennent le frais et se désaltèrent ; assise 
sur un cheval, qui lui-même est dans l’eau et boit, une 
paysanne en Jupe rouge, caraco noir et bonnet blanc, garde 
ses bêtes. 

Au fond, jusqu’à l’orée d’un bois, la plaine s'étend, offrant 


son pâturage à d’autres ruminants. 


Signé à gauche, en bas : Jules Dupré. 


Toile. Haut., 18 cent.; larg., 94 cent. 1/2. 
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42 COELECTION AUG- ROUSSFAE 


JULES DUPRÉ 


28 — Le Ruisseau. 


A droite, un massif d'arbres, dont les formes élancées Jail- 
lissent de l’épaisse futaie. 

À gauche, un pré en pente douce, planté d'arbres également, 
et qui, à quelque distance, se dégage pour découvrir une 
ferme à la toiture de chaume. Devant la ferme, un chariot 
arrêté et attelé d’un cheval blanc. 

Au milieu, un ruisseau serpente, ruban lumineux, où le ciel 
d’azur profond se réfléchit, avec sa belle clarté douce et ses 
nuages flottants. Au bord du ruisseau, une vache rousse se 


désaltère. 


Signé à droite, en bas : J. D. 


Toile. Haut., 46 cent.; larg., 38 cent. 


28 — JULES DUPRÉ. Le Ruisseau. 
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JULES DUPRÉ 
29 — Les Granges. 


A l’orée du bois, deux granges, dont les toits de chaume 
élèvent, parmi les branches, leur haute pyramide. 
Le ciel est sombre, avec des nuages brodés de quelques 


lointains reflets. 
Signé à gauche, en bas : Jules Dupré. 


Toile. Haut., 24 cent. 1/2 ; larg., 32 cent. 1/2. 


JULES DUPRÉ 
30 —_ Les Toits de chaume, à Cayeux. 


Le soir, bientôt la nuit : au bord du champ, parmi les 
frondaisons, les maisonnettes sont nichées, coiffées de leurs 
toitures de chaume. Nul bruit ne semble y retentir; c’est 
l'heure silencieuse, où du ciel assombri par le nuage qui 
voile les dernières clartés du jour mourant, 1l tombe de la 


mélancolie et du recueillement. Le soir... bientôt la nuit... 
Signé à droite, en bas : J. D. 


Toile. Haut.,2# cent. larg”, -82:cent. 


FANTIN-LATOUR 
31 == ZLes Rosa 


Dans un cornet de cristal vert, sur une table, un bouquet 
de roses s'épanouit : il y en a de roses, de jaunes, de blan- 
ches, dont le poème parfumé chante sur le vert antique des 
feuillages. 

Sur la table, une rose grenat foncé est tombée. 

Signé à droite, en haut : Fantin, 89. 


Toile. Haut., 44 cent.; larg., 37 cent. 
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E. ISABEY 
32 — Coup de vent. 


Les sloops de pêcheurs, qui naviguaient de front, sont 
secoués par le vent qui s’est levé subitement, et voici les 
grandes voiles rouges et blanches, gonflées et balancées sur la 
vague aux crètes blanches d'écume. 

Signé à droite, en bas : Æ. 1. 


Panneau. Haut., 18 cent. 1/2 ; larg., 24 cent. 


JONGKIND 
33 — Canal en Hollande, l'hiver. 


C’est l'hiver : le canal est pris ; la neige cache la surface 
glacée, et les gens s’en vont à leurs besognes, les mains dans 
les poches et les pieds armés de patins. 

A gauche, les arbres se dressent, les branches dépouillées ; 
la maisonnette a sa toiture de tuiles rouges à demi ensevelie 
sous la neige. À droite, deux moulins élèvent leurs ailes 
engourdies, qui semblent sombres sur le ciel ennuagé où l’on 
devine encore l’azur, et qu’une bande d’oiseaux émigrants 


traverse de son vol. 


Signé à gauche, en bas : Jonghind, 1878. 


Poe Haut..25veent.; larg, 82cent: 1/2: 


RAFFET 


34 — Hussard, pendant la campagne des Alpes. 


Le sol est glacé : sous la neige, le pied mal assuré ne sait 
ce qu'il va rencontrer; le hussard, tenant de la main droite 
son cheval par la bride, et de la gauche son sabre et les 
courroies de sa sabretache, descend la montagne prudemment. 

Derrière lui, dans l'ambiance transparente du brouillard, 
d’autres cavaliers et quelques silhouettes d'officiers généraux. 


Signé à gauche, en bas : Aajfet. 


Toile. Haut., 24 cent., larg., 19 cent. 


THÉODORE ROUSSEAU 


On sait quelle place occupe Théodore Rousseau au pre- 
mier rang de l'École française de 1830. Ceux qui ne le 
connaissent pas pourraient se faire une idée de son gémie 
rien qu en examinant la très remarquable série d'œuvres du 
maître, patiemment cherchées par M. Rousseau. Il nous a 
semblé que nul autre ne pouvait présenter ces œuvres de 
choix que celui qui les avait tant aimées, à l'heure même où 
Th. Rousseau y insérait tout ce qu'il y avait dans son âme 
de passion dramatique de la nature ; et nous nous faisons 
un plaisir de reproduire, avant les descriptions, une page, 
contemporaine du peintre, où Thoré, avec une foi sincère 
et un enthousiasme raisonné, célèbre le génie de Rousseau : 

« Le génie de Rousseau, c'est l'effet. Les effets dans la 
nature, c’est comme les émotions dans l’homme : cela va 
depuis une impression douce et passagère Jusqu'aux secousses 
violentes et aux passions furieuses, depuis un petit mouve- 
ment atmosphérique jusqu'à la tempête, depuis une pâle 
éclaircie dans un ciel orageux jusqu'aux éclats splendides 
des soleils couchants. 

» Rousseau a su peindre tous les caprices et les acci- 
dents, tous les drames et toutes les excentricités de la nature : 
la pluie, le vent, la bourrasque, la rosée, Le givre, la neige; 
le matin, le soir, le plein midi; le soleil qui va se lever et le 
soleil qui descend derrière l'horizon ; l'hiver et l'été, l’au- 
tomne surtout, et même le printemps... 

» Rousseau, qui essayait tout, essaya donc des effets 


TABLEAUX 47 


printaniers, avec des haies fleuries, où les oiseaux pouvaient 
cacher leurs nids, avec de tendres pousses à la pointe des 
arbres, avec des herbes que le soleil n’a point encore rous- 
sies. Ce n'est pas si facile à peindre que des rochers fauves 
ou bronzins, n1 que de vieilles carcasses d'arbres. Il y faut 
une délicatesse de ton et une légèreté de touche peu fami- 
hière à la nouvelle école, vaullante surtout par ses empâte- 
ments, par l'énergie du coloris, par la profondeur des 
ombres contrastant avec les lumières. Il y faut un parti pris 
de clair et des demi-teintes insensibles, puisque le soleil ne 
marque pas encore en vigueur les silhouettes des objets. 
Il y faut surtout l'audace de la sincérité, pour oser expri- 
mer ce qu'on voit, tel qu'on le voit... » 


48 COLLECTION AUGAROUSSESS 


TH. ROUSSEAU 


35. Soleil couchant en forét, Muvere 


C'est l’automne : les arbres aux cimes dépouillées élèvent 
vers le ciel leurs branches torturées ; à leurs pieds, la mare 
n’a plus à refleter les nids où s'ébattaient des ailes ; le solest 
rude, avec, de place en place, du bois mort. Et voici qu'à 
travers le taillis des branches, au fond, le soleil couchant 
embrase l'atmosphère, et dans cette mélancolie, la lumière 
qui fuse de l'atmosphère accroche des gouttes de sang aux 


écorces dénudées,. 


Signé à gauche, en bas : Th. Rousseau. 


Toile. Haut., 27 cent.; larg., 41 cent. 


TH. ROUSSEAU 


36 — (Clarière en forêt (Fontainebleau). 


Les arbres massés, dont le tronc est vêtu de mousse et le 
pied caché dans les bruyères et dans les herbes. 

Au milieu, une clairière se fait, afin de laisser le ciel se 
mirer dans une étroite mare : et le soleil, qui pénètre sans 
gêne à travers les branches écartées, met des caresses sur les 
feuilles et sur l'écorce d’un chêne, dont l’épiderme a des 
reflets de vicille orfèvrerie. 


Signé à gauche, en bas, en rouge : Th. Rousseau. 


Panneau. Haut., 29 cent. 1/2 ; larg., 38 cent. 


36 — TH. ROUSSEAU. Clairière en forêt (Fontainebleau). 
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COLLECTION AUG. ROUSSEAU 


TH. ROUSSEAU 


Paysage d'Auvergne. 


Sur le sol, entre les roches, les genêts et les bruyères 
poussent follement. A droite, le tronc d’un arbre abattu, sur 
l'écorce duquel la lumière met des taches de vieil argent. 

A gauche, sur un plan plus élevé, un bouquet d’arbres. 
Plus loin, du même côté, sur le plateau, deux figures *de 
paysans marchant, l’un vêtu d'une blouse bleue, l’autre d'un 
caraco rouge et d'un bonnet blanc. 

A droite, sur la hauteur, des maisonnettes coiflées de 


chaume. Dans le ciel, dont l’azur est caché, de grands nuages 
blancs et gris. | 


Signé à gauche, en bas : 7h. Rousseau. 


Toile. Haut., 35 cent. 1/2 ; larg., 46 cent. 


TH. ROUSSEAU 


Gorges d’'Apremont, après la plute. 


Une plaine dont le sol est légèrement vallonné. Aux pre- 
mier plans, sur les bosses du terrain, les bruyères et les herbes 
poussent dru. Vers le milieu, deux massifs d’arbres, dont l’un, 
celui de gauche, se mire dans une mare, semblent, avec leur 
feuillage sombre, avoir poussé là, pour mieux faire chanter 
l’ambre d’un rayon de soleil sur des bruyères variées. 

Au fond, la forêt et des collines portent la voûte du ciel, 
dont le ton doré se dégrade jusqu'au gris sombre des soirées 
d'orage. 


Signé à gauche, en bas : 7h. Rousseau. 


Toile. Haut., 27 cent. 1/2 ; larg., 50 cent. 


37 — TH. ROUSSEAU. Paysage d'Auvergne. 
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38 — TH. ROUSSEAU. Gorges d'Apremont, après la pluie. 
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TH. ROUSSEAU - 


OR T A TO nr 


Au fond, la montagne dont les terres sont retenues par les 
rocs, qui bossèlent la surface et parfois sont vêtus de mousse. 

A gauche, le torrent, dans le lit qu'il s’est creusé, coule 
rapide et transparent, se heurtant aux pierres que son flot 
n’a pas encore entraînées, et retombant en cascade. 

Le vent, qui secoue les branches au-dessus du courant, a 
précipité dans l'eau des feuilles qui se perdent, affolées..……. 

Parfois, à l'angle mal joint des roches accumulées, des 
bruyères ont pris racine et fleurissent. 


Signé à gauche, en bas, en rouge : 7h. Rousseau. 


Toile. Haut., 38 cent; larg., 46 cent. 


TABLEAUX D3- 


TH. ROUSSEAU 


40 —- Route de Paris à Dr Le Chevaux 
de Marly. 


Une large avenue, dont le point initial est marqué parles 
deux statues célèbres. Dans les premiers plans, l'avenue 
devient un route qui tourne à gauche, et où sont engagés une 
diligence attelée de chevaux blancs et des postillons condui- 
sant au relai leurs paires de chevaux. | 

De chaque côté de la route et de l'avenue, des prés s’éten- 
dent entre des rangées d’arbres. 

A droite, une construction, dont l’image n'est qu’amorcée- 
dans la composition. 

C’est la fin de l'été; aux feuilles vertes déjà se mêlent les. 
frondaisons roussies par le soleil. 

Dans le ciel, qu'une belle lumière blonde envahit, des. 
nuages gris esquissent des formes puissantes et harmonieuses. 
en leur indécision flottante. 


Signé à droite, en bas : 7h. 1?., dans le mur. 


Toile. Haut., 26 cent. 1/2 ; larg., 45 cent. 1/2. 


COLLECTION CATG-2ROUSSEAR 
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TH. ROUSSEAMR 


AA "Pont: de Morer. 


A droite, les vieilles constructions de pierre, au bord de la 
rivière et la porte surmontée de sa tour aux lignes féodales. 
Plus loin, dominant les toitures de tuiles brunes, l'abside de 
l’église toiturée de tuiles rouges ; à gauche, le pont de pierre, 
dont les trois arches s'ouvrent à l’eau courante, au miroir de 
laquelle frissoune l’image du ciel ensoleillé. À droite, près de 


la berge, une barque est amarrée. 


Signé à gauche, en bas : 7h. R., sur le terrain, daté dans 
l'eau, 1844. 


Toile.-Haut., 26 cent.1/2 ; Jar as cerner, 


"2 
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TH. ROUSSEAU 


42 — La Montagne. 


A gauche, la montagne aux hautes arêtes escarpées, au 
sommet de laquelle, comme un nid d’aigle, se dresse l’abbaye 
aux allures de forteresse. 

A croite, de l'autre côté de la vallée profonde, que le soleil 
caresse de clarté blonde, d'autres montagnes aux roches vol- 
caniques, ou amplement parsemées de pâturages verdoyants 


et de bc13. | 
Dans le ciel, les reflets dorés et chauds d’un soleil d'été à 


«on déc'in. 


figné à gauche, en bas : 7h. R., dans le terrain. 


Toile. Haut., 26 cent.; larg.; 35-ccnt: 


TH. ROUSSEAU 


43 — Les Roches dans la clairière. 


Le: roches, de leurs blocs qui parlent de cataclysmes anté- 
diluviens, hérissent le sol, mais avec le temps leur épiderme 
s’est sensibilisé ; 1l a reçu du vent qui passe les poussières et 
les graminées, et des mousses sont nées de ces matières 
céposées. 

C’est l’automne : les tiges frêles et les feuilles sont roussies ; 
ce place en place; cependant, quelques touffes plus abritées, 
contre les ardeurs de l'été ont gardé leur fraîcheur verte. 


Signé à gauche, en bas : 7h. à. 


Panneau. Haut., 14 cent. 1/2 ; larg., 33 cent. 
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TH. ROUSSEAU 


4% — Le Pont de Saint-Cloud. 


Entre ses rives plantées d’arbres, la Seine coule et passe 
sous deux ponts, dont le premier a trois arches. cintrées ; à 
droite, les maisons alignées. Près du pont, d’autres construc- 
tions, d’ancienne date, qui se mirent dans le courant. 

Le ciel, d’un bleu tendre, s’appuie au loin à l'épaule des 
collines, qui se nimbent de clarté diaphane sous l’atmosphère 
limpide. 


Signé à gauche, en bas : 7h. R., dans l’eau. 


Panneau. Haut.,21 cent.; larg., 30 cent. 


TH. ROUSSEAU 


45 -— La Plaine. 


La plaine s'étend gazonnée, à perte de vue, avec quelques 
vallonnements peu sensibles, et quelques bouquets d’arbres, à 
droite principalement. 

A gauche, le terrain se relève en un mamelon qu'un sentier 
escalade. 

Au fond, des collines basses ferment l'horizon. 

Au-devant du ciel, d’un bleu intense, le soleil met des bro- 


deries d’or à l’écume des nuages. 


Signé à gauche, en bas: 7'h. À. 


Toile. Haut,;-16 cent:1/2 "larg. ,20/cent. 1/2. 


58 COLLECTION AUG. ROUSSEAU 


C. TROYON 


46 LE Le Bois. 


gauche, le bois aux grands arbres, dont 
frondaisons : leurs troncs sont à demi cachés 
des bruyères. AE 
Le ciel est blond de soleil et quelques nu: 

: volent sur l’océan infini de l’azur. : à 


Signé à gauche, en bas: C, Truss ‘é A2 
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F. BONVIN 


HP = 7 Liude. 


Le jeune écolicr est assis sur un tabouret ; 1l est vu de dos; 
il s'appuie contre le mur, et, sur ses genoux son carton à 
dessin, 1l s'applique à copier un modèle placé devant lui et 


fixé au mur par des punaises. 
Signé à droite, vers le haut : F, Bonvin, 56. 


Dessin au crayon sur papier mais. 


Ilaut., 29 cenk.;larg., 20.:centf: 


F. BONVIN 


48 — La Religieuse. 


Debout, de trois quarts à gauche, elle tient de la main 
) q 5 Ù 
gauche son livre de prière, dont elle tourne les feuillets de la 
main droite. 

Signé à gauche, en bas. 

Dessin au crayon, rehaussé de blanc cet de pastel, sur papier 
gris. 


Haut., 28 cent.; larg., 21 cent. 


62 GOLLECTION AUG "ROUSSEAU 


EUG. BOUDIN 


49 — Sentier sous bois. Paysage, environs du 


Havre. 


Les arbres forment une voûte de feuillage au sentier que 
suit une paysanne. 

Au fond, la campagne qui monte en pente douce; à gauche, 
de hautes futaies. 

Ciel clair où passent des nuages blancs. 

Signé à droite, en bas : £ug. Boudin. 


Dessin au crayon, rehaussé de pastel, sur papier Ingres, gris. 


Haut., 39 cent.; larg., 53 cent. 


AQUARELLES, PASTELS, DESSINS 63 


EUG. DELACROIX 


50 — Cavalier arabe. 


Il est monté sur un cheval gris pommelé, vu de profil à 
droite, et portant sur la croupe une couverture rouge, brodée 
d’or. Lui, vêtu d’une tunique bleue au plastron ouvert, coiffé 
d'un turban rouge et blanc à aigrette, est armé de la lance. 
Il laisse la bride flotter sur le col de sa bête et se détourne 
pour regarder derrière lui. 

Au fond, à droite, on aperçoit deux autres cavaliers lancés 


au galop et vus de profil à gauche. 


Signé à droite, en bas : £'ug. Delacroix. 


Aquarelle, Haut., 16 cent.; larg., 21 cent. 1/2. 


Gi COLLECTION AUG. 


Le di d un bleu profond. : 
nuages blancs et gris. EE 


Signé à gauche, en: bas: 3 Th. Rous | 
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66 COLLECTION AUG:-ROUSSEAU 


TH. ROUSSEAU 


D2 — Sentier à travers la futare. 


Au milieu, le chemin monte et tourne, ayant à droite quel- 
ques arbres, puis des meules ; à gauche, une futaie touffue. 
Au fond, un bouquet d'arbres indique un tournant et domine 
le site de ses frondaisons fournies. 

Signé à gauche, en bas: 7h. À. 

Dessin à la plume, rehaussé de lavis d'encre de Chine et 


de bistre sur papier crème. 


Haut., 18 cent. 1/2, larg., 26 cent. 1/2. 


AQUARELLES, PASTELS,. DESSINS 67 


RIBOT 


DS — Le Christ en croix. 


Il est attaché à la croix, le corps tirant sur les bras, la tête 
penchée sur la poitrine, le tronc affaissé sur les jambes. Il est 
vu de trois quarts à droite. 

A droite, on aperçoit, également crucifié, un des deux 
larrons, la tête renversée, la bouche ouverte pour le er 
suprême. 

Signé à gauche, en bas : Æibot. 

Dessin à la plume et au lavis d’encre de Chine, sur papier 
maïs. 


Haut., 38 cént., larg., 22 cent. 


68 COLLECTION AUG, ROUSSEAU. 


C. TROYON 


b4— J'Abreuvorr. 


C'est le soir, par un beau clair de lune : sur la route bordée 
d'arbres, à droite, une paysanne s’en revient, tenant par la 
main son enfant. À sa gauche, dans une mare, deux bœufs, de 
l’eau jusqu’au jarret, se désaltèrent ou prennent le frais. Un 
chien, la tête levée, les regarde et semble veiller sur eux. 

Plus loin, du même côté, et près d’une ferme, un paysan 
debout, dans une carriole attelée d’un cheval et arrêtée, cause 
avec une femme debout. 


ARS 


Signé à gauche, en bas. 


Dessin au crayon, rehaussé de blanc. 


Haut., 47 cent. 1/2; larg., 36 cent. | 


COLLECTION AUG, ROUSSEAU 


C. TROYON 


D) ==vJu Laveuse. 


Au bas d’un massif d'arbres, une mare s’offre au travail 
d'une paysanne accroupie, en train d’y laver son linge. 


A droite, une autre paysanne, vue de dos, étend son linge 
humide sur une haie, pour le faire sécher. 


Dessin au crayon, rehaussé le blanc, sur papier Ingres gris. 


Heut., 56 cent.1/2 ; larg, 46 cent 1/2 
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CAMENEOGUTE 


DE 


DESSINS ANCIENS 


CPR CELLES ET" AMOUARELLES 
TABLEAUX 
HANISTCCRES ES EAMPES 


PRINCIPALEMENT,.DE 


L'ÉCOLE FRANÇAISE DU XVIII SIÈCLE 
ŒUVRES CMi 


BÉLANGER, BOUCHER, CARMONTELLE, COCHIN, DROUAIS, FREUDENBERG 
HOGARTH, LANCRET, LAVREINCE, LEBARBIER 
Mnue VIGÉE-LEBRUN, LOUIS MOREAU, J.-M. MOREAU LE JEUNE, PARROCEL 
PATER, ROBERT, LES SAINT-AUBIN, TRINQUESSE, WATTEAU, ETC. 


Dont la Vente aura lieu 


HOTEL DES COMMISSAIRES -PRISEURS, RUE DROUOT, 9 
Salle N° 6 


Le Lundi 17 Avril 1899, à deux heures + Lo 3 


COMMISSAIRE-PRISEUR EXPERT 
M: PAUL CHEVALLIER M. PAUL ROBLIN 
10, rue Grange-Batelière 65, rue Saint-Lazare 


EXPOSITION PUBLIQUE 


Le Dimanche 16 Avril 1899, de 2 heures à 5 heures 1/2 
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TABLEAUX 


BOUCHER 


(FRANÇOIS) 


1. — Paysage ayec cours d'eau et pécheurs. 


Fin tableau sur toile. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


LES, 0,23,:=TL.,:0,32.) 


EUPIÉESSIS 


(CHARLES) 


2. — Scène de campement. 


Au premier plan, guidée par un cavalier en armure, 
une jeune paysanne, tenant un agneau sous le bras, 
traverse un ruisseau, suivie d’un mouton et d’un âne 
chargé d’ustensiles de ménage. Une voiture chargée, 
attelée de trois chevaux, précédée d’une vache, a été 
également réquisitionnée. Au loin, suivent d’autres 
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voitures. Au fond, des montagnes sur l’une desquelles 
s'élève une forteresse que l’on semble évacuer. 


Signé à gauche, Ch. Duplessis. 
Cadre ancien, bois sculpté et doré. 


Panneau. (H., 0,41. — L., 0,50.) 


ÉCOLE FRANÇAISE 
(XVIII SIÈCLE) 


D) 


3. — Portrait de jeune femme. 


En buste, de face, vêtue de blanc avec un nœud 
bleu à la poitrine; la chevelure poudrée et relevée 


autour de la tête est ornée d’un ruban bleu et d'un 
cordon de perles. 


Toile, de forme ovale. 


(H., 0,59. — L., 0,48.) 


ÉCOLE HOLLANDAISE 
(XVII° SIÈCLE) 
4. — Fruits. 
Raisins, prunes, pommes, melons, sont groupés 


pêle-mêle, les uns sur des tablettes de dressoir, les 
autres dans une coupe de verre. 


Fin et précieux tableau sur cuivre, de forme ronde. 
Joli cadre bois sculpté et doré du temps de la Régence, 


(Diam., 0,20.) 


GÉRARD 


(Mi MARGUERITE) 
D L'Enfance de Paul et de Virginie. 


Sous de grands arbres, Virginie, qui sommeillait 
auprès d’un buisson de roses, vient de s’éveiller. Sa 
mère la faitasseoir sur un grand guéridon de pierre où 
l’on amène le petit Paul, qu'une négresse tient entre 
ses bras; une Jeune fille, ayant un écran à la main, 
sourit aux ébats des deux bébés. Près de cette der- 
nière, un négrillon amène deux chiens. Plus loin, près 
d’un pan de mur, une négresse désigne cette scène à 
ses deux enfants. 


Charmante et fine peinture. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


LonCMH 0,430 10,54) 


GÉRICAULT 


(THÉODORE) 


6. — Portrait d'un Commissaire délégué de la Con- 
vention. 


En pied, de face, appuyé contre un talus sur lequel 
est déposé un plan de campagne et son chapeau, il a 
les bras croisés et porte à la ceinture l’échdrpe trico- 
lore. Plus loin, son cheval se cabre, maintenu par un 
dragon. Fond de paysage. 


Cadre ancien en bois sculpté. 


Foie {Hifo,32 = L0 24) 


LAGRENÉE p1T L’AINÉ 


(LOUIS-JEAN-FRANÇOIS) 


7. — La Justice. 
Étude pour plafond. 


Cadre en bois sculpté. 
Toile. (H:, 0,241 05m 


LAWRENCE 


(THOMAS) 


8. — Portrait d'homme, en buste. 
Belle esquisse où la tête seule est terminée. 


Cadre en bois sculpté. 
Carton. (H., 0,21. — L., 0,17.) 


MOREAU 


(LOUIS) 
9. — Chaumière au bord d’un chemin conduisant à 
une mare. 


Cadre ancien en bois doré. 


Bois. (H., 0,24. — L., 0,30.) 


SCHALL 


(JEAN-FRÉDÉRIC) 


10. — Portrait de la Comtesse du Barry. 


Elle est représentée assise dans sa loge à l'Opéra. 
Vêtue d'un domino blanc, sous lequel on aperçoit un 
costume bleu, elle tient un éventail à la main droite. 
(Il est question de ce portrait dans ses Mémoires.) 


Joli et fin tableau, de forme ovale. 
Cadre à nœud en bois sculpté et doré. 


Toile: (H:,0.42"— L:, 0,35.) 


VMALLAYER-COSTER 


(M ANNE) 


11. — Jable à ouvrage. 


Sur la tablette supérieure, une boîte garnie d’une 
pelote et une écritoire; au-dessous, deux livres et des 
bijoux; en bas, un violon et une partition. 


Peinture pour devant de cheminée. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


Totle. (H., 0,84. — L., 0,60.) 


VALLAYER-COSTER 


(Mw ANNE) 


12. — Nature morte. 


Sur deux planches de bois a été cloué un bas-reljef 
représentant des enfants jouant avec un bouc, d’après 
Clodion, que l'artiste s’est plu à représenter. 


Signé à droite Me Vallayer, 1772. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


Toile. {H,, 0,207 
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DESSINS 


GOUACHES, AQUARELLES, PASTELS 


BÉLANGER 


(LOUIS) 


13. — Inauguration de la statue de Lous XIV, sur 
la place de Beauvais, sous les ordres de 
M. Célerier. 


Au centre de la place que décorent quatre hautes 
colonnes surmontées de brûle-parfums, ayant chacune 
un orchestre à la base, se dresse le socle, sur lequel va 
reposer la royale statue. Au fond, de chaque côté de 
l'arc de triomphe s'élèvent deux élégantes tribunes 
drapées de rouge où se rassemblent les invités; la 
foule se presse sur les parapets garnis de draperies 
bleues entourant la place, qui est elle-même envahie 
par un public que contient un détachement de cava- 
lerie. Le signal vient d’être donné, les cabestans et 
les treuils fonctionnent, la statue s’ébranle, et déjà les 
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UT Nr 


assistants manifestent leur joie. Les danses s’organi- 
sent, et dans quelques instants la place sera envahie 
par cette multitude avide de prendre sa part des réjouis- 
sances offertes par le Roi à ses bons et fidèles sujets. 


Gouache de la plus grande finesse. 


Signée à gauche Louis Bélanger 17853. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,265. — L., 0,410.) 


BÉRICOURT 


(XVIIIe SIÈCLE) 


14. — La foire Saint-Laurent. 


Petite composition à l’aquarelle, 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,050. — L., 0,080.) 


BERTAUX 


(XVII SIÈCLE) 


15. — Officiers sur un champ de bataille après le 
combat. 


Aquarelle sur trait de plume. 
A été gravé en couleur par Janinet pour les Fastes de 
l'Histoire de France. | 
(H., 0,18. — L., 0,14.) 


BOQUET 


10 Scéne dé théâtre. 
À la plume et au lavis d’enere de Chine. 


Signé : {nv. et dessine par L. Boguet. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,165. — L., 0,100 


BOUCHARDON 


(EDME) 


17. — Composition allégorique. 


Deux génies, la Gloire et la Renommée, soutiennent 
sur les nuages une sphère fleurdelysée. 


Sanguine, sur papier blanc. 


(H., 0,405. — L., 0,275.) 


BOUCHER °DELVIL ER 
(C.) 


18. — Allégorie relative au mariage de Joseph- 
Marie-Anne Durey d’Arnoncourt, seigneur 
de Morsan, et de Francoise-Genevièye 
d'Albignac de Castelnau, en 1756. 


Une Renommée, dans les nuages, tient de la main 
gauche une trompette après laquelle flotte une ban- 
nière portant les armoiries des deux familles. Au loin, 
le soleil disparaît derrière un horizon de montagnes. 


Aquarelle, signée au bas, et datée 1750. 


(H.,0,140.— L., 0,095.) 


BOUCHER 


(FRANÇOIS) 


19. — Le Diner. 


Trois jeunes gens, dont l’un porte un costume de 
pèlerin, prennent leur repas autour d’une table. Ils ont 
auprès d'eux un jeune enfant, un chien et un chat. A 


droite, une femme debout tient un enfant dans ses 
bras. 


{ 
Dessin à la sanguine. 
(H., 0,230. — L., 0,245.) 


FR. 


BOUCHER 


ä 


| 
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BOUCHER 


(FRANÇOIS) 


20. — Vertumne et Pomone. 


Sous les traits d’une vieille, Vertumne tient à 
Pomone les tendres discours auxquels elle devient sen- 
sible. Pomone, assise sur un banc de gazon, auprès d'un 
terme qui semble la contempler, est lutinée par un 
groupe d'Amours ; d’autres sont à terre, emplissant une 
corbeille de fruits. 


Très beau dessin aux trois crayons sur papier blanc. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(ÉMÉUO OR ATEN OA 


BOUCHER 


(FRANCOIS) 


2h La lotlette. 


Sur un fond d’architecture, une jeune femme sor- 
tant du bain et assise sur des coussins est aidée par 
deux servantes. 


Très belle esquisse à la sanguine rehaussée de blanc sur 


papier gris. 
(H., 0,37. — [., 0,26.) 


BOLCELEMS 


(FRANÇOIS) 


22. — Tête de jeune fille. 


De face, un peu inclinée; les cheveux relevés sont 
retenus par un ruban. 


Joli dessin à la sanguine. 
(H., 0,13. — L: 0,10) 


BRION.-DE ASTON 


23. — Portrait de Le Kain, Rôle de Bayjazet. 


De face, en buste, vêtu d’un justaucorps jaune et 
d’un manteau rouge bordé de fourrure, 1l est coiffé 
d’un turban orné de cordons de perles et de plumes. 


Aquarelle de forme ovale. 
À été gravée en couleur par Janinet. 


(H., 0,110. — L., 0,085.) 


CARMONTELPE 


(LOUIS-CAROGIS DE) 


24. — Madame la duchesse de Chartres en religieuse. 
La princesse jouant un rôle de nonne dans un 
proverbe joué au Rincy (sic). 


Au crayon noir et à la sanguine, lavé de bistre et d'encre 
de Chine. 


(H., 0,235 = 70/08 


CARMNMONTELEE 


(EOUIS-CAROGIS DE) 


25. — La comtesse de Chastellu, faisant le portrait 
d'unedesesamiesauchäteau de Marcouville. 


La comtesse, vêtue d’une robe de couleur sombre, le 
corsage recouvert d’un fichu plissé retenu par un bou- 
quet de roses, est coiffée d’un chapeau de mousseline 
blanche à larges bords bleus. Elle est à droite, assise 
auprès d’un guéridon, regardant son amie dont elle 
fait le portrait. Cette dernière est entièrement vêtue 
dHncielle tient, d'une main, un éventail, de 
l’autre un bouquet; sa coiffure est ornée de fleurs. 
Elles sont placées auprès du péristyle du château et 
se détachent en profil sur le fond de verdure du parc. 


Belle aquarelle d’une grande fraicheur. 


Ho 28: == T5 0;22%) 


CARRIEÉRA 


(JEANNE-ROSALBA) 


26. — Une Chanteuse. 


Pastel. 
Cadre en bois sculpté. 
Au dos, en écriture du temps: Chanteuse. Par Rosalba. 
Juillet 1773. 
(H., 0,45. — L., 0,34.) 
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COCTIN Er te 


(CHARLES-NICOLAS) 


27. — Portrait d'Antoine Thomas, de l’Acadèmie 
française. 


En buste, de profil à gauche, les cheveux poudrés 
retenus par un large nœud. Il est vêtu d’une houppe- 
lande grise. Composition ovale dans un entourage 
surmonté d’une guirlande de lauriers, reposant sur un 
socle imitant la pierre. Fe 


Remarquable et important dessin aux crayons de cou- 


leur. 
(H., 0,385. — L., 0,265.) 
COVMPERS 
(CHARLES) 
28. — Études de bras et de mains. 


Pastel sur papier chamois. 


(H., 0,270 6,227 
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DANLOUX 


(PIERRE) 


29. — Portrait d'une jeune femme. 
En costume du Directoire, nue tête, elle est assise 
tournée à droite. 


Dessin au crayon noir, rehaussé de blanc. 


(H., 0,27. — L., 0,23.) 


DANLOUX 


(PIERRE) 


30. — Portrait de fillette. 


En buste, vêtue d'un corsage à revers et haut col- 
let, elle a les cheveux relevés, serrés par un ruban. 


Dessin au crayon noir, légèrement rehaussé de sanguine. 
Ovale. 
FH Order 0re.) 


DROUAIS 


(HUBERT) 


31. — Portrait de fillette. 


En buste, de face, les cheveux relevés sous un bon- 
net orné au sommet d'un nœud bleu, elle a le cou 
entouré d’un fichu. 


Charmant dessin sur papier chamois aux trois crayons, 
relevé de spirituelles touches de pastel. 
Joli cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,27. — L., 0,10.) 


ON 


DUCREUX 


(JOSEPH) 


32. — Portrait du Dauphin, fils de Louis X VI. 


Il est représenté en buste, la tête seule est termi- 
née, les vêtements sont seulement indiqués. 


Pastel ovale, sur papier gris. 
Cadre ancien en bois doré. 


(H.,:0,40 = 0 8 


DCE 


(ANTOINE VAN) 

33. — Tête d'homme. 
A la pierre noire, rehaussé de blanc, sur papier gris. 
Cachet de collection. 


Beau cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H.,.0,265-=2152%052207) 


ÉCOLE ANGLAISE 


(XVIII SIÈCLE) 


34. — Portrait de Georges TITI. 


De face, légèrement tourné vers la gauche, lhabit 
est orné de nombreuses décorations. 


A la pierre noire, la figure rehaussée de sanguine. 


Très beau cadre ancien en bois sculpté et doré, le haut 
cintré. 


(H., 0,22. — L., 0,18.) 


H. DROUAIS 


CHE 4 
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ÉCOLE ANGLAISE 


(XVIIIe SIÈCLE) 


35. — Portrait de M Slamley. 


Vu à mi-corps, tourné de trois quarts à gauche, il 
est vêtu d’un habit fermé à double rang de boutons, et 
cravaté de blanc. 


Joli dessin au crayon noir, rehaussé de sanguine dans 
les chairs, d’une remarquable finesse d'exécution. 
Au bas, à droite : MS Stamley 1796. 


HÉDao nr LA 


ÉCOLE ANGLAISE 


APE RS ECOLE) 


36. — Portrait d'homme. 


En buste, la tête de trois quarts, dirigée vers la 
gauche, il porte le costume d’officier de marine. 


Au crayon noir et à l’aquarelle. 
Signé d’un monogramme et date 1787. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,18. — L., 0,16.) 


ÉCOLE FRANÇAISE 


(XVIII SIÈCLE) 


37. — Chars et Carrosses aitelés. 


Curieux dessin à l'encre de Chine. Signé des initiales 
CasteB: 
(H., 0,10. — L., 0,25.) 


5 


ÉCOLE FRANCAISE 


(XVIIP/SIECLE) 


38. — Récréation champétre. 


Dans une sorte d’ilot, sous de grands arbres 
entourant un terme, des jeunes femmes causent, 
d’autres chantent; des enfants jouent. Auprès d’un 
vase placé sur un socle, une jeune fille assise écoute 
les déclarations d’un galant agenouillé. 


Jolie gouache sur vélin, d’une parfaite conservation. 


(H,, 0,22 10%%0 927 


ÉCOLE FRANCAISE 


(XVILI/SIECLE 


39. — Un Concert. 


Autour d’une table, six personnages én costume 
Louis XIV sont réunis. Plusieurs chantent et une 
dame joue de la mandoline. 


À la sanguine. 
Cadre en bois sculpté. 
(H., 0,30. — L. 0,36.) 


ÉCOLE FRANCAISE 


(XVIII SIÈCLE) 


40. — Les Thermes de l’empereur Julien [abbaye de 
Cluny). 


Encre de Chine. 
(H., 0,135. = L 01607) 


ÉCOLE FRANÇAISE 
(XVIII SIÈCLE) 
41. — Portrait de Siry de Marigny, président au 
Parlement de Paris. 


Pastel provenant de la collection de Vesvrotte à Dijon. 
Cadre ancien, bois doré. 
(H3,0,61%=£., 0,50.) 


ÉCOLE FRANÇAISE 


(XVIII SIÈCLE) 


42— Le Billet de logement. 
Esquisse à la plume et au lavis d'encre de Chine, rehaus- 


sée de blanc. 
FÉL 0,209 1LP0,175.) 


ÉCOLE FRANÇAISE 


(XVIIIe SIÈCLE) 


43. — Diane sortant du bain. 


Beau dessin aux crayons de couleur. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


0 204-32%10,16) 


ÉCOLE FRANCAISE 


(XVIIIe SIÈCLE) 


44. — Théatre de Guignol. 
Sur une place publique, à l’angle d’un bâtiment, 
de nombreux spectateurs regardent la représentation. 


À la plume et à l’aquarelle. 
Beau cadre ancien en bois sculpté et doré. 
Signé à gauche des initiales N. R. 


(H:.0,18 17022) 


ÉCOLE FRANCAISE 


(XVIIIe SIÈCLE) 


45. — Jeune garçon tenant une rose. 


A la sanguine. 
(H.,.0,34:-=22970 249 


ETSEN 


(CHARLES) 


46. — Le Bain. 


Petite composition de forme ronde, cul-de-lampe 
pour les Sarsons de Thompson. Paris, Chaubert, 1759. 
À la plume,et au lavis d'encre de Chine. 


A été gravé par P. Baquoy. 
(H., 0,075. — L., 0,075.) 


FRAGONARD 


(Attribué à HONORÉ) 


47. — Vénus et | Amour. 


Sur. un lit de repos et entourée de nuages, la 
déesse est couchée nue, l'Amour fuit tenant son arc 
et des flèches. 


Belle composition au lavis de sépia. 
Cadre ancien, en bois sculpté et doré. 


FREUDENBERG 


(SIGISMOND) 


A8. — Le Galant Jardinier. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine. 


RH ICT 41, 0 14) 


FREUDENBERG 


(SIGISMOND) 


49. — La Confiance enfantine. 


A la plume et au lavis d'encre de Chine. 
A été gravé en couleur par Janinet. 


Hors. 5 0,10.) 


GELLÉE, DIT LE LORRAIN 


(CLAUDE) 


50. —— Les Bergers d’'Arcadie: 


Au bord d’un lac. dans unsite enchanteur, à l'ombre 
de grands arbres, des bergers sont groupés faisant 
paître leurs troupeaux. 


Beau dessin à la plume, et au bistre, avec touches de 
gouache. (Plusieurs marques de collections.) 
Cadre ancien en bois doré. 
(H., 0,204 me 


GOYEN 


(JEAN VAN) 
51. — Parques amarrées près d’un village. 


Chargées de provisions et de marchandises, elles 
sont prêtes pour le départ; d’autres sillonnent au loin 
le fleuve. Dans le fond, à gauche, le port. 

Charmante composition au crayon relevée de sépia. 
Signée à droite J. G. 1651. 


Cadre ancien en bois doré. 
(H., or 10208 


GOYEN 
(JEAN VAN) 
52. — Le Marché aux poissons. 
Sur une plage, non loin du village dont on aper- 


coit le clocher, des pêcheurs vendent leurs poissons. 


Dessin au crayon noir, lavé d'encre de Chine. 
Signé. à droite MACraTOSSS 
(H., 0,17 000220 


HOGARTH 


He 


CHR EU 


(JEAN-BAPTISTE) 


23. — Jeune Fille en buste, les mains jointes, dans 


l'attitude de la supplication. 


Sanguine. 
CHATO FO ULEr rS.] 


HOGARTH 


11 1 VS I AT > | NT AA ) 
ÿ 1 ALAAT CAS 


(WIÉLIAM) 


54. — Une Soirée à l'époque de Georges II. 


Dans un salon, aux larges portiques soutenus par 
des colonnes, plusieurs gentilshommes sont empressés 
auprès d’une dame qui, tout en s’éventant, semble 
converser avec eux. Près de la cheminée, assis et pré- 
sentant ses mains à la flamme du foyer, un invité 
écoute une lecture que lui fait un personnage debout, 
auprès de lui. Au centre, éclairées par un lustre, 
trois dames, autour d’une table, jouent aux cartes; 
leur partie paraît intéresser des jeunes gens qui les 
conseillent. À droite, dans le fond, un buffet servi par 
des valets. Au premier plan, des bouteilles rafraïchis- 
sent dans un bassin de métal. 


Importante et spirituelle composition de ce maître offrant 
un sémillant et véridique tableau des mœurs élégantes de 
cette époque. 

Dessiné à la sépia. 

(H:350/5730% 1110475) 
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LALLEMAND 


(JEAN-BAPTISTE) 
DIEU SP END AMNETS 


55. — Vues prises en Italie. 


L'une représente un cours d’eau que traverse un 
pont, donnant accès à un village dominé par un châ- 
teau fort en ruines. Sur le premier plan, au bord de 
la rivière, des femmes lavent et causent; plus loin, des 
pêcheurs s'apprêtent à partir. Au fond, s'élèvent de 
hautes montagnes. 

L'autre offre, au premier plan, un site montagneux 
sur lequel se détachent vigoureusement trois person- 
nages, l’un debout, ies autres assis sur des roches. 
En face, de l’autre côté du ravin, une forteresse“en 
partie démantelée dresse ses hautes murailles et ses 
tours en ruines. Dans le fond, un cours d’eau, bordé 
de maisons et d’une église. 


Gouaches. 
(H., 0,45. — 0,70.) 
LANCRET 
(NICOLAS) 
560. — Dame assise jouant du violoncelle. 


De face, souriante et regardant à gauche, elle est 
vêtue d’un riche costume, largement drapé. 


Charmant dessin sur papier chamois. 
Au crayon noir avec rehauts de blanc. 


(H., 0,58 40 


die 


EANCRET 


(NICOLAS) 


57. — Feuille d'Études. 


Avant-bras et main tenant un bâton, un livre ou- 
vert renversé près d’un chapeau. 


Intéressant dessin sur papier chamois. Au crayon noir 
rehaussé de blanc. 
(H., 0,25. — L., 0,36.) 


LANCRET 


(NICOLAS) 


58. — Études de mains. 


Trois études sur la même feuille. 


Dessin sur papier chamois. Au crayon noir rehaussé de 


blanc. 
(0 90.14 11, 0,225;) 
LANCRET 
(NICOLAS) 
59. — Étude d'homme agenouillé, les mains tou- 


chant le sol. 


Sanguine. 
LH PO, 1252 1,0 ;175:) 


LANCRESE 


(NICOLAS) 


60. — Étude d'homme agenouillé. 


Sanguine. 
(H., 0,155. = Ko; 10) 


LA RUE 


(LOUIS :EELIS DES 


61. — Groupes d'Amours combattant les uns contre 
les autres. 


Dessin à la plume, lavé d'encre de Chine et rehaussé de 


sépia. 
(H., 0,12: "72710 72m 
LAFRUE 
(LOUIS-FÉLIX DE) 
62. — Jeux d’Amours sur les eaux. 


Dessin à la plume, lavé d'encre de Chine et rehaussé de 
Sépia. 


(H.,:0,10: 2107020) 


-— 43 — 


BANREINCE 


(NICOLAS) 


63. — Dessins pour modes et coiffures de dames. 


Deux charmants dessins, de forme ronde, au crayon, 
relevés d’aquarelle. 


Ont été gravés par Janinet. 
(Diam. 0,045.) 


LEBARBIER 


(J.-J.-FRANÇOIS) 


64. — Apollon et les Arts. 


Jolie vigneite au trait, lavée d’encre de Chine. 
Cadre ancien en bois doré. 
(E., 0,14. — L., 0,00.) 


LEBARPBIER 


(J.-J.-FRANÇOIS) 


69, La Bacchantes 


Au milieu de pampres, reposant sur un coussin, 
elle est représentée à mi-corps, seins et bras nus, 
jouant du tambour de basque. Sa chevelure est ornée 
d’une couronne de feuilles de vigne. 


Jolie aquarelle de forme ovale, sur trait de plume. 
À été gravée en couleur par Janinet. 


Ovale. (H., 0,18. — L., 0,r5.) 


LEBARBIER 


(J.-J. FRANÇOIS) 
66. — Hébé. 


Vue à mi-corps, entourée d’une draperie mauve, 
laissant à découvert le sein et le bras droits, une cou- 
ronne de fleurs dans la chevelure blonde, elle tient 
une amphore à la main. 


Jolie aquarelle de forme ovale, sur trait de plume. 
À été gravée en couleur par Janinet. 


Ovale (H.,0,18:=2#005 


L'E'B'ARYPNTEOR 


(J.-J.-FRANÇOIS) 


67. — Jeune Fille à la colombe. 


Vue à mi-corps, la tête tournée à gauche, en che- 
mise, les seins découverts, elle est assise regardant 
une colombe qu’elle tient dans ses mains. 


Gracieuse aquarelle de forme ovale, sur trait de plume. 
A été gravée en couleur par Janinet. 


Ovale. (H., 0,18. — L., 0,15.) 


OO LU VIGEÉE-LEBRUN 


LEBRUN 


(Mme LOUISE VIGÉE) 


68. — Portrait de Gabrielle de Polastron, Duchesse 
de Polignac. 


Debout, presque en pied, elle est de face, vêtue de 
blanc, avec, à la taille, une ceinture rose dont les pans 
retombent sur la jupe. Le corsage,largement décolleté, 
laisse voir le haut de la poitrine. Les cheveux poudrés 
sont relevés sur la tête par un ruban de satin blanc et 
ornés de roses. Elle tient un cahier de musique de la 
main gauche, l’autre main erre distraitement sur le 
clavier d’un piano. 


Belle et précieuse aquarelle, d’une remarquable frai- 
cheur. Elle fut envoyée par l'artiste au graveur Janinet qui 
devait la reproduire en couleur. 


Ce sujet a été également gravé en noir par le comte de 
Paroy. 
Cadre ancien en bois doré. 


Ovale ritAiaro. = L:, 175.) 


LE PRINCE 


(JEAN-BAPTISTE) 


69. — Conversation galante. 


Deux jeunes femmes assises sur un banc causent 
avec un personnage assis auprès d'elle. 
Spirituelle gouache sur papier. 
(H., 0,13. — L., 0,15.) 
À 


SON 


MACHY 


(PIERRE-ANTOINE DE) 


70. — La Colonnade du Louvre. 


Au premier plan des motifs d'architecture en ruines, 
laissant apercevoir dans le fond la statue équestre 
d'Henri IV et la colonnade du Louvre. 


Dessin à l’encre de Chine et sépia. 


(H., 0,23. — L., 0,35.) 


MAREET 


(JEAN-BAPTISTE) 
71. — Les Deux Amis. 
Sujet pour les Contes de La Fontaine, édition 
Didot 1795. 


Gouache. 
Signée à gauche : L. Mallet. 


(EL., 0,20. — L., 0,14.) 


MOREAU 


(LOUIS) 


72. — Paysage accidenté avec chaumières au bord 
d’une mare. 
Fine gouache, provenant de la collection Beurdeley. 


Signée à gauche. 
Très beau cadre en bronze ciselé et doré. 


(H., 0,18. — L., 0,17.) 


MOREAU 


(LOUIS) 


73. — Paysage avec cours d'eau et moulin. 


Gouache. 
Cadre ancien en bois doré. 
CHPQ AG LL 207) 


MOREAU 


IDOULS: 


BEUX PENDANTS 


74. — Paysage avec cours d'eau. — Obélisque au 
bord d'une route. 


Gouaches. 
Cadres anciens à perles, bois doré. 


(H., 0,22. —L., 0,10.) 


MOREAU 


(LOUIS) 


79, — Paysage. 


Route bordée de monuments en ruines et animée 
de plusieurs personnages. 


À la plume et au lavis de sépia. 

Signé à gauche : L. Moreau, 1701. 
_ Cadre en bois sculpté. 
(Hors h24 0,23.) 


Rte. 


MOREAU 1e JEUNE 


(JEAN-MICHEL) 


76. — Exemple d'humanité donné par Madame la 
Dauphine, le 16 octobre 1773. 


La scène qui inspira cette composition a été ainsi 
décrite par Me du Deffand d’après le récit d’un acci- 
dent de chasse, que lui avait envoyé Madame la vicom- 
tesse de Choiseul qui était restée dans la calèche de 
Madame la Dauphine : 


Madame la Dauphine, Madame la comtesse de Pro- 
vence, Madame de Beaumont et moi, nous étions dans la 
même calèche. Le Roi s’en est approché et a dit à Madame 
la Dauphine : «Madame il vient d’arriver un affreux malheur, 
le cerf a sauté dans le jardin d’un pauvre vigneron qui a été 
effrayé; il a voulu fuir, le cerf l’a tué. C’est sa malheureuse 
femme qui vient, par ses cris, de m’apprendre ce malheur. 
J’ai envoyé sur-le-champ du monde pour le secourir et j'ai 
envoyé au rendez-vous pour avoir le chirurgien. Il n’a que 
trente ans et trois enfants dont j'aurai soin, mais la pauvre 
femme, cela nelui rendra pas son homme. » On est venu dire 
au Roi que l’homme n’était pas mort. La femme était presque 
é vanoule, à vingt pas de nous. Madame la Dauphine dit tout 
de suite : « Il faut le dire à cette pauvre femme. » On est 
venu le lui dire. Elle ne le voulait pas croire. Madame la 
Dauphine me dit : « Je voudrais y aller, mais je n’ose pas, le 
Roi étant là. » Le Roi part; Madame la Dauphine et Madame 
la comtesse de Provence volent au bas de la calèche et à 
travers les vignes vont joindre cette malheureuse femme. 
Monsieur le Dauphin et Monsieur le comte de Provence, au 
lieu de suivre le Roi, les accompagnent. Madame la Dau- 
phine, toute en larmes, se jette presque au cou de cette mal- 
heureuse, l’assure que son mari n’est pas mort; elle ouvre 
les yeux et dit : « Et mes pauvres enfants? » Madame la Dau- 
phine la conjure d’être tranquille, l’assure qu’on en aura 
soin, lui donne sa bourse. Monsieur le Dauphin, pénétré de 


1 


MOREAU LE JEUNE 


J,-M. 


EU 


Aù 


ANS 


douleur, en fait autant ainsi que Monsieur le comte et 
Madame la comtesse de Provence. On dit à Madame la Dau- 
phine que la connaissance est revenue totalement au pauvre 
malheureux et qu’il demande sa femme. Madame la Dauphine 
l’a fait mettre dans sa voiture, avec son fils, sa sœur et sa 
cousine. Un des valets de pied fut commis pour en avoir 
soin. Le souffrant n’est occupé que de l’état de sa femme, et 
cherche à la tranquilliser sur le sien. Le chirurgien espère 
que la blessure n’est pas mortelle. 


Lel est le sujet que représente cette importante 
composition, dans laquelle on remarque les portraits 
de Madame la Dauphine Marie-Antoinette, du Dau- 
phin (qui devint Louis XVI), du comte et de la com- 
tesse de Provence, de Madame de Beaumont, et plus 
loin, à droite, le comte d'Artois accourant à cheval, la 
tête découverte. 


Superbe dessin à la plume, relevé de lavis et de gouache 


sur papier blanc. 
Cette scène fut interprétée d’une façon bien différente, 


par le même artiste, et gravée par F. Godefroy. 


(H., 0,485. — L., 0,600.) 


MOREAU LE JEUNE 


(Attribué à JEAN-MICHEL) 


Te — L'Heureuse Famille. 


Petit sujet pour illustration. 
A la plume et au lavis de sépia. 
Cadre avec fronton sculpté. 


(H., 0,075. — L., 0,a55.) 


pete 


NATOIRE 


(CHARLES-JOSEPH) 


78. — Jeune femme assise. 


A la pierre noire, rehaussé de blanc sur papier gris. 
Des collections Lempereur et Desperret. 
Cadre en bois sculpté. 

(H., 0,38 — L., 0,26.) 


PARROCEL 
(CHARLES) 


79. — Cavaliers en marche dans une forét. 


Vigoureux et remarquable dessin à la pierre noire, 
rehaussé d'encre de Chine et de blanc, sur papier gris. 


(H.3 0,475 12400052 


PARROCEL 


(CHARLES) 


80. — Combat de cavalerie, avec chevaux de frise. 


Dessin au crayon noir lavé de terre de Sienne. 


(H,, 6,225, 00/7408 


LARROCEE 


(CHARLES) 


81. — Étude de Capalier. 


Sanguine. 
fÉto 2212, "0,17.) 


PARER 


(JEAN-BAPTISTE) 


82. — Étude de deux femmes. 


Représentées en pied l’une de face, l’autre de trois 
quarts tenant un éventail. 


A la sanguine rehaussé de blanc. 
Cadre en bois sculpté. 
(EH, 0,20. — L., 0,17; 


REXSIEPSE 


(JEAN-BAPTISTE) 


83. — Étude d'homme assis. 


À la sanguine. — Croquis au verso. 
(H°,"0,14:— 12%,0,77.] 
1) 


PE RONIE: 


(XVITIMSTECRE 


84. — La Fontaine. 


Sous une arcade monumentale, attenant à une co- 
lonnade à portiques, une fontaine surmontée d’un 
vase antique répand ses eaux dans une vasque, près 
de laquelle viennent s’entretenir de jeunes femmes. 
Sur le sommet de l’édifice, deux personnages, appuyés 
contre une balustrade, contemplent le paysage. Dans 
le fond, on aperçoit un temple antique amsi qu'une 
colonnade en hémicycle au centre de laquelle se 
trouve un obélisque. 


Jolie aquarelle d’une conservation parfaite. 


Signée à gauche. 
(H., 0,325. — L., 0,410.) 


PERNIEZR 


(XVIII SIECLE) 


85. — Ruines romaines. 


Deux compositions ovales faisant pendants. 
Belles aquarelles sur trait de plume. 
Cadres anciens en bois sculpté et dorés. 


(H., 6,38. —21,0,20;) 


HONDA 


(JACQUES-ANDRÉ) 


80. — Etude pour un personnage en pied, de profil. 
Dessiné au crayon noir rehaussé de sanguine. 


(0250.11; 0125) 


QUEVERDO 


(FRANÇOIS-MARIE-ISIDORE) 


87. — Deux Vignettes pour 1llustration. 


A la plume et au lavis de sépia. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,08. — L., 0,05.) 


REMBRANDT van Ris 


88. — Agar chassée par Abraham. 


Dessin au bistre et à la sépia. 
Signé au bas : Rembrandt ft, 1665. 


ROBERT 


(HUBERT) 


89. — Escalier en hémicycle, avec pièce d’eau. 


Belle étude à la sanguine pour le dessin Numéro 92. 


(H., 0,22. — L., 0,314 


00 


ROBERT 


(HUBERT) 
D E U XP END 'ASNSRS 


00. — Vue d'une villa; au premier plan, de grands 
arbres, et une statue sur son socle. 
Vue d'une villa à laguelle on accède par un 
large escalier. 


Dessins largement traités, au crayon noir rehaussé| de 


sépia. 
(H.,,.0,;155:=°1%t0/2 157) 
ROBERT 
(HUBERT) 
91. — ÀRuines. 


Sous une voûte effondrée, et à l’entrée d'un sou- 
terrain, dix personnages sont groupés dans diverses 
attitudes. 


A la plume, lavé de sépia. 


(H., 6,29 = TC; 0964 


LUAAOU ‘H — ‘56 65N 


ROBERT 


(HUBERT) 


92. — Pièce d'eau dans un parc. 


Deux larges escaliers disposés en hémicycle, con- 
duisant à un parc avec terrasses, entourent le bassin, 
et se rejoignent. Au centre, une fontaine monumentale 
décorée de cariatides et de jets d’eau. Au premier 
plan, un groupe de personnages entassant du linge 
dans des paniers. 


Tres belle et importante composition, vigoureusement 
dessinée à la sanguine. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


(H., 0,40. — L. o, 33:) 


ROWLANDSON 


(THOMAS) 


93. — Jnterieur du café Véry. 


À droite, assise au comptoir, la belle madame 
Véry écoute en minaudant les propos de trois galants. 
A gauche et dans le fond, de nombreux consomma- 
teurs. 


A la plume et à l’aquarelle. 
(HT, 0,34: — L.; 0,42.) 


— 64 —- 


SAINT-AUBIN 


LA UG US TINADE 


94. — Portrait d'actrice. 


En buste, de profil à droite, les yeux levés au ciel. 
Sa chevelure est ornée d’une couronne et enrichie de 
cordons de perles. 


Fin dessin au crayon noir légèrement teinté d’aquarelle. 


Ovale. {F., 0,214 001074 


SAINT-AUBIN 


(AUGUSTIN DE) 


95. — Feuille de grifjonnis. 


Spirituels croquis au crayon dont un rehaussé de sépia. 


(H., 0;150. — L "00857 


SAINT-AUBIN 


(AUGUSTIN DE) 


90. -- Portrait de jeune femme. 


En buste, légèrement tournée à droite, dessiné à la mine 
de plomb. 
Ovale. {50,080 707 


NT AMIE ET RENNES MES EE HO MEN 


SAINT-AUBIN 


(GABRIEL DE) 


97. — Le Rot Salomon. 


Dans un riche palais à colonnades, le roi Salomon, 
assis sur un lit de repos, entouré de jeunes femmes, 
examine des objets d’art qui lui sont présentés. 

Très importante composition dessinée à la sépia sur 


frottis de mine de plomb, rehaussée de blanc et relevée de 
vigoureux traits de plume 


Signé à gauche : Gabriel de Saint-Aubin pinxit. 
(H,,,0,355.:— 14 0,500.) 


Une réduction de ce dessin avec quelques variantes 
(H., 0,17. — L., 0,20) a figuré dans la vente de la collection 
Destailleur. 


SAINT-AUBIN 


(GABRIEL DE) 


98. — Cérémonie funèbre devant le Panthéon. 


Une foule immense se presse sur le passage du 
cortège qui défile à la lueur des torches éclairant un 
immense catafalque au-dessus duquel plane une Re- 
nommée tenant des couronnes. 


Intéressant dessin au crayon noîr rehaussé de blanc. 


(H Los 18 = LN0:48) 


SAINT-AUBIN 


(GABRIEL DE) 


Gg. — Deux sujets pour Tancrède, tragédie de Vol- 
laire. 


LE. DÉFI, ACTEUR 


En avant de portiques d'ordre dorique, Tancrède, 
à droite, vient de jeter à terre son gantelet et jure de 


défendre Aménaïde enchaînée derrière lui et qui 
s'évanouit en le regardant. | 


L'A MORT IA CENTS 


Au milieu d’une grande salle, ornée à gauche de 
colonnes ioniques, on voit Tancrède blessé apporté 
par ses compagnons d’armes et regardant, en lui ser- 
rant la main, Aménaïde qui vient à lui; en avant, on 
voit à terre un casque, un bouclier et des lances, et sur 
la fenêtre ronde, au-dessus de la'‘porte, une épée sus- 
pendue au-dessus d’une couronne. 


Très fines et jolies gouaches d’un grand éclat et d’une 
parfaite conservation. 

Ont été gravées par l'artiste en septembre 1760 (P: de 
Baudicourt, 35 et 36.) 


(H., 0,150. — L., 0,095.) 


AUXB LIN 
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QC 
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SAINT-AUBIN 


(GABRIEL DE) 


100. — Couple d'amoureux. 


Le berger galant cherche à saisir la houlette de sa 
bergère sur les genoux de laquelle il s'appuie, étendu 
sur le gazon. 


Spirituel croquis à la sanguine relevé de crayon noir et 


de blanc. 
CÉRRSONI TN 0170) 


TARAVAL 


(HUGHES) 


101. — Nymphe couchée. 


Elle sommeille, entièrement nue, sur des coussins 
recouverts de draperies; auprès d’elle des colombes sc 
becquètent. 


Joli dessin à la sanguine. 
(HE 02570180 3%) 


TRINQUESSE 


(LOUIS) 


102. — Étude d'homme en pied. 


Debout, il a les mains posées sur un portefeuille à 
dessins entr'ouvert. 


Dessin sur papier chamois au crayon noir rehaussé de 


blanc. 
(H., 0,425. — L., 0,265.) 


TRINQUESSE 


(LOUIS) 


103. — Fete dans un parc. 


A l’ombre de grands arbres, un orchestre, dont les 
musiciens sont couronnés de fleurs, a été installé. Des 
dames assises sur le gazon, d'élégants personnages se 
promènent en les écoutant. Dans le fond, des groupes 
de danseurs sont enlacés. 


Belle composition à l’aquarelle. 


(H.,° 6,362 004 


HEC 
(FRANÇOIS DE) 
104. — Trois études d'homme, deux debout, l’autre 
assis par terre. 
Au crayon noir rehaussé de blanc, sur papier chamois. 


(H., 0,21: =%02%4 


VERNET 
(CLAUDE-JOSEPH) 


103. — Ælude de femme en pied, tenant un éventail. 


Dessin au trait de plume lavé d'encre de Chine. 


(H., 0,155 200 


SS | 
O9 


MEUN EST 


(CARLE) 


106. — Vue de la Promenade nouvelle, prise au tour- 
nant de l'allée des Veuves et du Cours-la- 


Retre. 


Intéressante composition animée de nombreux 
promeneurs, cavaliers et équipages; dans le fond, on 
voit le Pont de la Concorde. 


A la sépia. 
(EP, 0,18. L;, 0,25:) 
LONCENT 
APCE 
107. — Portrait d'homme. 


En buste, de profil à gauche. 


Fin dessin au crayon noir, rehaussé d’aquarelle et de 


gouache. 
Signé à gauche, et daté 1809. À dû être gravé par Bour- 


geois de la Richardière. 


Médaillon. (Diam., 0,110.) 


10 


WATTEAU 


(ANTOINE) 


108. — Feuille d'étude. 


Un jeune homme, debout, tourné vers la droite et 
regardant à gauche, tient à la main droite une bou- 
teille dont il paraît verser le contenu; dans la main 
gauche, un plateau. Une serviette est négligemment 
jetée sur l’avant-bras. 


Très beau dessin à la sanguine, sur paies blanc, d’une 
remarquable facilité d'exécution. | 


(H., 0,25.:=—°L,.10,16:) 


MINIATURES 


109. — Portrait du Régent. 


Il est représenté en buste, de face, revêtu d’une 
cuirasse sur laquelle est jeté un manteau de pourpre 
“io on: 


Miniature ovale sur vélin, dans un cadre en bois 
sculpté composé de rinceaux ajourés, surmontés d’une 


coquille. 
ÉRo0eeeL., 0,004 
110. — Portrait de personnage du temps de 
Louis XITI. 


En vue presque de face, il porte lhabit de con- 
seiller d'État. 


Même cadre en bois sculpté que la miniature précé- 
dente. 


(Hi o,o7o L,0,055:) 


ua 
111. — Portrait de dame du temps de la Régence. 


Au milieu de sombres nuées, elle se“détache, 
entourée d’une draperie mauve, et vêtue d’une robe 
bleu clair ornée d’attributs allégoriques. 


Miniature sur ivoire de forme rectangulaire, dans un joli 
et fin cadre en bois sculpté et doré. 


(H., 0,06. — L., 0,08.) 


112. — Portrait d’un jeune se1£ neue 
femme. 


[Il est représenté de face, en "buste "eue 
main droite reposant sur son casque. La femme est 
vêtue d’un costume allégorique. 


Miniatures sur vélin signées au verso : Peint à Stras- 
bourg par Loutherbourg en 1755. 
Dimensions du portrait d'homme. 


(H., 0,051. — L., 0,060.) 
Dimensions du portrait de dame. 


(FL, 0,047. 2,000 


113. — Portrait de jeune femme. 


Se détachant sur un fond de nuages, elle est re- 
présentée à mi-corps, vêtue d’une robe blanche dont 
le corsage est garni de dentelles ; ses cheveux bouclés 
autour du visage sont ornés de rubans. 

Charmante miniature à l’aquarelle, sur papier. 


Signée à gauche : Hesse 1615. 
Cadre en bronze ciselé etdoré: 


Ovale.-(H., 0,170. — EL}; 0,135) 


114. — Portrait de Ferdinand duc d'Orléans par 
Lizinska de Mirbel. 


En buste, de face, il est vêtu d’un habit noir, dé- 
coré d’un crachat et d’un cordon rouge. 


Signée à droite et datée, 1843. 
Miniature sur ivoire de forme ovale. 


(EN 0,105 — f4410,085:] 
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ESTAMPES 


BOREL 


(D’après ANT e) 


115. — Le Bourgeois maltraité. — Le Paysan mé- 
content. | 


Deux pièces faisant pendants, gravées par J.-B. 
Morret. 


Très belles épreuves imprimées en couleur, petites 
marges, cadres anciens en bois sculpté, et dorés. 


BOITE 


(D'après ANT.) 


116. — La-Bascule: == "LE Char ES 


Deux pièces faisant pendants, gravées par Lé- 
VEILLE. | 
Belles épreuves imprimées en couleur dans un très bel 


état de conservation. La première possède ses marges et 
son titre, les marges de la seconde ont été rapportées. 


LS 


PRET 


URECATURES ANGLAISES 


117. — he Caricature magazine or Hudibrastic 
Mirror by G. M. Woodward Esq. author 
of Eccentric Excursions, Vol. If. — Ca- 
ricature Magazine or Hudibrastic Mir- 
ror by Thomas Rowlandson Esq., Vol. IT. 
Published. by T. Tegg, n° 111 Cheapside, 
s. d. Deux vol. pet. in-fol. dem.-rel. 
marog. rouge ayec Coins, t. d., n.rog. 


Recueil contenant cent vingt-cinq pièces coloriées (dé- 
chirure à une planche). 


CARICATURES ANGLAISES 


118. — Æumorous caricatures by G. Cruickshank 
Paul Pry, etc. London, Published by 
Tho* M: Lane, 26 Haymarket. Trors vol. 
pet. in-fol. oblong, dem.-rel. maroqg. vert 
Muec-coins, 1. d. 


Recueil contenant cent cinquante et une pièces coloriées. 


DEBUCOURT 


(PH.-L.) 


119. — L'Enfant soldat ou les Amusements de fa- 
mille. 
Dessiné et gravé en noir par Debucourt, le titre gravé 


rexiste sous le glomis. 


II 


D'EMARTEAU 


(G.) 


120. — Vénus couronnée par les Amours. — Venus 
désarmée par les Amours. 


Deux pièces faisant pendants, d'après Fr. BoucHER 
(378-379). 


Très belles épreuves aux crayons de couleur. Petites 
marges. 


JANINET 


(F.) 


121. — Grayure à l'état d'eau-forte pure représen- 
tant le portrait en buste de Madame Vigée- 
Lebrun ;le visage, la chevelure et le dessous 
du chapeau sont seuls terminés. 


Épreuve avant toutes lettres et à toutes marges non 
ebarbées, de la plus grande rareté. 


Ovale. (H., 0,170. — L., 0,135.) 
Dimensions de la gravure (H., 0,240.— L., 0,165.) 


| 
CO 
(®>) 
| 


JANINET 


(F.) 


122. — Gravure à l'état d'eau-forte représentant à 
gauche un portrait de jeune fille, en bon- 
net, croisant sur sa gorge un fichu ; — à 
droite, la duchesse de Polignac, debout 
devant un piano, tenant à la main un mor- 
ceau de chant. D’après M"° ViGÉE-LEBRUN. 


Épreuve avant toutes lettres et à toutes marges non 
ébarbées,de la plus grande rareté. 


1110965—-1L.)04] 


JANINET 


(F.) 


123. — Portrait de la Saint-Huberty, d’après LE 
Moine. 


Gravure imprimée en couleur, avant toutes lettres. 
Marges. 


Joli cadre à perles, surmonté d’un nœud en bronze doré, 
du temps de Louis XVI. 


LAVREINCE 


(D'après N.) 


124. — L’Ayeu difficile, par JANINET (E°B.8). 


Très belle épreuve imprimée en couleur, marges. Cadre 
en bois sculpté. 


LAVREINCE 


(D'après N.) 


125. — Le Déjeuner anglais, par VibaL(E Br): 


Très belle épreuve du 1°" état avant toutes lettres. Seu- 
lement le nom de Vidal, tracé à la pointe. Marges. 


LAVREINCES 


(D’après N.) 


126. — Le Déjeuner en tête à tête (E. B. 18). 


Superbe épreuve imprimée en couleur; petites marges. 
Cadre ancien en bois sculpté et doré. 


ART) RE 


EAVREINCE 


(D'après N.) 


127. — L'Indiscrétion, par JaniNeT (E. B. 30). 


Très belle épreuve imprimée en couleur, marges. 
Cadre en bois sculpté. 


MOREAU ce JEUNE 


(D'après J.-M.) 


128. — Les Adieux, par DE LAUNAY LE JEUNE, 1773. 


Belle épreuve avec A. P. D. R. Marges. 


MOREAU LE JEUNE 


(D'après J.-M.) 


129. — Oui ou non, par N. THoMAS 1781. 


Belle épreuve avec À. P. D. R. Marges. 


QE EEE 


MOREAU LE JEUNE 


(D'après J.-M.) 


130. — La Petite loge, par ParTas. 


Belle épreuve, avec A PDF Mare" 


PARVILLÉE 


(A Paris chez) 


131. — Le Cabaret de Ramponaux. 


Belle épreuve. Marges. 
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